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Nouvelles déclarations de Dassault
De notre correspondant de Berne :
Le chef du département militaire, M. Gnae gi, a reçu lundi après-midi l'ambassadeur de France

à Berne, M. Dufournier, et lui a donné un aide-mé moire, réfutant vivement les observations faites au
sujet de l'évaluation en Suisse du « Mirage-Milan » de la compagnie française Marcel Dassault.

Les objections de celle-ci avaient été formu-
lées en juin dans un mémorandum du ministre
français des armées, M. Michel Debré, remis au
Conseil fédéral par l'intermédiaire des ministres
des affaires étrangères des deux pays, MM. Schu-
man et Graber.

Alors que le chef du département politique
fédéral avait immédiatement accusé réception de
la communication française, le Conseil fédéral,
a médité sa réponse à la faveur des vacances
d'été. Cette réponse, qui vient d'être remise,
aurait un caractère purement technique.

Le dépit de M. Marcel Dassault, révélé par ses récentes déclarations,
marque la conséquence logique d'une confrontation boiteuse et qui laisse
l'impression d'avoir été menée avec des idées préconçues. D'où les protes-
tations du prétendant pratiquement évincé.

J.-P. G.
(Lire la suite en page 7)

Avion de combat :
polémique entre
Paris et Berne
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« L'Oswego Guardian »
(Téléphoto AP)

LE CAP (AP). — Quatre sur-
vivants seulement ont été recueillis
jusqu 'ici parmi les 50 hommes
d'équipage du super-pétrolier « Te-
xanita », qui a explosé et sombré
lundi au large des côtes sud-afri-
caines après être entré en collision
avec un autre pétrolier.

Parmi eux figure le capitaine du
bâtiment de 100.613 tonnes, Juo-
rios Saluvardos, qui souffre de frac-
tures des côtes et a été hospitalisé.

Les sauveteurs ont repêché jus-
qu 'ici dix cadavres et tout laisse
supposer que le reste de l'équipage
a péri.

L'autre pétrolier victime de la
collision, l'« Oswego Guardian »
(95.608 tonnes) demeure au large
du Cap, alors que les autorités sud-
africaines continuent d'étudier les
risques de pollution des côtes. D'a-
près certaines informations, une
brèche aurait été ouverte à l'avant
du bâtiment, qui transporte une car-
gaison de pétrole brut, et le capi-
taine aurait fait vidanger les cuves
avant pour soulager la proue.

VISION D'HORREUR
C'est apparemment la première

fois dans l'histoire que deux navires
d'un tel tonnage entrent en colli-
sion. Le « Texanita » se rendait à
vide dans le golfe Pcrsique et ses
cuves devaient receler des gaz ex-
trêmement explosifs. La déflagration
a été entendue jusqu'à une tren-
taine de kilomètres à l'intérieur des
terres et sur près de cent kilomè-
tres le long de la côte.

Le capitaine Saluvardos a expli-
qué qu 'il avait été frappé d'horreur
lorsqu 'il s'est rendu compte que la
collision était inévitable. Il a alors
sauté à l'eau, imité par ses marins
en proie à la panique.

Le pétrolier géant a coulé en
l'espace de quatre minutes.

Soudain, ce fut le choc des géants

Soyouz-Apollo : le rendez-vous a un patron
WASHINGTON (AP). — La NASA a

confié à M. Rocco Pétrone, le soin de
préparer l'expérience spatiale soviéto-
américaine qui est prévue pour 1975.

M. Pétrone qui dirige déjà le pro-
gramme Apollo, sera le directeur de
l'expérience Apollo-Soyouz.

Le programme Apollo doit prendre
fin en décembre prochain avec l'expé-
rience Apollo 17.

Le président Nixon et le premier

ministre soviétique , M. Kossyguine ,
avaient annoncé l'organisation d'une
expérience commune le 24 mai dernier,
lors de la visite à Moscou du chef
d'Etat américain.

Sept heures et demie après le lance-
ment par les Soviétiques d'un vaisseau
Soyouz habité, la NASA mettra en
orbite un vaisseau Apollo. Les deux
vaisseaux feront leur jonction et les
équipages changeront de cabine.

DE LA BOUE A LA FRANCE
A la faveur de l'attentat qui faillit coûter la vie au roi Hassan II du Maroc, il y

a huit jours, bon nombre de journaux romands et alémaniques, ainsi que la radio
et la télévision suisses, ne se sont pas privés de donner au passage quelques
coups de griffe acerbes aux Français. Leur « colonialisme » a bon dos : chaque
fois qu'une crise grave se déclenche au Maghreb, c'est plus ou moins la France
présente, passée et même à venir, qui est dénoncée comme « colonialiste ». Elle a
fait si longtemps suer le burnous aux Arabes, qu'ils en souffrent encore et, dirait-
on, qu'ils ne s'en relèveront jamais.

Cette façon de représenter les choses déforme bien entendu la vérité ; mais
elle permet probablement aux Suisses francophobes de se donner bonne cons-
cience ou de prêcher, sans prendre de risques, la vertu pour les autres. Flagrante
est d'abord l'ignorance — ou l'oubli délibéré — du fait que la France a donné
leur indépendance au Maroc et à la Tunisie il y a seize ans, sans qu'il y eûl
besoin d'un bain de sang pour y parvenir.

C'est également par l'effet d'une grossière déformation de la réalité que les
mêmes éditorialistes ou commentateurs en Suisse, peu aimables à l'égard de la
France, ont prétendu, lors du dixième anniversaire de l'indépendance de l'Algérie
fêté récemment, que cette indépendance avait été « conquise de haute lutte pai
les armes algériennes ». Ils devraient jeter un coup d'oeil sur les « Mémoires d'es-
poir » du général De Gaulle, qui a accordé l'indépendance aux Algériens en
dressant contre soi-même une forte partie du peuple français, et en risquant sa
propre vie à plusieurs reprises, pour la cause de « l'Algérie algérienne ».

Tout ce que la France a fait pour les trois peuples nord-africains tant qu'elle
y était présente, et qui constitue une œuvre admirable de civilisation, par compa-
raison avec ce qui est arrivé dans d'autres régions du monde, sous d'autres
« colonialistes », ou à d'autres époques, est systématiquement passé sous silence.
Car il est évidemment plus « payant » de jeter de la boue à la France. Même si
elle est pour la Suisse, dans le nouveau concert européen, un partenaire de
choix. Mais les roquets francophobes traduisent-ils vraiment l'opinion profonde du
peuple suisse ?

R. A.

LES IDÉES ET LES FAITS

Le 12 juillet, un arrangement, approu-
vé un mois plus tard par le Conseil
fédéral, était conclu à Berne entre la
Confédération suisse et la République
démocrate populaire allemande, officia-
lisant les rapports économiques des
deux pays par l'établissement de mis-
sions permanentes, l'une à Zurich,
l'autre à Berlin-Est, ayant des attribu-
tions consulaires et destinées à favori-
ser le développement des échanges
commerciaux , de part et d'autre, déjà
entrepris par l'industrie privée. Du
moment que M. Willy Brandt poursuit
son « Ostpolitik », Il n'était pas
question, ainsi que l'a écrit une gazette
d'Outre-Rhin (de la République fédé-
rale) que la Suisse se montre plus
royaliste que le roi.

Le choix de la métropole financière
des bords de la Limmat, pour ce qui
nous concerne, et non celui de la ville
fédérale, comme l'eussent souhaité les
Allemands de l'Est, tend à montrer que,
pour l'instant, cet acte n'est pas encore
de caractère politique. D'aucuns, parmi
nos confrères , y voient cependant le
prélude à l'établissement de relations
diplomatiques et à une reconnaissance
de notre part des deux Allemagnes.
M. Graber aurait tort, à notre sens, de
précipiter le mouvement. Il convient à
tout le moins d'attendre que la norma-
lisation interallemande soit un fait
accompli et qu'elle ait reçu l'agrément
des quatre grandes puissances ancien-
nement alliées. Au reste, il reste
encore pour nous un contentieux
d'importance à régler avec la R.D.A.,
celui du fameux milliard du « clearing »
concernant aussi les indemnisations
dues à nos compatriotes spoliés par
les nationalisations. Là, Berlin-Est s'est
montré intraitable. Les pourparlers ne
pourront commencer qu'une fois
nouées les relations diplomatiques.
Encore y perdrons-nous des plumes,
dans un accord assurément forfaitaire.

Au vrai, Il importe avant tout de
savoir à quel partenaire nous avons
affaire. L'Allemagne orientale demeure
un Etat fondamentalement totalitaire et
l'on peut dire que, depuis 1933, date
de l'avènement de Hitler, les habitants
n'y ont jamais connu les libertés poli-
tiques auxquelles nous sommes accou-
tumés en Occident. Mais il est hors de
doute que, depuis 1959, quand nous
avons franchi la porte de Brandebourg
et que nous avons parcouru l'ex-Stalin-
allée dont les façades modernes
cachaient mal les destructions demeu-
rées intactes de la guerre, la R.D.A. a
fait un bond considérable en avant, à
telle enseigne qu'on a pu le comparer

Erhard en R.F.A. A telle enseigne aussi
que cet essor inquiète les pays slaves
du bloc communiste. Cela est dû à la
puissance de travail du peuple
allemand quand II est encadré par de
strictes disciplines autoritaires confor-
mes à son génie grégaire. A cet égard,
bien que l'esprit de classe ait remplacé
l'esprit de race, la R.D.A. est la véri-
table héritière de la Prusse et du na-
tional-socialisme dont elle a conservé
certains cadres civils et policiers.

Que nos industriels ne se fassent
donc pas trop d'illusions. Déjà, ils ont
connu des déboires dans leur ouverture
vers l'URSS. La production horlogère
(uniquement en pièces détachées) n'est
entrée que pour 0.2 % dans nos expor-
tations à destination de la R.D.A. en
1971 dont le chiffre général (100 mil-
lions) est d'ailleurs assez bas. Or, la
R.D.A. est en passe de construire, pour
l'horlogerie , de puissantes usines sur
son territoire. René BRAICHET

Avec l'Allemagne de l'Est
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fcgMIIWMil La Rhodésie
exclue des Jeux olympiques

Ce n'est pas qu 'elles soient fatiguées de se tenir sur une patte comme le
montre cette photo prise à Kalserslauten en A llemagne f édérale. Mais, les cigognes
sentent que l 'hiver sera rigoureux et précoce et 21 de ces échassiers ont abandonné
cette région mardi pour des pays plus chauds. L'été est-il déjà f in i ?

(Téléphoto AP)

Elles sentent Fhiver qui vient...
1

NEW-YORK (AP). — Le siège genevois de l'ONU a pris de telles proportions qu'il dépense davantage que le siège
de New-York et qu'on envisage d'installer certains services à Vienne.

Bien que ses réalisations soiept modes-
tes, la C.N.U.C.E.D. dispose de son
propre secrétaire général , d'un service de
relations extérieures, d'un service admi-
nistratif , d'un service d'information, etc.,
soit au total , 324 personnes.

VIENNE...
« Les organes de l'ONU peuvent, na-

turellement , faire valoir qu'ils ont
accompli beaucoup de choses. Cepen-
dant , ils s'enquiètent de plus en plus de
justifier leur existence et sautent d'un
sujet à l'autre. Cette année, ils se battent

C'est ce que rapporte le magazine
« Time » pour qui le siège de Genève est
devenu « l'une des plus grandes bureau-
craties jamais édifiées ».

Non seulement, il continue à s'enfler,
mais certains de ses services luttent les
uns contre les autres pour obtenir une
augmentation de leur budget. La
situation est devenue telle, écrit
« Time », que « récemment un nouveau
groupe d'organismes a dû être créé pour
assurer la coordination entre les services
rivaux ».

« Depuis 1966, le budget combiné des
différents services a doublé , passant à
250 millions de dollars par an, davan-
tage qu'on ne dépense à New-York. »

UN EXEMPLE
Les avantages qu'en retirent les pays

membres sont qualifiés de coûteux par
le magazine. Il donne un exemple : la
conférence sur le commerce et le déve-
loppement (C.N.U.C.E.D.).

« La C.N.U.C.E.D. fut , à ses débuts ,
en 1964, une conférence commerciale,
essentiellement au bénéfice des pays les
moins développés , et elle n'a tenu depuis
que trois conférences, la dernière à San-
tiago-du-Chili ayant duré cinq semaines.

férocement entre eux pour des miettes
de problèmes tels que l'environnement,
l'explosion démographique, la drogue et
les maladies. Généralement, chacun
d'eux obtient un morceau du tout. Il en
résulte que ces organisations se
plaignent de passer de plus en plus de
temps à se consulter les unes les autres.

« Au cas où Genève deviendrait trop
lourd , les responsables de l'ONU tra-
vaillent déjà à une solution possible : la
création d'un autre complexe d'organis-
mes scientifiques et technologiques à
Vienne. »

Le siège genevois de l'ONU.
(Archives)

LE SIEGE GENEVOIS DE L'ONU
DÉPENSE, DÉPENSE ÉNORMÉMENT

ROME (AFP). — L'enquête sur
l'attentat commis à Rome contre un
avion de ligne israélien ne cesse de
s'étendre. La police, qui cherche à
établir s'il ne s'agit pas de l'œuvre
d'une organisation clandestine ins-
tallée en Italie , recherche mainte-
nant trois nouveaux suspects.

Le premier est porteur d'un pas-
seport jordanien au nom d'Omar
Arwan , 29 ans , né à Irbid. Le se-
cond est un certain Aref Bagdady,
qui serait également de nationalité
jordanienne. Selon les déclarations
des deux premiers Arabes arrêtés
à Rome, Ali Hasham et Ahmed
Zaid , c'est ce dernier qui leur re-
mit le magnétophone piégé qui ex-
plosa dans la soute à bagages de
l'avion.

Enfin , les enquêteurs italiens s'in-
terrogent sur l'identité d'un certain
« loseph » qui téléphona en anglais
à l'appartement romain de Hasham
et Zaid au moment où la police
s'y trouvait.

L'enquête se complique du fait
que ces enquêteurs ne possèdent au-
cune certitude quant à la véracité
des identités avancées. Aucune réac-
tion n 'a pour le moment été enre-
gistrée à la déclaration d'un porte-
parole du ministère jordanien de
l'intérieur selon laquelle aucun pas-
seport n'avait été délivré au nom
de Hasham.

Parallèlement à l'enquête, une
protection renforcée a été accordée
à Mlle Richert Boguslawa, 23 ans,
une ressortissante polonaise qui a
permis l'identification et l'arresta-
tion de Hasham et-de Zaid.

(Téléphoto AP)

L'affaire de l'appareil d'EL AL:
la Polonaise a-t-elle trop parlé ?

L'actualité régionale :
pages 2, 3 et 5

L'actualité suisse :
page 7

Les sports :
pages 9 et 11

Le carnet du jour - Les
programmes radio-TV:

page 13

Dernière heure
et bourses :

page 15

L'enseignement, cette machine aux mille
rouages compliqués...
Quand l'art et les artistes prennent des
vacances à Peseux
(Page 3)

Avec l'acharnement dont il fait preuve,
Servette va-t-il trop loin ?
(Page 9)
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C.C. A. P.
garantit l'nvonir
de vos enfants

Tél. (038) 25 49 92 Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

¦ ¦ ¦ - ¦ ¦¦? -r ¦ ¦ 
:

'tàmf âmW -twàm'.- ¦ hmWÊmmi^m». *ùmm ¦ .„., mr,nnn « .̂  ..im - .-.^, m un msm

On vient de loin...
pour visiter

l'étonnante exposition
des Meubles Meyer

à Neuchâtel

^lËIÊÊËÊSiMmÊ ̂ < !¦ les phs personnels J]L lWf~
m 4rl^V sontexaucésni vlnlW

. 
¦
::;{: :: :':;.N::;;-o ¦ ' ' . "VV . V- ' ' V- ' >^- .':. - ..:/,; ^ ' ^  ~ = • ':V'' '^j

.-:¦-;.; • ¦/ ¦','. ' :' ¦". - '• '•';' ' 'Zr'Z 'y ZZ' y -  ;¦¦;. -.: ¦; ¦ ¦ v--,:;.;;.';;

' lip

1- ¦ • . /::::::s:.fy:t' 
¦ " ' ^^y^f ï^^^': - : ^'1 ^'l ̂ Wl'l' '. - ' y fl

:̂̂ Z 'y 'r: 'y - ' :Z y Z y [ Y ; :' ' ¦
. 

' ¦-; ¦ . : " '  ¦ ; ¦ ¦ ¦ ¦ :- : : ,: tf '¦ [: : : . ^^V-- \ V/-: S ;' ¦ ; 'ïv . ::' \.y\ : : : / . . . V- ' ; : . : ' "  \ V 1 :-- : ;; ::/ - . : : : ¦ ¦: :: : ; ¦ :  :¦ ¦ ¦: ; ¦ : . - ¦ ¦ ¦ ¦y - r r y . - : ¦ ; / :> :V ï :.\ :;; ' ;¦ - y ; - ; :̂ : : -:;::' ; : ¦ : . . . : . : ; : ;; : : : ; :: . . .
:¦ : . / ;  ,- , . ¦ : ¦ ; : . ¦ : :  :¦: .: ,. . ¦ : ::- ;- " - ;::. ::;:V;>:;:;x::l::§^

grande exposition plU^dÉ 77T? VTzD'lÏEË&S^sur 6 étages ; : ; l  BU ftlAliâi ^^U!

Réception des ordres: Jusqu'à 22 heures
Fr. 2,40 par millimètre de hauteur

Pris de boisson, il s'endort au volant: 10 jours de prison !
Au tribunal de police du Val-de-Ruz

De notre correspondant :
Le tribunal de police du Val-de-Ruz a

siégé hier matin à Cernier sous la prési-
dence de M. Pierre Faessler , suppléant , as-
sisté de M. Marc Monnier , greffier-substitut.
Le 26 mai , M.E., de la Chaux-de-Fonds ,
conduisait l'automobile de sa fiancée entre
les Geneveys-sur-Coffrane et Malvilliers. A
l'entrée de cette localité , il perdit la maî-
trise du véhicule qui sortit de la route et
termina sa course dans le jardin d'une
propriété. Suspect d'ivresse, M.E. fut soumis
aux examens d'usage : le breathalyzer donna
2,55 %c et les analyses du sang entre 2 et
2,2 gr %o. Le prévenu reconnaît les faits.
C'était son dernier jour de travail dans
l'entreprise qui l'occupait et il avait invité
des collègues pour fêter son départ. Roulant
lentement parce qu'il s'était rendu compte
qu 'il avait trop bu , il s'est soudain endormi
au volant. Il est condamné à 10 jours d'em-
prisonnement sans sursis et 50 fr. d'amen-
de. Les frais , soit 245, fr., sont à sa charge.

S.B., agriculteur à ' Châtillon-sur-Bevaix ,
a mis son troupeau en estivage sur le pâtu-
rage de la Serment sans que ces animaux

soient accompagnes d'une attestation de
vaccination contre la fièvre aphteuse. Les
bêtes avaient cependant été vaccinées, mais
les attestations faisaient défaut. Le prévenu
ne se présente pas à l' audience. Il est con-
damné par défaut à 20 fr. d'amende ct
20 fr. de frais.

H. R., un chauffeur de Neuchâtel , a cir-
culé à Boudevilliers avec un camion trans-
portant de la terre dont la charge dépas-
sait de 4000 kg le poids autorisé. Le pré-
venu reconnaît les faits. Il invoque que ce
n 'est pas lui qui charge le camion et qu 'il
est très difficile d'apprécier la charge selon
qu'il s'agisse de terre sèche ou mouillée.
Le tribunal réduit à 80 fr. l'amende re-
quise par le procureur et met 20 fr. de
frais à la charge du prévenu.

A. B„ de Cernier , descendait la route des
Vieux-Prés en automobile. A l'entrée de
Chézard . roulant à une vitesse inadaptée,
il perdit la maîtrise de son véhicule qui
traversa la chaussée et pénétra dans une
propriété où il termina sa course sur le
toit. Suspect d'ivresse, A. B. fut soumis
aux examens d'usage. Le breathalyzer don-
na im résultat de 0,9 %„, les analyses du
sang entre 0,83 et 0,93 %o. Le prévenu con-
teste l'ivresse au volant. Il allègue qu'au
moment de l'accdient, soit environ une
heure avant les examens , le taux d'al-
cool était inférieur à 0,8 %c et comme il
était à proximité de son domicile et s'y
rendait directement , il n 'aurait pas circulé
avec un taux supérieur. Le tribunal admet
cette thèse et ne retient pas la prévention
d'ivresse au volant. Pour le surplus des

infractions , A. B. est condamné à 80 fr.
d'amende et 180 fr. de frais.

E. B., de Fenin , n'a pas versé à l'Office
des poursuites les mensualités résultant
d'une saisie de salaire. Le créancier lésé
a porté plainte. E. B. a désintéressé le
plaignant mais ne se présente pas à l'au-
dience. Il est condamné par défaut à cinq
jours d'emprisonnement avec sursis pen-
dant deux ans et à 20 fr. de frais.

Tuileries-de-Grandson: une opposition
qui semble suivie de peu d'effets

En mars 1971, une entreprise des Tnilenes-
de-Grandson mettait à l'enqiïêîe la cons-
truction d'un dépôt de machines de chan-
tier avec installations de service sur son
terrain sis à proximité du collège, à la
périphérie du village. Vingt-sept personnes
manifestèrent leur opposition craignant que
le village ne soit enlaidi et que d'autre s
industries ne viennent s'installer dans cette
zone. La municipalité décida néanmoins d'ac-
corder le permis de construire. Un recours
fut alors déposé ct la commission cantonale
de recours donna raison aux opposants en
date du 24 décembre 1971. En effet ,
l'autorisation spéciale du département des

travaux publics pour des dépôts de machi-
nes de chantier considérés comme des éta-
blissements incommodes n'avait pas été sol-
licitée.

En février 1972, les opposants demandè-
rent l'évacuation des machines se trouvant
sur ce terrain ainsi que des fûts ct citer-
nes rouilles, l'entreprise intéressée n'ayant
pas usé de son droit de recours au niveau
fédéral.

Il n'y a plus qu 'à attendre le résultat do
In demande d'autorisation faite depuis lors
par l'entreprise auprès du département des
travaux publics.

EM civil de Neuchâtel
Naissances. — 18 août , Lippi , Isabella,

fille d'Aldo, régleur à Boudry, et de
Mirella-Silvana-Agnese, née Di Rocco ; 19.
Corminboeuf , Muriel, fille de Pierre-Louis,
employé technique à Avully, et de Marlène-
Eliane, née Maspoli ; 21. Banon , Jean-
Marie, fils d'Ange, compositeur-typographe
à Neuchâtel , et de Mureil-Henriette , née
Pessin ; Wermeille, Isabelle-Pascale, fille de
Roland-Charles-André, vendeur à Cressier,
et de Marie-Claire, née Boillat.

Publications de mariage. — 22 août , Ger-
ber, Jean-Denis, monteur électricien à la
Chaux-de-Fonds, et Reymond, Mauricette-
Valentine, à Neuchâtel ; Bonani , Rémy, dro-
guiste à Gland, et Mauvilly, Antoinette-Ma-
deleine, à Villars-sur-Glâne.

Mariage célébré. — 22 août, Wenger,
Michel-Alfred , mécanicien aux Verrières, et
Girard , Christiane-Odette, à Neuchâtel.

Décès. — 16 août, Spo'erlé, Olga-Stépha-
nie, née en 1901, ménagère à Neuchâtel ,
célibataire. 20. Suter, Emile-Oscar, né en
1891, ancien caviste à Marin , divorcé. 21.
Tschanz, René-Alfred , né en 1898, ancien
employé à Neuchâtel , veuf d'Ida , née
Schwaninger.

Prévisions météorologiques valables jus-
qu'à ce soir : Nord des Alpes, Valais, nord
et centre des Grisons : le temps sera par-
tiellement ensoleillé par couverture nuageu-
se changeante dans l'ouest et en Valais.
Dans le nord-ouest , le centre et l'est de
la Suisse, ainsi que dans le centre et le
nord des Grisons, la couverture nuageuse
sera abondante et le temps peu ensoleillé.

Quelques averses éparses ne sont pas
exclues au cours de la journée, affectant
surtout le versant nord des montagnes. En
plaine, la température atteindra 15 à 21
degrés l'après-midi selon l'ensoleillement et
8 à 13 degrés la nuit.

La bise reste assez forte en Suisse ro-
mande et le vent d'est faible à modéré
se maintient sur le plateau.

En montagne, le vent du nord-est est
modéré et l'isotherme de zéro degré se
trouve vers 2400 m.

Evolution probable pour demain et ven-
dredi : Nord des Alpes : ciel en général
très nuageux , faibles pluies dans l'est, éclair-
cies dans l'ouest.

Frais, abaissement temporaire de la limite
des chutes de neige jusque vers 1500 mè-
tres.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 22 août

Température : moyenne : 15,3 ; min. : 12,1 ;
max. : 20,4. Baromètre : moyenne : 723.2.
Vent dominant : direction : est, nord-est mo-
déré. Dès 13 h 15, nord , modéré. Etat
du ciel : légèrement nuageux, brumeux. Dès
15 h, très nuageux, à couvert .

Température de l'eau du 22 août : 17 % °
Niveau du lac du 22 août : 429,28

Pêches dans le lac

Perches : moyennes ; brochets : faibles ;
feras et truites : moyennes ; lottes, ombles,
filets de brème et filets de gardon : faibles ;
bondelles : moyennes et carpes : très fai-
bles.

ENGES
A la commission scolaire

(c) La commission scolaire d'Enges forte
de cinq membres en majorité féminins a
élu M. Robert Favre au poste de président
et Mme Sylviane Wingeier à celui de se-
crétaire.

Kermesse de la jeunesse
(c) Malgré un temps maussade et très
frais, les deux soirées dansantes organi-
sées par la Société de jeunesse, vendredi et
samedi , sous la grande tente dressée sur la
place de jeux du collège, ont connu une
grande affluence grâce à deux orchestres
dynamiques et à un buffet froid bien garni.

Le canton sur les ondes
(Modulation de fréquence (OUC) sur les
canaux 2, la Chaux-de-Fonds et le Locle,
40 Val-de-Travers , 41 Neuchâtel - Val-de-
Ruz) .

La page neuchâteloise du Journal romand
passera à l'antenne aujourd'hui de 18 h à
18 h 30 et son premier chapitre sera con-
sacré aux conclusions sportives, économi-
ques et touristiques de la Fête fédérale de
lutte suisse avec, notamment , un éditorial
d'André Willener. Il sera question égale-
ment de l'application du concordat romand
sur la coordination scolaire avec le conseil-
ler d'Etat François Jeanneret, chef du dé-
partement de l'instruction publique. Il rap-
pellera comment et pourquoi Neuchâtel
a été le premier canton romand à faire
le passage du début de l'année scolaire
du printemps à l'automne.

Dans le domaine économique, le secré-
taire de « Intercadre » expliquera les rai-
sons pour lesquelles les chefs d'entreprises
doivent eux aussi se « recycler » et c'est
le Dr Max-Henri Béguin qui refera l'his-
toire de la ferme Sandoz , à la Chaux-de-
Fonds , à la restauration de laquelle travail-
le maintenant le Service civil international.
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Monsieur et Madame

Willy AUBERT ont la joie d'annon-
cer la naissance de

Carole - Frédérique
21 août

Maternité Pourtalès Cassarde 34
Neuchâtel Neuchâtel

Valentin et ses parents Eisa et
Jacques MERALDI-NICOLET ont la
grande joie d'annoncer la naissance

d'Isabelle
19 août 1972

Maternité Route de Rivaz
de Lausanne 1605 Chexbres

Monsieur et Madame
Philippe CHOPARD-GOSSAUER ont
la joie d' annoncer la naissance de
leur fils

Fabrice
22 août 1972

Maternité Champréveyres 16
Pourtalès 2000 Neuchâtel

Dans l'impossibilité de répondre Individuellement à chacun et très touchée des
nombreux témoignages de sympathie et d'affection reçus, la famille de

Monsieur Charles JAQUET
remercie de tout cœur toutes les personnes qui ont pris part à son grand deuil,
par leur présence, leurs envois de fleurs ou leurs messages. Elle les prie de
trouver ici l'expression de sa vive reconnaissance.
Morges, août 1972.

Mais rien n'est venu. Au contraire, le
12 juillet, le Conseil d'Etat décidait de
mettre en vigueur l'arrêté fédéral urgent
sur l'aménagement du territoire, par un
règlement d'application encore plus restric-
tif , sans l'accompag»er du système de com-
pensation annoncé, qui aurait pu en cor-
riger l'aspect draconien, injuste et arbitraire.
L'initiative aboutit au moment opportun ,
ct paraît donc constituer le seul moyen
de réaliser les mesures positives qui doivent
accompagner la création des zones agri-
coles. En effet , l'interdiction de bâtir ne
suffit pas. Il faut encore : 1. apporter par
la péréquation une compensation équitable
et supprimer le surendettement ; 2. ramener
le prix du sol à sa valeur agricole, ct
réserver les meilleures terres aux paysans ;
3. mettre des terres à disposition de la
construction (à but social en priorité) au
prix de revient , hors spéculation.

Il faut donc souhaiter que les autorités
soumettront l'initiative au vote du peuple
sans tarder, afin qu'elle puisse entrer en
vigueur le plus tôt possible. »

Le comité d'initiative « pour aménager , le
sol vaudois avec équité et bon sens et le
soustraire à la spéculation « vient de pu-
blier le communiqué suivant , qui risque de
faire quelque bruit :

o Bien que — semblant obéir ù un mot
d'ordre — un nombre important de com-
munes aient « égaré » ou « détruit par mé-
garde » tout ou partie des listes de signa-
tures qui leur ont été remises pour le con-
trôle légal, l'initiative a abouti en dépas-
sant très largement le nombre de signa-
tures requises. Elle sera donc probablement
soumise à la votation populaire, car le
Conseil d'Etat ne semble pas être en me-
sure de présenter un contreprojet accepta-
ble, qui aurait permis de retirer l'initiative.

Le gouvernement vaudois avait pourtant
annoncé qu'il soumettrait au Graud conseil,
au cours de sa session de printemps, un
système apportant la contrepartie nécessaire
aux restrictions de la construction et à
l'obligation , pour les communes, de créer
des zones agricoles suffisamment étendues.
La commission chargée de l'élaborer avait
remis son rapport en mars déjà.

L'initiative pour l'aménagement équitable
du sol vaudois a-t-elle été sabotée ?

LE NOIRMONT

Pour tous les goûts
(c) Le week-end dernier , la fanfare du
Noirmont a fêté le 125me anniversaire de
sa fondation. A cette occasion, différentes
manifestations ont été organisées : récital
Henri Dès, concert des « Armes-Réunies »
de la Chaux-de-Fonds, cortège et concert
avec la participation de toutes les fan-
fares des Franches-Montagnes.

PORRENTRUY

Cycliste renversé
(c) Hier après-midi, M. Robert Serfali , de
Chenevez, âgé de 18 ans, employé à l'hô-
pital de Porrentruy, qui circulait à vélo-
moteur , a été renversé par une voiture.
Il souffre d'une luxation de la hanche
gauche, d'une fracture du genou et de
nombreuses contusions. Il a été hospitalisé
à Porrentruy.

Nouveaux uniformes
(c) Samedi dernier , la fanfare municipale
de Porrentruy a inauguré de nouveaux uni-
formes. Il s'agit d'un costume historique
puisqu 'il est la réplique de celui du général
Dufour. Ce nouveau costume a été réalisé
par un tailleur de la Chaux-de-Fonds.

BONCOURT .

Criminel livré à
la justice suisse

(c) L'Algérien de 30 ans qui, le 23 juin
dernier , assassina Mme Edmond Richard ,
épicière à Boncourt , dans l'intention de la
voler , vient d'être remis par la justice
française aux autorités judiciaires suisses.
Cet assassin sera jugé en Suisse.

Fin d'une expérience
(c) On se souvient que, durant ces derniers
mois, une caravane accueillait les touristes
entrant en Suisse par le poste de douane
de Boncourt. Cette initiative de Pro Jura
et de l'Office biennois du tourisme a été
couronnée de succès. Cependant elle n'a
pas complètement atteint son but , car les
vacanciers venant dans notre pays étaient
plus friands de renseignements sur le Valais ,
l'Oberland , le Tessin, Genève, Neuchâtel ,
ou même Berne et Lucerne que sur le
Jura.

Dans ces conditions, si cette opération
doit être renouvelée , Pro Jura et l'Office
biennois du tourisme ne sont plus dispo-
sés à en assumer seuls les frais.

REUCHENETTE

Voleur identifié
(c) Grâce à une enquête très serrée, la po-
lice cantonale de Reuchenette a réussi à dé-
couvrir l'auteur du vol d'argent commis à
la menuiserie de la cimenterie dans la nuit
du 15 juillet. Il s'agit d'un jeune homme,
ancien ouvrier de la cimenterie, domicilié à
Rondchâtel. La somme emportée n'a pas
encore été évaluée car il s'agissait d'une
« cagnotte ».

DELÉMONT

Réunion des Avivo
(c) Le comité cantonal des Associations de
défense des vieillards, veuves et orphelins
(Avivo) de Bienne, Delémont et Saint-Imier
a siégé à Delémont sous la présidence de
M. Jean Haas. Au terme de leurs travaux ,
les Avivo ont voté une résolution dans la-
quelle ils rappellent notamment que seule
« une véritable retraite populaire , mettant
les personnes âgées, mais aussi les invalides
et les veuves , à l'abri des conséquences ma-
térielles de la vieillesse et de l'infortune
reste l'objectif fondamental à atteindre ».

MOUTIER

Mort mystérieuse
(c) Hier, peu avant 17 h, après le passage
du train No 3456, sur la ligne Delémont-
Moutier, on a découvert le corps déchiqueté
d'un inconnu. La police enquête.

(sp) De nombreux changements sont inter-
venus au sein du corps enseignant du dis-
trict.

Nominations : Mlles Catherine Leuenber-
ger (les Geneveys-sur-Coffrane), Isabelle
Echenard (Fontaines) , Gisèle Challandes
(Dombresson), MM. Henri Cuche (la Cô-
tière) et Pierre-Daniel Gagnebin (Cernier) .

Démissions : Mmes Alice Perrin (Cernier)
et Claire-Lise Favre (Boudevilliers) .

Mutations : du Landeron à Cernier : M.
Laurent Krugel ; de Malvilliers à Dombres-
son : Pierre-Laurent Fluckiger ; de Malvil-
liers . à la Chaux-de-Fonds : Christiane Pa-
lix ; de la Chaux-de-Fonds à Saint-Martin :
Monique Gagnebin ; de Dombresson à Neu-
châtel : Gérard Finaud ; de la Côtière à
Neuchâtel : Alexandre Pfund.

Dans le corps
enseignant

Semaine de cinq jours
en vigueur

(c) Le jardin d'enfants et le collège primaire
ont rouvert leurs portes lundi matin. Les
élèves du centre scolaire intercommunal ont
repris le chemin du collège lundi après-midi.
A la suite d'une consultation faite auprès
des parents , la semaine de cinq jours est
appliquée dès maintenant.

Mutations à la police
(c) Venant de Peseux, le caporal de gendar-
merie Ursanne Veya est entré en fonction
comme chef de poste à Cernier , en rempla-
cement du caporal Paul Rattaly. L'appointé
Germain Brossard , jusqu 'ici à Dombresson ,
a été nommé chef de poste à Peseux. Le
nouveau chef de poste de Dombresson est
l'appointé Roland Roulin.

CE SOIR à 20 heures
Hôtel Métropole, PESEUX
Micheline et Grégoire
BRAININ
auteurs du célèbre film
« Si tous les amoureux du monde »
parleront de leur projet

« Enfants du monde
entier »

VENEZ NOMBREUX ! ! !

M I N I - J U D O
juniors
Reprise des cours aujourd'hui à 14 h
L. Liska, école de judo et de gym-
nastique, Gouttes-d'Or 7

LE GRAND-CACHOT-DE-VENT
RÉCITAL

G.-H. et June Pantillon
vendredi 25 août, à 20 h 30

Musée d'Art et d'Histoire
Ce soir, à 20 h 15

Visite commentée
Cercle National
OUVERT

£££. TICCIIC
Ê°RMNE B Boollil

CENTRE DE COUTURE BERNINA
L. CARRARD

Epancheurs 9 NEUCHATEL

' Dans son nouveau cadre...
(c; uans m nuir au zi au LL août, des in-
connus se sont introduits dans une villa
près d'Olten. Ils ont dérobé des billets de
banque pour environ 8200 fr., des pièces
d'or anciennes estimées à 10.000 francs et
une grande quantité de montres d'une va-
leur de 50.000 fr., ainsi que des documents,
actions ct chèques. La police enquête.

Villa cambriolée
près d'Olten :
butin estimé

à plus de 70.000 francs

(C) entre le 14 et te zz août , quelque ZUUU
soldats de la circonscri ption biennoise des
classes de 1923 à 1953 ont passé l'inspection
d'équipement et d' armement militaire. Le
nouveau commandant d'arrondissement 13,
le lieutenant-colonel H.-R. Teuscher, s'est
déclaré satisfait de l'ordre et de la propreté
des effets militaires.

Un habitant
du Landeron renversé

par une voiture
A 7 h 15, M. Hans Rieder, du Landeron,

a été renversé par une automobile, rue Ve-
resius. Il a été conduit à l'hôpital pour con-
trôle.

Inspection militaire
terminée

VALANGIN

(c) Les élèves des classes primaires et pré-
professionnelles de Valangin ont repris
lundi le chemin de l'école pour une nou-
velle année scolaire. Alors que sept petits
encore intimidés arrivaient au collège pour
la première fois , sept autres quittaient la lo-
calité pour s'intégrer , à Neuchâtel , au cycle
secondaire.

Une fillette fait
une chute

(c) Une enfant de Valangin , Claire Matthey,
a fait une chute de 6 m, lundi soir, derrière
la colline du château. Le visage blessé et le
nez cassé, elle a dû être hospitalisée à Lan-,
deyeux. ;

Une nouvelle année
scolaire

(c) Les élèves des classes de Mlle Leuba
et_ de M. Anker ont repris le chemin de
l'école. Onze nouveaux élèves se sont pré-
sentés.

Surfaçage des chemins
c) La commune de Montmollin procède

actuellement au surfaçage des chemins au
centre du village. Initiative appréciée de
tous les usagers car certains chemins étaient
bien endommagés.

Tirs obligatoires
(c) La société de tir la « Rochette » qui
a connu une grande activité cette saison ,
a terminé ses tirs obligatoires dont voici
les résultats et mentions fédérales :

Hans jun. Steinemann, 126 ; Alfred Ba-
dertscher 120 ; Michel Glauser 118 ; Hans
sen. Steinemann 116 ; Georges Glauser 115;
Jean Glauser 113 ; Pierre Gerber 109 ;
Franz Schwartz 108 ; Charles Etter 108 ;
Roger Brodt 108.

Pharmacies de service : Marti, Cernier ;
Piergiovanni, Fontaines.

Permanence médicale et dentaire : votre mé-
decin habituel.

Rentrée des classes



Après une journée considérée comme historique

Ce lundi 21 août 1972, ainsi que nous le
disions hier , a marqué une étape historique
sur le plan de l'enseignement public obliga-
toire en pays neuchâtelois : la rentrée a eu
lieu à la fin de l'été et non plus au prin-
temps ! La journée de presse du départe-
ment de l'instruction publique a permis aux
journalistes invités de j eter un regard plus
approfondi que d'ordinaire sur les nom-
breux problèmes que le département com-
pétent , avec son chef M. François Jean-
neret , président du gouvernement , ses cadres
et son personnel , doit résoudre pour que
cette machine aux mille rouages compliqués
fonctionne sans incident.

L'année longue (du 19 avril 1971 au 8
juillet 1972), reléguée au rang des souvenirs
dans l'esprit des enseignants , et complète-
ment oubliée, ou presque, par les élèves, il
convient maintenant de rappeler quelques
jalons. Ils ont marqué l' avance , lente au
début parce qu 'il s'agissait d'ensembles
lourds à manier , mais néanmoins régulière ,
de la coordination scolaire en terre roman-
de.

En Suisse alémanique , ce mouvement
marque actuellement un temps d'arrêt , mais ,
comme l'a relevé M. Jeanneret , rien n 'est
compromis. Au demeurant , on constate que
tout ralentissement se produisant de l' autre
côté de la Thielle et de la Sarine a pour
résultat une accélération sur le plan
romand , les cantons d'expression française
sentant alors l'impérieux besoin de se serrer
les coudes pour mieux avancer sur le che-
min de la coordination.

EN 1962 A BIENNE
C'est au congrès de la Société pédagogi-

que romande en 1962 , à Bienne, que l'idée
de l'école romande fut lancée. A cette
assemblée se trouvaient réunis les
instituteurs et institutrices des cantons de
Vaud, Neuchâtel , Genève et du Jura. Cinq
ans plus tard , la conférence intercantonale
des chefs de départements de l'instruction
publique de la Suisse romande et du Tessin
crée la commission interdépartementale ro-
mande de coordination de l'enseignement
(CIRCE) , chargée d'établir les programmes
des quatre premières années de scolarité.

En 1969, un Neuchâtelois était nommé
délégué à la coordination romande en

matière d' enseignement primaire et secon-
daire par la conférence intercantonale des
chefs des départements de l'IP : M. Jean
Cavadini. L'année suivante , la conférence
créa l'Institut romand de recherches et de
documentation pédagogiques , dont le siège
est à Neuchâtel et qui est dirigé par M.
Samuel Roller. Et en août 1972, pour le
Valais , Fribourg et Neuchâtel c'est fa
nouvelle manifestation tangible de celte har-
monisation romande, la rentrée générale des
classes à la fin des vacances estivales,
Genève pour sa part , qui n 'a jamais connu
d'autre régime , rouvrant ses écoles à la
même époque.

Au chapitre des prévisions , il faut
inscrire ,' en décembre prochain , l' apparition ,
avec le millésime 1972, des programmes
d'enseignement des quatre premières années
de la scolarité obligatoire. Et pour l' année
scolaire 1973-74 il est prévu leur mise en
application. D'autre part , de nombreuses
commissions poursuivent leur travail sur les
objectifs , les structures , les moyens d'ensei-
gnement , l'introduction de l' allemand , etc...

CHANTIERS ET PROJETS
La construction de locaux scolaires

dépend bien sûr de la population enfantine
astreinte à la scolarité obligatoire. L'accrois-
sement subit du nombre des naissances
enregistré à partir de 1961 dans le canton ,
et l'augmentation de la population sur le
Littoral notamment , ont obligé les
communes, groupées parfois en syndicats , à
envisager la réalisation de nouvelles cons-
tructions scolaires.

Des projets , ou des bâtiments scolaires en
cours de construction , se répartissent ,
actuellement , dans les régions et localités
suivantes :
# Neuchâtel : Centre scolaire secondaire

du Mail (3me et dernière étape) la Coudre
école primaire ; au centre , divers locaux.
9 Entrc-deux-Lacs : centre secondaire ré-

gional de l'Entre-deux-Lacs ; à Hauterive ,
Saint-Biaise , Marin-Epagnier , Thielle-Wavre
et Cressier écoles primaires.

9 La Côte : Peseux, école primaire.
O Basse-Areuse : Boudry école primaire ,

Colombier CESCOLE, troisième étape.
9 Béroche : Saint-Aubin , école primaire et

école secondaire intercommunale.
9 Val-de-Ruz : Cernier , école primaire et

centre scolaire secondaire du district « La
Fontenelle ».

9 La Chaux-de-Fonds : écoles primaires
de la Promenade , de Cernil-Antoine , des
Forges, des Endroits et de Numa-Droz ei
école secondaire.

9 Le Locle : au Locle , école secondaire.
Ce perpétuel besoin de nouveaux locaux ,

pour dispenser aux enfants l'enseignement
dans les meilleures conditions possibles,
coûte cher aux communautés de droit
public. Mais dans ce domaine surtout, —
car il s'agit de préparer les hommes et
femmes responsables de demain , — on ne
fait jamais assez.

INTÉGRATION
DES PRÉPROFESSIONNELLES

A L'ENSEIGNEMENT SECONDAIRE
INFÉRIEUR

Le passage des sections préprofessionnel-
les de l'enseignement primaire supérieur à
l'enseignement secondaire inférieur est chose
accomplie dans le canton de Neuchâtel, au
niveau administratif , ainsi que nous l'avons
déjà dit.

Dans la loi sur la réforme de l'enseigne-
ment du 10 décembre 1962, le principe sui-
vant était posé : « L'instruction obligatoire
est donnée dans les écoles primaires dont le
programme comprend cinq années d'études,
ct dans les écoles et les sections secondaires
du degré inférieur qui font suite aux écoles
primaires , et dont le programme comprend
quatre années d'études ».

Progressivement , au cours des dix der-
nières années, les anciennes classes primai-
res de 6me, 7me, Sme et 9me années
(devenues des classes préprofessionnelles)
ont été rattachées à des établissements
d'enseignement secondaire. Aujourd'hui , la
majorité d'entre elles dépendent de direc-
tions d'écoles secondaires.

Depuis le 1er août dernier , au niveau du
département , les degrés 1 a 5 de l'école
obligatoire relèvent du service de l'enseigne-
ment primaire , les degrés 6 à 9 de l'ensei-
gnement secondaire. Jusqu 'à cette date , les
préprofessionnelles étaient l'affaire de
l' enseignement primaire. Ainsi , l'école se-
condaire neuchâteloise évolue dans le sens

des nouvelles structures préconisées pour
l'école secondaire de demain , en Suisse et
en Europe.

En ce qui concerne l'effectif du corps
enseignant primaire (années 1 à 5) il était
au 1er janvier de 696 personnes : 417 insti-
tutrices , 129 instituteurs , 150 maîtres ou
maîtresses spéciaux (travaux à l'ai guille ,
chant , gymnastique , etc.). Celui du corps
ensei gnan t secondaire inférieur (années 6 à
9), il était de 714 personnes : 31 institutrices,
151 instituteurs , 36 maîtresses ménagères et
496 maîtres et maîtresses de l' enseignement
secondaire au bénéfice d'un titre universi-
taire.

124 ANS D'ENSEIGNEMENT
DANS LE CANTON

Enseignement primaire : peu après l'insti-
tution de la républi que et canton de Neu-
châtel , l'Etat se préoccupa des écoles qui ,
sous l'ancien régime , étaient exclusivement
l' affaire des communes. L'article suivant est
inséré dans la nouvelle Constitution :

« Tout citoyen doit donner à ses enfants
ou pupilles le degré d'instruction fixé par
les écoles primaires publiques.

L'Etat, de concert avec les communes et
les chambres d'éducation a l'obligation de
donner aux établissements d'instruction
publique le degré de perfection dont ils
sont suceptiblcs. »

En 1850, la loi sur l'enseignement pri-
maire est acceptée par le Grand conseil.
Dès 1855, on enregistre une poussée de bâ-
timents scolaires dans le canton. En 1861,
une nouvelle loi précise davantage les nor-
mes dans lesquelles les commissions scolai-
res devaient se tenir. En 1872, sous l'impul-
sion de Numa Droz , une loi scolaire ,
considérée comme d'âvant-garde à l'époque,
est adoptée. Elle admet le principe très dis-
cuté en ce temps-là de la laïcisation de
l'école, alors que celui de la gratuité était
admis depuis 1850. En 1882, un plan d'en-
seignement uniforme est créé, pour la pre-
mière fois , pour l'ensemble du canton.

En 1889 et 1908, deux nouvelles lois sont
élaborées. La dernière , qui admettait déj à la
participation des femmes dans les commis-
sions scolaires , demeure toujours en vigueur
avec un certain nombre d'adaptations.

C'est , notamment , en 1962 que sera modi-
fiée cete loi par les dispositions issues de la
réforme de l'enseignement. Le 13 novembre
1970, le Grand conseil adhéra au Concordat
intercantonal sur la coordination scolaire.
Cette dernière date marque un nouveau
tournant dans l'histoire de l'enseignement
primaire.

Enseignement secondaire : Dans le
canton , l'origine de l'enseignement secon-
daire se rattache au Collège de Neuchâtel
entretenu , autrefois , par la riche bour-
geoisie du chef-lieu.

A partir de 1853, l'Etat va s'intéresser aux
quelques établissements d'enseignement
secondaire existant dans le canton en
créant , non pas une école secondaire, mais
une école industrielle qui comprenait trois
années d'études pour répondre surtout aux

besoins de l'industrie horlogère en dévelop-
pement.

Dès 1872, la loi sur l' enseignement secon-
daire et industriel étend ce degré d'ensei-
gnement à tous les districts. Dès ce mo-
ment , on voit éclore six écoles secondaires :
Fleurier (1873), Cernier (1874) , Colombier
(1875), Boudry-Cortaillod à Grandchamp
(1875), les Verrières (1894) et Saint-Aubin
(1899).

Il faut attendre 1919 pour assister à l'éla-
boration d'une nouvelle loi sur l'enseigne-
ment secondaire (le mot industriel est, à
partir de cette date , abandonné).

La loi de 1919 est toujours celle qui régit
l' enseignement secondaire neuchâtelois.
Depuis , cela va de soi , elle a été adaptée
aux exigences de l'enseignement , notamment
aux moment de la réforme de 1962.

PHÉNOMÈNE CURIEUX
ET INQUIÉTANT

U se passe quelque chose de curieux à la
Chaux-de-Fonds au niveau de l'école secon-
daire : en première classique les jeunes filles
ne partagent leurs classes qu 'avec trois ou
quatre garçons dans chaque volée. C'est la
domination féminine totale au point qu'on
s'interroge , au Château, sur une telle fémi-
nisation de l'enseignement classique. Les
garçons vont de préfé rence en scientifique ,
ce qui se comprend dans une cité où
l' enseignement technique et professionnel
supérieur (pour le Technicum, l'EPFZ,
l'epul, l'architecture , etc.) est particu-
lièrement poussé.

Cet aspect , que l'on peut qualifier
d'inquiétant si cette tendance s'affirme
encore, et qu 'elle n'est pas que passagère,
préoccupe les services cantonaux de l'ins-
truction publique qui est cependant con-
ciente que le phénomène n'est pas unique-
ment neuchâtelois. Pour se déterminer sur
les mesures éventuelles à prendre , le chef
du DIP attend d'être en possession des
statistiques générales du canton.

Au niveau de la direction de l'enseigne-
ment secondaire inférieur chaux-de-fonnier,
on estime que la cote d'alerte est atteinte.
Une telle évolution , si elle persiste, ne man-
quera pas d'avoir de sérieuses conséquen-
ces sur la vie sociale du pays. Il y a là un
système d'information aux parents en
vigueur qui doit être revu, car, de l'avis
même du corps enseignant intéressé, si les
parents hésitent au moment du choix, il
apparaît que les élèves sont capables de
suivre aussi bien la classique que la scien-
tifique !

MANQUE D'ENSEIGNANTS
Pour la rentrée qui vient de se faire, tous

les postes d'enseignants ont été repourvus
en ce qui concerne l'école primaire. Mais
pas sans difficulté 1 II a fallu assez souvent
faire appel à des retraités ou à des auxi-
liaires : il manque 30 titulaires diplômés.

Il est donc faux de dire qu'au niveau de
l'école primaire il y a pléthore d'ensei-
gnants !

Au contraire , il y a encore de la
place...

Pour que chacun ait la meilleure instruction possible...
(Avipress - J.-P. Baillod)

L'enseignement, cette machine aux mille rouages compliqués

L'exploit de dix Neuchâtelois : la descente do Rhin
sur le « Savoie-Petitpierre » de la Société de sauvetage

Ils étaient bien au rendez-vous le 6 août à Rotterdam

Baie - Rotterdam en bateau a rames ! Un
exploit digne des Vikings. Une sorte de ma-
rathon nautique qu'un Marseillais, scep-
tique , aurait appelé une galéjade ! Jugez-en
plutôt : huit jours , huit rames, 800 km,
160.000 coups de rames chacun ou pres-
que... Tout cela à mettre au compte de dix
Neuchâtelois enthousiastes qui viennent de
réussir ce que beaucoup croyaient impossi-
ble : la descente du Rhin à la force de
leurs poignets. ,_ . , . . ,,,. .

Partis samedi 29 juillet de Bâle , ils re-
mettaient officiellement , le dimanche suivant
6 août , à Rotterdam, un message de saluta-
tions et d' amitié des autorités neuchâteloises
au chef de la police , représentant le maire
de la ville , alors précisément en vacances...
en Suisse ! La « mission » était ainsi accom-
plie , la gageure relevée , et pas mal de fa-
tigue accumulée. On ne descend pas le Rhin
à la rame comme on s'agite , sur le lac, au
large de Neuchâtel. L'équipe de la société
de sauvetage — c'est d'elle qu 'il s'agit — le
savait et en fit largement l'expérience tout
au long de ces 800 kilomètres.

ELLES N'ÉTAIENT PAS
AU RENDEZ-VOUS !

Après avoir chargé sur le bateau le strict
nécessaire, effets personnels et matériel de
secours , tout le reste étant placé dans un
petit fourgon qui accompagnait « l'expédi-
tion », nos dix hommes s'affrontèrent , dès le
passage de la douane suisse, aux premières
difficultés. Alors que le plan initial pré-
voyait de se rendre de Bâle à Strasbourg
par le vieux Rhin , il fallut y renoncer , ce
dernier étant infranchissable. Motif imprévu ,
mais impératif : un barrage de 18 mètres !
Le bateau s'est alors dirigé sur le canal
d'Alsace, plus accueillant , mais au courant
bien moins rapide ! Ce qui eut pour effet ,
tout comme quatre écluses successives, de
retarder considérablement les rameurs neu-
châtelois. C'est ainsi que le rendez-vous pré-
vu en début de soirée avec l'équipe du
fourgon , composé de six femmes ou fian-
cées des rameurs , dont l'une des tâches
essentielles était de préparer nourriture et
campement , n'eut pas lieu. Elles attendirent ,
attendirent... puis s'endormirent. Disons à
leur décharge qu 'il était alors 1 h 30 du ma-
tin ! Le bateau devait enfin accoster à
3 h 30. La nuit , on l'imagine , fut courte
et le départ quelque peu retardé-

Dimanche, à 13 h 55, les dix hommes pas-
saient l'écluse de Strasbourg, Peu après ,
nouvel incident alors qu 'ils tentaient une
manœuvre' d'ancrage , afin d'immobiliser le
bateau. En effet , en jetant l'ancre à l' eau ,
Pierre-Alain fut blessé et brûlé à la main ,
pas trop grièvement toutefois. La force du
courant était telle qu 'il fallut mettre en
marche les deux moteurs de secours. Ce
soir-là , toute l'équipe fit halte à Karlsruhe ,
vers 19 h 15, car on avait renoncé à ramer
de nuit en raison des multiples dangers que
cela représente. Il y a en effe t trop de ro-
chers, de bouées et d'épis de béton qu 'on
n'aperçoit pas ou trop tard.

TRENTE KILOMÈTRES
A CONTRECOEUR !

Le lendemain , lundi , l'étape se déroule
sans gros problème. Un chaland propose
ses offres , mais l'équipage qui a sa fierté ,

Au passage d'une écluse..,

refuse ! Dans l'après-midi , le bateau neuchâ-
telois traverse le port de Mannheim où l'air
est irrespirable et le trafic sur l'eau intense,
puis se dirige sur Gernsheim , point de chute
pour la nuit. Mardi , l'équipage aura quel-
que peine à diriger l'esquif. Les courants
rapides , les passages étroits et impression-
nants ne facilitent pas la tâche d'Ernest , le
barreur , qui doit parfois rectifier , au mo-
teur , une position délicate. L'effort est tou-
tefois compensé par la beauté d'un paysage
(la région du Lorelei) qui fait l'admiration
de nombreux touristes. Koblenz est proche.

Mercredi , on augmente la 'cadence ':' 'ôttze
coups de rames aux cent mètres. Malheu-
reusement, le temps , en fin d'après-midi , se
gâte , et c'est sous le vent et la grêle que les
Neuchâtelois arriveront à Niehl où la So-
ciété nautique de la ville les accueille avec
cordialité et met à leur disposition des lo-
caux pour la nuit.

C'est par un temps très nuageux et froid ,
avec un vent du nord contraire que, jeudi ,
les rameurs arrivaient péniblement à proxi-
mité de Dusseldorf où les usines de pro-
duits chimiques donnent à l'eau une étrange
couleur rouge-brune peu engageante. l e
soir , à Walsum , l'équipage est à nouveau
reçu par un groupe d'une société de sauve-
tage. Vendredi , le bateau passait la douane
hollandaise et lorsque la nuit se fit proche ,
c'est à contrecœur que les Neuchâtelois se
résignaient à se laisser remorquer pour les
trente derniers kilomètres qui les séparaient
encore d'Arhem.

UN ACCUEIL ENTHOUSIASTE

Samedi enfin , on touche au but. Le moral
remonte et dans l'après-midi, le « petit »
Hervé accélère la cadence. Une vraie caden-
ce de concours, par moments. On s'arrête
enfin , à 20 h 50, pas très loin de Rotter-
dam. Il reste encore 25 km à parcourir , 25
km qui seront , dimanche 6 août — au dia-
ble la modestie —¦ une course triomphale , le
petit bateau suisse étant salué par mille
sirènes et escorté par les bateaux de la po-
lice fluviale.

Après avoir reçu , des autorités hollan-
daises, en guise de cadeau pour la ville de
Neuchâtel , un livre d'art, les Neuchâtelois
furent pris en charge par la Société de sau-
vetage de Rotterdam, ainsi que par le direc-
teur de l'Association des piscines de cette
ville. Ils eurent ainsi l'occasion de visiter de
nombreuses installations sportives et de fra-
terniser chaleureusement avec de nombreux
collègues hollandais. La visite s'est pour-
suivie lundi et certains sont même allés
goûter aux vagues et au sel marin.

On ne dira rien du retour , si ce n 'est que
le bateau suisse le fit à la remorque d'un
plus grand. En quatre -jours , quatre nuits et
six chalands , toute l'équipe était à nouveau
à Bâle. Quant au fourgon , il a fait plus de
3000 km, les routes étant souvent plus si-
nueuses encore que les fleuves et les ri-
vières...

Précisons , pour terminer , que cet exploit
a été réalisé sur un bateau construit en 1939
déjà , baptisé « Savoie-Petitpierre ».

Ce que l'équipe de sauvetage ignorait, et
que nous signale l'un de nos lecteurs , c'est
que M. Paul Savoie-Petitpierre avait préci-
sément fait , seul , sur une barque à rames
pointues aux deux bouts , ce même voyage
Bâle - Rotterdam. C'était en... 1912 !

S. Sch.

A LA GALERIE 2016 DE PESEUX

La Galerie 2016 est en vacances. Mais
pourtant , elle n'a jamais connu une telle
abondance de biens... En e f f e t , l' anima-
teur de la galerie, M.  Alain Petitpierre ,
a eu l'idée de mettre les locaux, pendant
deux semaines, à la disposition des ar-
tistes de Peseux. C'était donc, pour la
galerie, une occasion de faire connais-
sance avec le village et de prouver
qu 'elle n'est pas une Institution qui fait
bande à part ; c'est aussi l'occasion de

prendre la mesure de l'orientation art is-
tique de cette rég ion.

Si l'on en juge par l'écho que cela
a eu parmi les artistes du coin, l' affa ire
est positive. En e f f e t , après le passage
d' une seule petite annonce, en plein e
période de ̂ .vacances, 21 artistes ont ré-
pondu à l'appel ; un record estival !

Deux règles du jeu principales : l'or-
ganisation de l' exposition devait être
faite par les artistes eux-mêmes ; cha-
cun pouvait apporter cinq œuvres. On
avait décidé , pour ne pas fausser l'esprit
de cette manifestation, de ne faire au-
cune sélection et de présenter sans « dis-
crimination » toutes les toiles apportées.

Bien sûr, cela va du p ire au meilleur !

DE L'OUEST A PESEUX

Si certaines réalisations n'ont de va-
leur que par la bonne volonté et la joie
avec laquelle elles ont été faites , d' au-
tres ont été exécutées par des gens dont
les noms sont déjà connus. Comme Pier-
re Beck, aux aquarelles p leines d'at-
mosphères douces, ou Gène Cochand,

Les objets les plus quotidiens accommodés à une dimension nouvelle...
(Avipress - J.-P. Baillod)

ou encore Jules Gerster, l'artiste dont
ie travail est le meilleur des exposants
subiéreux. Sa technique particulière , mi-
nutieuse, sa discip line, apportent aux
paysages une dimension réaliste et sur-
réaliste étonnante. (Allez au bois des
Lattes, vous ne ressentirez guère d'au-
tre Impression que celle qui vous prend
devant le tableau de Gerster...)

L'accueil de l'avant-salle est assez sur-
prenant. C'est d'abord l'Ouest, les In-
diens emplumés de Charles Richard qui
sautent aux yeux , alors qu 'en f a ce sont
accrochées des toiles du Barcelonais
Juan Mendoza et celles de Maria de
Bonis, laquelle semble enfin se dégager
d'une influence lermitienne soutenue.

Jean Thiébaud , qui possède lui-même
une petite galerie à Peseux, expose deux
toiles qui ont eu des honneurs : deux
Grands prix internationaux de peinture
figurative , en 1971 et 1972. Cet artiste
possède une technique impressionnante
qu'on aimerait bien voir mise au ser-
vice d'une certaine création p lus ima-
ginatrice. Il faut  compter aussi avec

l univers féminin d'Elga Schuhr, la sen-
sibilité de Barbara Soerensen et sa
« Poupée de chiffons », la délicatesse
de Pierre Bolle, le président de l'Amicale
des arts de Peseux, sans oublier de re-
garder les aquarelles du tailleur Robert
P o f f e t  et les « abstraits grand format »
(comme il le dit lui-même) d'André
Tercier.

Mais vous pouvez aussi trouver des
œuvres de Roland Colliard , Georges
Gretillat et Charles Masoni, qui peint
le vieux Peseux.

FARFELU
Voilà pour la peinture. Mais les Su-

biéreux ont d'autres ressources : la cé-
ramique avec Gisèle Zaugg ; la ferron-
nerie avec J .  Aesch limann, dont on a
déjà eu l'occasion d'admirer la décision
des f o rmes de ses chandeliers ; le cuivre,
avec Nelly Gretillat ; ou le bois, les ra-
cines avec les pièces de Frédéric Du-
commun, âgé de 15 ans. Ou encore les
photographies de Klarer, qui étudie ac-
tuellement à la « London f i lm school ».

Mais l' exposant le p lus original , le
p lus créateur de cette biennale subiéreu-
se (si la création peut se définir par la
façon d'accommoder les objets les plus
quotidiens à une dimension nouvelle !)
c'est sans aucun doute Bertoia.

Renzo Bertoia, installateur sanitaire, a
su tirer profit  des « attributs » de son
métier : les pommeaux de douche, les
mètres de tuyau , les robinets en tous
genres, les poignées de chaînes de toilet-
tes, tout cela se mêle, s'accole, s'em-
boîte, pour donner les objets les plus
inattendus, les plus farfelus.  Et pas les
moins beaux !

Imaginez un char romain en tuyauterie ,
un canon à cigarettes, une toile d'arai-
gnée qui sert d'éclairage indirect , un
télép hone arroseur, et toute une quanti-
té d' autres objets qui pour la plupart
ont des fonctions la issées à l' entière
imagination du visiteur...

Cette année, la Galerie 2016 aura
bien profité de ses vacances : quinze
jours de fê te  pour les artistes de Pe-
seux !

ALG

Quand 1 art et les artistes prennent des vacances...

Stabilisation de la
main-d'œuvre étrangère

9 A LA section «main-d'œuvre étran-
gère » de l'Office du travail , il est ap-
paru une stabilisation provenant vrai -
semblablement d'un certain ralentisse-
ment de notre économie.

Le nouvel arrêté du Conseil fédéral
limitant le nombre des étrangers exer-
çant une activité lucrative est entré en
vigueur le 21 avril 1971. Son appli-
cation n'a pas rencontré de difficultés
initiales. Cet arrêté prévoit une plus
grande mobilité des travailleurs étran-
gers, puisqu 'il permet aux travailleurs
de changer de secteur après trois ans
d' activité , alors que précédemment, ils
devaient attendre cinq ans.

Il faut bien constater que ces nou-
velles dispositions ont eu pour consé-
quence d' aggraver plus encore une si-
tuation déjà fort critique dans l'hôtel-
lerie et la restauration. En effet , le per-
sonnel de cette branche, qui peut doré-
navant bénéficier des avan t ages offerts
par le nouvel arrêté, délaisse de plus
en plus celle-ci pour rechercher dans
l'industrie des conditions d'emploi plus
favorables en matière d'horaire de tra-
vail et de salaires .

Des préavis ont été donnés concer-
nant 4152 (4364) demandes d'autorisa-
tion de transferts ou de prolongation
en faveur de ressortissants étrangers dé-

sireux d'exercer une activité lucrative.
69 (27) personnes travaillant en qualité
de saisonniers dans la construction ont
bénéficié de l'octroi d'un permis à l'an-
née.

La répartition de la main-d' œuvre
étrangère occupée dans les entreprises
de Neuchâtel est la suivante : bâtiment :
1515 ; machines-métaux : 935 ; alimen-
tation : 712 ; commerce : 463 ; hôpitaux-
employés de maison : 411 ; tabacs : 298 ;
hôtellerie : 214 ; horlogerie-bijouterie :
36; habillement : 33; bois : 31; gara-
ges : 29 ; imprimerie-arts graphiques : 22 ;
cuir-caoutchouc : 22 ; papiers : 18 ; per-
sonnel technique : 18; transports : 14;
chimie : 6 ; optique-photo : 3 ; reliure :
2 ; sciences-arts : 1 ; agriculture : 1 et
autres professions : 7.

Durant l' année 1971, le service de
placement a enregistré 254 demandes
d'emploi , dues au ralentissement con-
joncturel ainsi qu 'à l'effort de stabi-
lisation entrepris par les autorités fé-
dérales. On constate en effet une plus
grande stabilité de la main-d'œuvre étran-
gère et indigène dans tous les secteurs
de l'économie.

Certaines institutions sociales ont eu
recours au service de placement qui con-
tribue efficacement au recyclage de cas
particulièrement difficiles.

Collision
• HIER , à 6 h 50, M. M. B., de

Neuchâtel , circulait en voiture sur la
voie sud de la place de la Gare, avec
l'intention de se rendre au parc des
bagages.

Son véhicule heurta alors , de l'avant
droit , le côté gauche d'une voiture con-
duite par M. P. T., de Saint-Biaise, qui
circulait aur la voie nord de la même
place , en direction du centre de la ville.
Dégâts.

' ¥ !£££

BOUDRY

(c) Dintanche, des personnes ont organisé;
un tir « aux pigeons d'argile » au Pré-
Perroud sur le haut de la Montagne-de-
Boudry, dans la région sud de la Grande-
Ecœurne. Ces « sportifs » ont abandonné les
lieux en y laissant toutes les branches
cassées et piquées qui tenaient lieu de limi-
tes du champ de tir et , ce qui est plus
grave, d'innombrables débris (tous calibres)
de soucoupes d'argile jonchant le pré d'où
danger certain pour le bétail.

Tous les amis et défenseurs de la nature
sont d'avis qu 'il faut condamner énergique-
ment de tels agissements.

tSULt

Drôle d'heure
(sp) Hier , peu après 21 h, à la sortie
de Bôle , côté Rochefort , les habitan ts de la
rue Pierre-à-Sisier , ont été dérangés par
une moissonneuse-batteuse qui entrait en
action sur les champs voisins. Une drôle
d'heure pour moissonner !

Agissements scandaleux !

Informations horlogères

A quelques jours des Jeux, Oméga, qui
participe depuis 1932 au développement et
à la réalisation du chronométrage sportif ,
a présenté une installation qui sera utilisée
en première mondiale à Muncih : le ta-
bleau d'affichage dans la salle de natation.

Le tableau est divisé en cinq parties et
indique : le genre de concours, les records
en natation, les rencontres et les buts en
waterpolo ou le numéro et le degré de
difficulté en plongeon et le nom du par-
ticipant. Il indique également les meilleurs
temps intermédiaires en natation et la du-
rée de jeu en waterpolo , ainsi que di-
verses informations à l'aide d'un voyant
lumineux (par exemple temps de pénalisa-
tion en waterpolo).

En pratique l'appareil fonctionne comme
suit : au moment où le nageu r touche la
plaque d'arrivée, le chronomètre transmet
le temps â l'ordinateur du tableau d'affi -
chage. L'ordinateur enregistre le temps au
l/100me de seconde en mentionnant la pla-
ce réalisée derrière le nom du concurrent.
Simultanément des indications concernant
un éventuel record apparaissent derrière le
nom ct les temps. Ces indications auront
été enregistrées préalablement. Les temps
intermédiaires pour 50 mètres parcourus
restent visibles entre 10 et 16 secondes.
Des ex aequos sont exclus car même où
il n'existe pas de différence au centième
de seconde, l'appareil procède automatique-
ment au classement à l'aide du millième
de seconde.

Chronométrage :
première mondiale
suisse à Munich



Mise à ban
Avec la permission
de M. le président
du Tribunal II
de Neuchâtel ,
la SOCIÉTÉ
IMMOBILIÈRE
GRAND-RUE S.A.,
à Neuchâtel ,
met à ban sa place
de parc
pour voitures
automobiles ,
aménagée sur
l'article 5884
du cadastre
de Neuchâtel,
en est de la rue
du Régional.
En conséquence,
défense formelle
et juridique est faite
à toute personne
non autorisée,
de pénétrer sur
cette propriété ,
sur laquelle il est
interdit aux enfants
de jouer.
Les propriétaires
de chiens veilleront
à ce que ceux-ci
ne vaguent pas
sur ladite place.
Les contrevenants
seront poursuivis
conformément
à la loi.
Les parents
et tuteurs sont
responsables
des mineurs placés
sous leur
surveillance.

Neuchâtel ,
le 29 novembre 1971.

SOCIÉTÉ
IMMOBILIÈRE

GRAND-RUE S.A.
Le gérant :

Albert Brauen

Mise à ban autorisée

Neuchâtel,
le 2 novembre 1971.
le président
du Tribunal civil II :
J. RUEDIN

A l'ouest de la ville, dans immeuble moderne, à
louer tout de suite

magnifique appartement
de II pièces
tout confort, cuisine aménagée, loggia.

Loyer mensuel : Fr. 490. h charges.

Faire offres sous chiffres P 28-900219 N, a
Publicitas S.A., 2001 Neuchâtel.

Immeuble en propriété par étage inscrite au Registre foncier à

AUVERNIER route des Graviers 26,
à vendre

APPARTEMENTS
de 5 pièces, avec confort, cave, galetas et garage.
Financement adapté individuellement.
Visite sur place sur rendez-vous, sans aucun engagement.
Pour tous renseignements et pour traiter, s'adresser à

FIDIMMOBIL
Agence Immobilière et Commerciale S.A.
rue Saint-Honoré 2, Neuchâtel. Tél. (038) 24 03 63.
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À VENDRE au Landeron
APPARTEMENTS

2 pièces à partir de Fr. 63.000.—
3 pièces à partir de Fr. 90.000.—
4 pièces à partir de Fr. 103.000.—
5 pièces à partir de Fr. 124.000.—
Places de parc Fr. 2500.—

Situation tranquille à proximité du lac et de la piscine.

Prêts hypothécaires : 80 %.

Pour traiter, s'adresser à :

Me Bernard CARTIER, notaire FIDUCIAIRE SEILER & MAYOR
Rue de la Gare 11, 2074 MARIN Rue du Trésor 9, NEUCHATEL
Tél. (038) 33 3515 / 33 4016 Tél. (038) 24 59 59 / 24 59 60

A VENDRE

PESEUX
Maison familiale d'ancienne cons-
truction, avec confort, garage. 7
pièces habitables.
Verger de 1700 m2. Vastes dépen-
dances. Accès facile. Vue.
Prix de vente : Fr. 300.000.—

SAINT-MARTIN
(Val-de-Ruz)

Ancienne maison de campagne en
parfait état d'entretien, chauffage,
eau courante.

3 appartements de 3 pièces.
Dépendances. Verger de 2000 m2.
Prix de vente : Fr. 170.000.—

Notices à disposition à la
FIDUCIAIRE LOUIS CRELIER
Case postale - 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 4711 73.

A LOUER
pour le 1er septembre 1972,
rue de l'Ecluse 37,

STUDIO MEUBLÉ
avec cuisinette, douche et W.-C,
320 fr. par mois, tout compris.
S'adresser à :
Fiduciaire Louis CRELIER
2001 NEUCHATEL
Tél. (038) 4711 73.

Particulier cherche à acheter,
région Cormondrèche-Montmollin,

TERRAIN A BATIR
d'environ 1000 m2.

Ecrire sous chiffres AE 1981 au
bureau du journal.

A Portalban, à vendre

MAISON FAMILIALE
de 5 pièces avec confort et
grandes dépendances (grange,
écurie, cave).
p.o. M. Chuard, notaire,
Domdidier, tél. (037) 75 12 62.

A louer au Landeron, date d'entrée
en jouissance à convenir,

APPARTEMENT
DE 3 PIÈCES

tout confort , 1er étage, avec granc
balcon ; immeuble récent, à proxi
mité du lac et de la piscine.

Loyer : 414 fr., charges comprises

Téléphoner entre 11 et 14 heure)
au (038) 5115 09.

Etude Clerc, notaires,
2, rue Pourtalès - Tél. 2514 68

A LOUER à DOMBRESSON,
immédiatement ou pour date l
convenir,

ANCIENNE FERME
comprenant : appartement meublé
de 4 chambres, cuisine, douches
etc. Grand jardin. Accès facile

GRANGE et vastes locaux à l'usa-
ge d'entrepôt.

A vendre ou à louer au Seeland, dans un centre
très favorable, sur une route à grand trafic,

PROPRIETE AVEC RESTAURANT
ayant eu des transformations récentes ; locaux
accueillants pouvant être transformés éventuelle-
ment pour d'autres usages.
Demandes et renseignements sous chiffres J 920379
à Publicitas, rue Neuve 48, 2501 Bienne.

MAISON FAMILIALE
A vendre, à Villiers, maison comprenant : 1 appartement de 3
chambres, cuisine, bain ; 1 appartement de 2 chambres
cuisine, 1 magasin de 35 m2, 1 arrière de 33 m2, locaux
pouvant également être utilisés comme atelier artisanal.
Vastes combles permettant l'aménagement de 5 chambres, ou
d'un appartement.
S'adresser à Samuel Matile, Agence Immobilière,
Fontainemelon. Tél. (038) 53 10 45.
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Nous Invitons Ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne lamais loindre
de certificats ou au-
tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en
cas de perte ou de
détérioration de
semblables objets.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

Enchère publique
d'un champ à Fresens

Mademoiselle Mina Despland offrira en
vente, par enchère publique, mardi 29
août 1972, à 14 heures, au collège de
Fresens, l'immeuble ci-dessous :

CADASTRE DE FRESENS
Article 315 - A LA SANGE, champ de
797 m2

NOTAIRES PRÉPOSÉS A L'ENCHÈRE :
Me A.-G. BOREL, A SAINT-AUBIN ET
Me JEAN-PIERRE MICHAUD, A COLOM-
BIER.

Particulier cherche à acheter

villa ou propriété
avec dégagements, sur le Littoral
neuchâtelois, région ouest de la
ville. Paiement comptant.

Adresser offres sous chiffre
JP 1931 au bureau du journal.

A LOUER
dès le 24 août 1972, à Boudry,

garages
Location mensuelle, 55 fr.
S'adresser à :
Fiduciaire Seller & Mayor,
9, rue du Trésor, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 24 59 59.

Garçon de
cuisine
Garçon
d'office
sont demandés
dans restaurant
de la ville.
Congé le samedi.
Bien rémunérés.
Téléphoner au
(038) 25 66 15.A louer à l'ouest

de Neuchâtel

villa
de 5 pièces,
vue, tranquillité ;
libre dès le
24 septembre.
Téléphoner aux
heures des repas
au 31 42 65.
Pas sérieux
s'abstenir.

Boîtes de montres

BOUILLE S.A.
Monruz 17, Neuchâtel
engage pour travaux faciles :

. DEUX OUVRIÈRES
pour Saint-Biaise ;

UN(E) OUVRŒR(ÈRE)
I Se présenter ou téléphoner au

(038) 25 77 33.

ÉBÉNISTE
très qualifié serait engagé pour

' réfection de meubles anciens.
Expérience et plusieurs années
de pratique du métier sont
demandés.
Faire offres, avec prétentions de
salaire, sous chiffres 238-533 au
bureau du journal.

HOTEL TOURING AU LAC
NEUCHATEL Tél. 25 55 01

cherche

sommelières (ers)
Faire offres ou se présenter à la
Direction.

GARÇON DE CUISINE
m

serait engagé pour début septem-
bre. Ambiance de travail agréa-
ble.
Faire offres ou se présenter au
restaurant Richelieu,
ruelle du Port, Neuchâtel, dès
17 h. Tél. 25 55 56.

Entreprise de menuiserie
R. DE SANCTIS, FENIN
Tél. 3614 62
cherche

ouvriers menusiers

S. SAVOIA
Chauffages centraux
cherche

AIDE-MONTEUR
Tél. 2410 06.

Je cherche
pour mon employé,
pour le 15 novembre
un studio
meublé ou non.
Région Peseux.

Tél. 31 45 88.
Rue Ernest-Roulet 1.
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Baux à loyer
en vente au bureau

du Journal
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On cherche à louer -

local de vente
avec vitrine, environ 50 à 70 m2,
si possible au centre.

Faire offres à Mlle Reglna Schlup
3296 Arch, tél. (065) 9 35 34.

A louer au Landeron
Petite-Thlelle 2,

appartement
de 4 pièces, 478 fr.
charges comprises.

Tél. (038) 51 37 26,
heures des repas,
(032) 83 13 33, heures
des bureaux.

A louer pour le
24 août, quartier
du Vauseyon,

chambre
indépen-
dante
Loyer mensuel 95 fr.

Etude Pierre Jung,
Bassin 14,
Neuchâtel.
Tél. (038) 25 82 22.

Tessin

NOUVEAUX
appartements de
vacances à 10
minutes de
LOCARNO

S'adresser à
Fridollno Ramelll,
6671 Moghegno,
Casa Rio Secco.
Tél. (093) 9 61 92.
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Swiss précision time ail round the world
Un travail intéressant et varié attend la nouvelle

SECRÉTAIRE.»
' du département ventes

i . l i t

qui répondra à cette annonce et sera en relation avec de nombreux
acheteurs étrangers.

Elle doit être à même de faire la correspondance française,
allemande, anglaise, posséder une bonne formation commerciale pour
suivre elle-même ses dossiers et être capable d'assumer un travail
indépendant. Une certaine expérience dans la branche horlogère serait
utile, mais pas absolument nécessaire , notamment en vue des
contacts personnels avec la clientèle étrangère.

Nous sommes volontiers à disposition pour donner de plus amples
renseignements sur cette place et nous vous prions de bien vouloir
nous écrire ou téléphoner.

ENICAR SA MANUFACTURE D HORLOGERIE 2543 LENGNAU 7 CL. 06580041
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LES FILS DE MAURICE COLLÉ & Cie
concessionnaires exclusifs pour la Suisse

de marques internationales :

cherchent

REPRÉSENTANTS
jeunes et dynamiques,
pour visite de la clientèle cafetiers - hôte-
liers - restaurateurs des cantons de :

Genève
Vaud

La Chaux-de-Fonds
et vallon de Saint-Imier

Adresser les offres manuscrites, avec curriculum vitae et
photo d'identité à :

LES FILS DE MAURICE COLLÉ & CIE
46, rte de Saint-Julien, 1227 Carouge (GE).

La ROTONDE,
fbg du Lac 14,
Neuchaiei
Tél. (038) 24 48 48,
engagerait

EXTRA
pour banquets
et soirées.
Salaires garantis.

Boulangerie,
à Colombier ,
cherche

jeune fille
Suissesse allemande
ou romande, pour
fin août.
Tél. 41 23 69.

CUISINIER
OU CUISINIÈRE

est demandé pour restauration sur
assiette.
Travail indépendant.
Congé le samedi.
Rémunération selon entente.

REMPLAÇANTE DAME
DE BUFFET

est demandée du 22 août au 15
septembre.

Horaire de travail agréable.

téléphoner au (038) 25 6615 -
2410 98.

i <
LA SOCIÉTÉ SUISSE
POUR L'INDUSTRIE HORLOGÈRE (SSIH)

qui groupe en particulier les marques OMEGA et TISSOT
cherche POUR SES SERVICES FINANCIERS un

COMPTABLE
Le titulaire peut être appelé à se déplacer dans les
filiales suisses de la Société pour y faire des analyses
financières ou apporter assistance et conseil en matière
de comptabilité générale et industrielle.

NOUS DEMANDONS :

— formation professionnelle complète (école ou appren-
tissage de commerce)

— quelques années d'expérience dans la comptabilité
générale et/ou industrielle, et sens analytique

— disposé à se déplacer, selon les nécessités , dans les
filiales suisses de la Société

— bonnes connaissances d'allemand pour personne de
langue française ou vice versa.

NOUS OFFRONS :

— travail indépendant et varié
— salaire en relation avec capacités.

Faire offres à : 
^̂

SSIH Management Services S. A. f |J |_Ĥ
Direction du personnel . 

^̂63, rue Centrale, 2500 BIENNE ; j ,| ! j

Pour petit home de personnes
âgées , région de Neuchâtel, nous
cherchons

DAME
DE LANGUE FRANÇAISE

capable de seconder la maîtresse
de maison. Nourrie, logée, (éven-
tuellement couple).

Expérience ou références exigées.
Bon salaire, congés réguliers.

Adresser offres écrites à AD 1971
au bureau du journal.
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Fabrique d'horlogerie
de Saint-Biaise S.A.
Saint-Biaise, engage

/

ouvriers-ouvrières
pour travaux sur machines.

Faire offres ou se présenter.

Tél. (038) 33 28 62.

L'hôtel-restaurant BEAUX-ARTS,
Neuchâtel, engagerait , pour entrée .
immédiate ou date à convenir :

femme de chambre
fille de buffet

Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. 24 01 51.

HOME WATCH CO LTD
Fabrique d'horlogerie
Pierre-à-Mazel 11, 2000 Neuchâtel
cherche pour le 15 septembre ou
date à convenir

employé (e)
de fabrication

pour la mise en chantier des
commandes.
Activité indépendante, contact
avec les fournisseurs. Connais-
sances de la branche horlogère
nécessaires.
Prière de prendre rendez-vous en
téléphonant au (038) 24 32 00.

Entreprise de menuiserie cherche

menuisiers
Bon salaire , ambiance de travail
agréable, entrée Immédiate ou à
convenir.
S'adresser à André Morel,
Favarge 107.
Tél. 25 58 30, ou domicile 3316 81.



Samedi et dimanche 26 - 27 août

4me Marche populaire
des gorges de l'Areuse
NOIRAIGUE (Parcours balisé environ 15 km)
Soupe aux pois offerte - Médaille originale en relief

Inscriptions tardives au départ

Renseignements et programmes : Hockey-club
Noiraigue, tél. (038) 6711 10 / (039) 22 21 25.

DERNIER TIR
OBLIGATOIRE

Société de tir « Le Grutli »
Fleurier
Jeudi soir, 24 août 1972,
de 18 heures à 19 heures.

^_ Le comité.

PAS DE CHAMPIONNAT SCOLAIRE
DE NATATION AUX COMBES

D'un de nos correspondants :
Prévu pour cet après-midi , le champion-

nat scolaire de natation et de plongeons
du Val-de-Travers, n'aura pas lieu : l'eau
de la piscine des Combes n'atteint plus
que quinze degrés ! Depuis une semaine,
les entrées , aux Combes, ne se comptent
plus que par unité... Mal commencée en
raison du froid , la saison 1972 se termine

dans l'indifférence une fois de plus en
raison des mauvaises conditions atmosphé-
riques.

Les responsables du comité de l'associa-
tion prendront une décision en fin de se-
maine pour savoir si le bassin sera fermé
ou non. Avec le temps qu 'il fait , il y a,
en effet , peu de chance que la température
remonte rapidement à 18-20 degrés.

Courses d'école
(sp) Si les conditions météorologiques le
permettent , les courses d'école du collège
régional auront lieu les 5 et 6 septembre.
Elles porteront sur un jour pour les classes
de lre et de 2me, sur deux jours pour les
autres.

Vingt-trois joueurs ont disputé
le 2me « Chapeau de Napoléon»

D'un de nos correspondants :
Le Tennis-club de Fleurier a organisé

le week-end dernier la seconde édition du
tournoi du Chapeau-de-Napoléon. Vingt-
trois joueurs venus de Sainte-Croix, Cor-
taillod , Saint-Aubin , du Tennis-club Beau-
mont de Berne, de Couvet et Fleurier, y
ont participé. Certains matches des pre-
miers tours éliminatoires se sont disputés
à Couvet. Cette manifestation n'a pas tou-
jours été favorisée par un temps clément
et il a fait très frais le samedi et le di-
manche matin.

Les demi-finales ont donné les résultats
suivants : A. Rumley (Sainte-Croix) a battu
E. Poirier (Saint-Aubin) : 6-2, 6-4 ; M.
Jungen (Cortaillod) a battu J.-M. Poirier
(Saint-Aubin) : 6-5, 2-6 et 6-2.

En finale, Alain Rumley a battu Marcel
Jungen (vainqueur de la lre édition du
tournoi du Chapeau-de-Napoléon en 1971)
par 6-1 et 6-2.

Signalons la belle tenue de trois joueurs

du Vallon qui ont atteint le stade des
quarts de finale : Claude Montandon (Fleu-
rier) qui a été battu par A. Rumley (le
vainqueur 1972 !) par 6-3 et 6-2 ; R. Witz
(Fleurier) qui a perdu contre E. Poirier
par 6-1 et 6-2 ; P.-A. Rumley (Couvet) qui
a été battu par M. - Jungen (le finaliste
du tournoi) par 6-3 et 6-3. Dimanche en
fin d'après-midi , M. Bernard Cousin, le
responsable de l'organisation de ce tournoi ,
a remercié les joueurs de leur présence et
a proclamé les résultats (1. Alain Rumley,
Sainte-Croix ; 2. Marcel Jungen , Cortaillod ;
3 et 4mes : les frères Eddy et Jean-Michel
Poirier de Saint-Aubin). Après avoir remis
les prix , M. Cousin a donné rendez-vous
à chacun pour l'édition 1973.

Fyj

Un Neuchâtelois gagne le championnat
cantonal individuel de boules

De notre correspondant :
Le Boccia-club de Couvet a organisé

samedi le championnat cantonal individuel
de boules auquel ont pris part 72 joueurs
venus des sept clubs du canton : le Locle,
Pro Ticino et Montagnard - la Chaux-de-
Fonds, Cortaillod , Romand-Neuchâtel ;
GBT-Neuchâtel et Couvet. Les tours élimi-
natoires se sont déroulés simultanément à
Neuchâtel (sur les pistes du GBT et de
Romand), à la Chaux-de-Fonds, à Cortail-
lod , à Couvet et à Fleurier (les joueurs
fleurisans étant affiliés au Boccia-club de
Couvet). Les finales auraient dû avoir lieu à
Couvet ; mais, en raison d'une forte averse
samedi, en début de soirée, seuls les quarts
de finale ont pu se disputer sur les pistes
du BCC. Demi-finales et finale ont eu lieu
sur les pistes couvertes du Montagnard de
la Chaux-de-Fonds.

Les demi-finales ont donné les résultats
suivants : Luigi Rota (Montagnard - la
Chaux-de-Fonds) a battu Pietro Puppato
(Romand-Neuchâtel) : 15 à 12 ; Claude
Castellani (GBT, Neuchâtel) a battu Eric
Klein (Romand-Neuchâtel) : 15 à 7. La
finale a vu la victoire de Claude Castel-
lani (GBT - Neuchâtel) qui a battu par 15
à 3 Luigi Rota du Montagnard de la
Chaux-de-Fonds.

Classement de ce championnat cantonal
individuel : 1. Claude Castellani ; 2. Luigi
Rota ; 3. Pietro Puppato ; 4. Eric Klein.
Ces quatre joueurs prendront part au
championnat suisse individuel de boules qui
aura lieu prochainement à Chiasso. Les
résultats ont été proclamés par le président
cantonal, M. Alberto Conti de Neuchâtel à

qui l'on doit la photo ci-dessous du
vainqueur du championnat cantonal indivi-
duel de boules , Claude Castellani. Vivement
des pistes couvertes à Couvet pour qu'orga-
nisateurs et joueurs puissent pratiquer leur
sport favori en toute quiétude ! Fyj

Championnat
de l'amitié

(sp) Les membres des sociétés italiennes du
Val-de-Travers : CIR de Couvet ; Boccia-
club de Couvet ; Pal Friul et I'AIF de
Fleurier (et leurs sous-sections), prendront
part le 2 septembre à un tournoi par équipe
de boules : le championnat de l'Amitié qui
aura lieu pour la seconde fois. Ce tournoi
sera organisé par l'AIF de Fleurier. Les éli-
minatoires auront lieu simultanément, dans
dix jours, à Couvet et à Fleurier mais les
demi-finales et la finale se joueront sur les
deux pistes situées derrière le bâtiment de la
Fleurisia, à Fleurier. La première équipe re-
cevra en récompense le challenge Bernardo
Locatelli et les joueurs des quatre équipes
classées premières, des coupes et des mé-
dail les.

Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30, Vénus en
fourrure (20 ans, carte d'identité) .

Môtiers, maison des Mascarons : de 14 à
18 h, outillage artisanal et paysan.

Môtiers, musée Rousseau : ouvert.
Ornans, musée Courbet : ouvert.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou 61 13 28.
Hôpital : de Couvet, tél. 63 25 25, de Fleu-

rier, tél . 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Bureaux de renseignements : Fleurier Vau-

cher-Bognar , av. de la Gare, tél. 61 10 37,
les Verrières, Banque cantonale neuchâte-
loise.

Fleuricr, service du feu : tél. 61 12 04 ou 18
Police cantonale : tél. 61 14 23.

C'est la rentrée
(sp) Quatorze nouveaux élèves viennent de
franchir pour la première fois le seuil de
l'école à Noiraigue. Outre les enfants qui
fréquentent les trois classes au village, treize
autres suivent l'école à Travers et à Couvet.

LA CHAUX-DE-FONDS
Beaucoup de

tôles froissées
Hier à 7 h, M. H. N., de la Chaux-de-

Fonds, circulait en voiture sur la piste
sud de l'artère sud de l' avenue Léopold-
Robert , en direction est. A la hauteur de
la rue de la Fusion, il obliqua à gauche
pour emprunter cette dernière rue, sans
se mettre toutefois en présélection en rai--
son de travaux de goudronnage. Lors de
cette manœuvre, sa voiture a été heurtée
par une automobile française conduite par
M. L. G., de Villers-le-Lac, qui la dépas-
sait. La femme du conducteur français,
Mme C. G., a été légèrement blessée au
pied droit. Dégâts importants.

Quant à M. G. A. de la Chaux-de-Fonds,
circulant , hier à 11 h 20, rue du Grenier
en direction sud. A la hauteur de la rue
D.-P.-Bourquin , il bifurqua à droite dans
l'intention d'emprunter cette rue et sa voi-
ture heurta alors l'automobile conduite par
Mme P. G., de la Chaux-de-Fonds égale-
ment , qui circulait rue des Régionaux et
débouchait sur la rue D.-P.-Bourquin. Dé-
gâts.

Motocycliste renversé
Hier vers midi , M. M. G., de la Chaux-de-

Fonds, circulait rue du Doubs en direction
est. A la hauteur de la rue des Armes-
Réunies, repartant d'un « stop », son véhi-
cule entra en collision avec la motocyclette
pilotée par M. D.D., de la Chaux-de-Fonds
également, qui montait la rue des Armes-
Réunies. Légers dégâts.

Le programme de la
Société de musique
Le comité de la Société de musique

vient de publier son programme pour la
saison 1972-1973. Implicitement , la re-
cherche culturelle existe ; elle n'est
cependant pas l' essentiel du travail de la
société. M. René Mattioli a bien
annoncé que l'organisation d'une saison
musicale ne consiste pas à étudier un
problème ou un courant esthétique, mais
qu 'il consiste surtout à créer une joie et
un divertissement. La musique est
f u g itive ; plus que tout autre art, il ne
s'agit pas de la définir et de l'endiguer.

Au programme sont inscrits deux
concerts de l'Orchestre de la Suisse
Romande, un concert donné par la
« Philarmonique de Dresde » et un
concert de l'Orchestre de Radio Berne.
Le violoniste Milstein jouera le
Concerto de Mendelssohn, tandis que le
violoncelliste Tortelier interprétera celui
de Dvorak. De l'Allemagne de l'Est,
l'Orchestre, sous la direction de Giinther
Herbig donnera deux œuvres rarement
jouées chez nous ; Reger et Bruckner.
Théo Loosli nous fe ra connaître une
œuvre suisse qui date de 1955 « Na ch
Hall », de Schoeck, La société a donc eu
la main heureuse et son program me est
for t  promet teur. M.

Intercadres-Neuchatel
lance un cycle
de formation

dans le « Haut »
Hier, à la Chaux-de-Fonds, une réunion a

permis de présenter le nouveau cycle
d'Intercadres-Neuchâtel, cours de formation
et de perfectionnement des cadres, organisés
par la Communauté romande pour l'écono-
mie d'entreprise (COREDE), la Chambre
neuchâteloise du commerce et de l'industrie
et la Jeune Chambre économique de Neu-
châtel et environs. Nous y reviendrons dans
une prochaine édition. Relevons cependant
que cette journée préludait au lancement du
cycle 1972-1974 d'Intercadres-Neuchâtel qui
se déroulera dès cet automne à la Chaux-
de-Fonds.

LA SAGNE
Curage du Bied :

cela avance...
(c) Après avoir curé le Bied dans sa partie
supérieure, l'an dernier , les autorités ont fait
procéder au nettoyage d'un deuxième tron-
çon, situé entre les chaussées de Marmoud
et de Plamboz. Ces travaux ont été réalisés
en ce début de mois par des j eunes gens de
la localité qui ont sacrifié une partie de
leurs vacances. Avant le début des travaux,
le garde-pêche avait ramassé alevins et trui-
tes au râteau électrique.

Jeune footballeur
blessé

(c) Alors qu 'il s'entraînait avec les junior s,
Laurent Degiorgi , 14 ans, est tombé lour-
dement sur le terrain. Il a été conduit chez
un médecin qui a diagnostiqué une fracture
du poignet gauche.

BROT-PLAMBOZ

Sept nouveaux élèves
(c) Les deux classes des Petits-Ponts et de
Brot-Dessus ont rouvert leurs portes lundi
matin pour recevoir de nouvelles volées
d'élèves. La classe des Petits-Ponts change
de titulaire. C'est Mme Cerda - Emery qui
en aura la charge. Lundi matin sept élèves
ont pris la route de l'école pour la première
fois.

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, Monsieur Jo (dès 12 ans).
Eden : 18 h 30, Confession d'une folle

d'amour (20 ans). 20 h 30, Une protituée
au service du public et en règle avec
la loi (18 ans).

Plaza : 20 h 30, Face à. face avec un
tueur (18 ans).

Scala : 19 h et 21 h , Tout le monde il est
beau , tout le monde il est gentil (16 ans -

Pharmacie de service : Henry, Léopold-Ro-
bert 68, jusqu 'à 21 h, ensuite tél. 11.

Le Locle
Pharmacie d'office : Mariotti, Grand-Rue

38 ; dès 21 h, tél. 17.
Permanences médicale et dentaire. — En

cas d'absence du médecin traitant , tél.
17 ou le service d'urgence de l'hôpital ,
tél. 31 52 52.

PAYERNE

Résultats
du « Tirage »

(c) Comme de coutume, le concours degroupes du t Tirage » de Payerne, a connu
lundi le succès, mettant le point final à la
fête annuelle. Cinquante groupes, de toute
la Suisse romande, se sont disputé le chal -
lenge de la section de Payerne de la Société
vaudois e des cafetiers et restaurateurs.

Voici les principaux résultats : 1. Peseux
I, 2187 points ; 2. « Les Colombettes », Vua-
dens , 2183 ; 3. Lausanne-Sports , 2146 ; 4.
Jeune Broyarde , « Adélaïde », Paterne ,
2143 ; 5. Demoret , 2140 ; 6. Boudry, (2137 ;
7. Vill e de Fribourg, 2135 ; 8. L'Aiglon ,
Châtel-Saint-Denis , 2121 ; 9. Bursins, 2119 ;
10. Cheseaux I, 2086, etc...

jj ' ., _«__ ¦ ¦ '¦-

(sp) Samedi s'est déroulé au stand de tir de
la Chaux-de-Fonds, le concours cantonal
des jeunes tireurs. A l'issue de cette
manifestation , Silvio Thalmann, de la
section de tir militaire de Saint-Sulpice , a
remporté le titre de champion cantonal des
jeunes tireurs. Une magnifique coupe dédi-
cacée de la Société cantonale neuchâteloise
de tir lui a été remise en récompense de
son très brillant résultat de 55 points sur un
maximum de 60

D'autre part , le jeune Michel Meyer a
obtenu une distinction pour un bon résultat
de 52 points. Voilà qui récompense les trois
moniteurs de la section, MM. Georges Zur-
cher, Fernand Benoît et Marcel Ryser qui
viennent d'organiser leur neuvième cours de
jeunes tireurs.

Un champion cantonal
à Saint-Sulpice

(sp) La rentrée s'est déroulée lundi au col-
lège régional de Fleurier dans les deux bâ-
timents de la place de Longereuse et de la
rue de l'Ecole-d'horlogerie. Plusieurs nou-
veaux maîtres sont entrés en fonction à
cette occasion, soit Mme Zill-Barrelet (bran -
ches littéraires), Mlle Rumak (branches
scientifiques) et MM. Correa et Reber
(branches littéraires) au collège de Longe-
reuse, et M. Zill à la tête d'une classe pré-
professionnelle.

Pour la première fois, une classe de lre
moderne-préprofessionnelle (M. Jaton) est
logée au collège secondaire de Longereuse,
traduisant ainsi dans les faits la volonté des
autorités scolaires d'intégrer pleinement la
section préprofessionnelle dans l'enseigne-
ment secondaire. Y compris cette classe, le
dit collège abrite maintenant 19 classes du
degré secondaire inférieur et du gymnase. Il
est donc occupé à 100 % et son agrandisse-
ment semble désormais indispensable.

Rentrée au collège
régional

—MIGROS—i
Nous cherchons

pour compléter notre équipe du dépt technique,
bureaux à Marin,

dessinateur
d'intérieur
Notre nouveau collaborateur aura pour tâche de
s'occuper des transformations de points de vente
les plus divers et du remplacement de leurs
agencements, dans notre rayon d'activité (cantons
de Neuchâtel, Fribourg et Jura bernois nord).

Semaine de 5 jours, restaurant d'entreprise, nom-
breux avantages sociaux.

q£b M-PARTICIPATION

Candidats actifs et capables d'un travail Indépen-
dant sont priés de faire leurs offres à la Société
Coopérative MIGROS NEUCHATEL, service du per-
sonnel, case postale 228, 2002 Neuchâtel.
Tél. 33 3141.

NOUS ENGAGEONS :

1 magasinier-vendeur

1 aide-mécanicien
pour notre service de freins et embrayages.

Faire offres à TOUT POUR L'AUTO S.àr.l. Evole 8a
Tél. 25 44 39, 2000 NEUCHATEL.

Nous désirons engager pour l'un de nos j
services un ou une

employé (e)
stable, de langue maternelle française, ayant
si possible des connaissances d'allemand.

Ce poste, pour lequel il n'est pas indispen-
sable de connaître la dactylographie ni d'être
en possession d'un diplôme commercial, con-
viendrait surtout à une personne ayant le
goût des chiffres et du travail soigné.

Si votre travail actuel ne vous satisfait plus
et même si vous n'avez jamais encore tra-
vaillé dans un bureau, prenez donc contact
avec notre service du personnel : il vous ren-
seignera volontiers.

!

MHftcH4r£Œ LA NEUCHATELOISE
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Neuchâtel
HBH «I- (038) 21 1171 m
Whgflm. ^BMB (interne 315). I

| Importante maison spécialisée dans la télévision S j

I monteur d'antenne I
\r\ connaissant bien son métier et capable de'travailler j i

| Employé connaissant l'électricité serait formé j j
| Place stable et intéressante pour personne de con- ! j
i fiance et dynamique. ' ;
! Avantages sociaux. i

Adresser offres sous chiffres KR 1932 au bureau du \

FAVAG

cherche

EMPLOYEE DE BUREAU
Langue maternelle française, bonne dactylo-
graphe, habile et consciencieuse, pour son ser-
vice de correspondance.

Entrée immédiate ou date à convenir.

Téléphoner ou se présenter à FAVAG S.A.,
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 21 11 41, interne 263.

l̂— 7 A i
NEUCHATEL

(c) La nouvelle volée entrée lundi matin à
l'École technique de Couvet comprend dix
élèves dont trois sont inscrits en section
ETS. Par rapport aux précédentes rentrées,
celle de cette année est plutôt faible.

Collège-pilote
(c) Mlle Mireille Marti , institutrice de lre
année à Couvet , ayant été nommée moni-
trice pour l'introduction du programme
romand de mathématiques le pavillon
scolaire est dès maintenant considéré
comme collège-pilote. La classe de Mlle
Marti devient ainsi une classe-pilote pour
l'expérimentation du nouveau programme et
des moyens d'enseignement.

La politique hospitalière
du canton

(sp) L'assemblée générale du service d'aide
familiale du Val-de-Travers dont l'activité
continue et bienfaisante se manifeste au dis-
trict aura lieu jeudi 21 septembre à Couvet ,
sous la présidence de M. Gérald Piaget.

Outre les différents rapport s, les partici-
pants entendront une conférence de M. Phi-
lippe Mayor, président d'honneur et prési-
dent de l'Association suisse des organisa-
tions d'aide familial e sur le thème « l' avenir
de la politique hospitalière du canton de
Neuchâtel ». C'est un sujet important , assez
complexe, qui préoccupe la population et
les autorités et les informations que donnera
M. Mayor viendront de bonne source.

Dix nouveaux élèves
à l'ETC

i
Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Mon Dieu en Toi je me confie.
Ps. 25 : 2.

Monsieur Georges Dubois Voynnet, à
Couvet ;

Monsieur et Madame Georges Dubois
et leurs enfants, Yves et Alexandre, à
Confignon (GE) ;

Madame et Monsieur Eric Grossen-
Dubois et leur petite Martine, à Cor-
taillod ;

Monsieur Robert Dubois et sa fian-
cée, à Kallnach ;

Monsieur et Madame Charles Voynnet
et leur fils, Jean-Michel, à Noironte
(France) ;

les enfants et petits-enfants de feu
Georges-François Voynnet, en Suisse et
en France ;

les petits-enfants de feu Joseph-Ami
Dubois,

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Madame Simone DUBOIS
née VOYNNET

leur très chère épouse, maman, belle-
maman, grand-maman, sœur, belle-sœur,
tante, cousine, parente et amie que Dieu
a reprise à Lui, dans sa 72me année.

Couvet, le 22 août 1972.
L'incinération aura lieu le vendredi

25 août, à Neuchâtel.
Prière pour la famille au domicile

mortuaire : Jules-Baillod 15, à 13 h 50.
Culte au crématoire à 15 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

d épuration des eaux viennent de commencer
Les travaux de construction de deux stations

De notre correspondant régional :
En 1968, un crédit de 7.500.000 fr.

avait été voté pour la construction des
ouvrages intercommunaux du syndicat
d'épuration des eaux usées au Val-de-
Travers. Depuis cette date, les études
définitives d'exécution ont été entreprises
et des améliorations ont été apportées
notamment en ce qui concerne les lits
de séchage de boue qui seront mécanisés
au lieu d'être manuels.

En outre, des sondages et une étude
géotechnique poussée ont révélé que le
sous-sol du Vallon était constitué de ter-
rain argileux de mauvaise qualité. Cela
a conduit le syndicat à employer des
techniques de génie civil plus coûteuses
que celles qui avaient été prévues lors
de l'élaboration des avant-projets des
stations d'épuration.

UN CRÉDIT COMPLÉMENTAIRE
D'autre part, le coût des travaux a

subi, depuis quatre ans, un notable ren-
chérissement qui affectera surtout le prix
de construction des stations d'épuration
et de relevage et, dans une moindre pro-
portion celui des collecteurs. Enfin , le
service fédéral des eaux exige mainte-
nant l'adjonction d'une épuration chimi-
que dans les stations. Aussi a-t-il fallu
demander aux communes faisant partie
de ce syndicat de voter un crédit com-
plémentaire de 2.900.000 fr., ce qui porte
la dépense à près de dix millions et
demi de francs.

Entre Môtiers et Fleurier, les travaux
de construction de la station d'épuration
No 1 ont démarré. Cette station recueil-
lera les eaux usées de Buttes, Saint-
Sulpice, Fleurier, Môtiers et Boveresse,
tous ces villages étant prêts maintenant
à être reliés à la station. Par ailleurs, les
travaux préliminaires ont aussi débuté à

la Presta, près de Travers pour la sta-
tion No 2, destinée à l'épuration des
eaux usées de Couvet et de Travers.

Hors du syndicat, on sait que les;
Bayards ont leur propre station d'épura-
tion — à laquelle des perfectionnements
devront encore être apportés — et pour
ce qui concerne les Verrières, cette com-
mune trouverait une solution avanta-

geuse en évacuant ses eaux usées à la
station française des Verrières-de-Joux,
que nos voisins de l'ouest se proposent
d'ériger. Enfin reste le cas de la Côte-
aux-Fées, un cas très spécial à vrai dire
en raison de la dissémination des ha-
meaux et des fermes isolées de cette
commune haute-jurassienne.

G.D.
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! Nous sommes une entreprise de renommée mondiale RM
dans la construction de machines à tricoter rectilignes t.." |
et circulaires.

En 1971, à l'Exposition internationale de la machine ?¦;¦ ¦!
textile à Paris, DUBIED a retenu l'attention de la clien- Z :'!
tèle mondiale par des réalisations d'avant-garde dans
le domaine de la machine à tricoter. j - 'j
Dans le cadre de notre programme de développement, Fgà
nous aimerions prendre contact avec UN ou DEUX EP

CO NSTRUCTEURS S
désirant faire carrière dans notre entreprise et se spécia- , : !
liser dans ce produit extrêmement intéressant qu'est la
machine à tricoter.

Nous souhaitons rencontrer aussi bien des personnes *ftj
ayant une base scolaire poussée (par exemple ingénieurs- W. i
techniciens ETS) que des praticiens chevronnés ou des gens
que la construction attire mais qui n'ont pas encore eu
l'occasion de mettre leur talent à l'épreuve. RE.J

Ce qui nous importe c'est justement le talent et la volonté t ' !
de le mettre en valeur au cours d'un effort de longue ï
haleine.

i Dans la construction il n'y a pas de « bluff » possible. i.
, Nous ne cherchons pas à allécher des candidats avec de
; beaux titres et des promesses mirifiques sur les possi-

bilités d'avenir. Il est bien évident que les conditions ,'\
d'engagement sont intéressantes et les possibilités d'avan- j
cernent comme chef de projets réelles dans un service
sur qui repose en partie l'avenir d'une maison. te '

Notre chef central du personnel attend votre coup de
téléphone pour fixer un premier rendez-vous qui n'en- I."¦¦

[ gage à rien. Discrétion garantie. • .J

EDOUARD DUBIED & CIE S.A.
Service central du personnel . £*;••!
Rue du Musée 1, 2001 NEUCHATEL. Tél. (038) 25 75 22. |£ j

BUREAUX DE NEUCHÂTEL 1

' Dans le cadre de l'extension de notre maison, nous
cherchons

UNE EMPLOYEE DE BUREAU
qualifiée, ayant la connaissance de la sténo.
Travail intéressant et varié.

|

I

Nous offrons un bon salaire, la semaine de 5 jours
et les avantages sociaux d'une grande entreprise.

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres écrites, avec curriculum vitae et photo-
graphie, à la Direction de

Famille de diplomates français
cherche pour Berne, à partir du
1er septembre,

cuisinière
de métier avec références.

Adresser offres sous chiffres
K 901065 à Publicitas, 3001 Berne

i On cherche pour date à convenir

CONCIERGE
propre et consciencieux, à plein temps,
pour grand immeuble.

Marié.

Avantages sociaux modernes et caisse de w
retraite. H

Appartement à disposition. \Z\

Faire offres sous chiffres P 28-900221 N, à
Publicitas S.A., Neuchâtel. .

Nous cherchons, pour entrée Im-
médiate,

sommelière
ou sommelier

Heures de travail et congés régu-
liers. Bon gain. Nourris et logés.

S'adresser au restaurant de la
Gare, la Neuveville.
Tél. (038) 57 23 98.

Nous engageons un

ferblantier
ornemaniste

i

Travail en atelier très attrayant pour un ouvrier
consciencieux. Le candidat serait mis au courant
des techniques de fabrication des ornements de
toitures en tôle de cuivre ou de zinc. Il s'agit d'une
spécialité stable et bien rétribuée.

Faire offre ou se présenter à
l'usine DECKER S.A., Bellevaux 4, 2000 Neuchâtel 7.
Tél. (038) 24 55 44.

lilBMIJIIÙiiK-liS!1' SSS J ' """ " " J.„ '"WBUMBBMIJI

Désirez-vous utiliser vos
- connaissances de langues ?

Nous cherchons pour notre service
« Experts en tabac brut » une

avec formation commerciale complète et
de langue maternelle française.

Elle devra s'occuper :

— de la correspondance sous dictée et
sur simple indication

— de l'organisation des différents voya-
ges des experts

— du téléphone
— de divers travaux de secrétariat, etc.

et avoir :

— de l'initiative
— le sens de l'organisation
— de la discrétion j
— de bonnes connaissances en alle-

mand et en anglais.

Nous offrons une activité variée et intéres- '
santé, un salaire en rapport avec les exi-
gences du poste et des prestations so-
ciales de premier ordre.

cherche
\ 

¦ ¦

; pour son siège central de Marin

(transport depuis Saint-Biaise assuré par nos soins)

BOUCHER-DËSOSSEUR

AIDE-BOUCHER
Jeune homme pourrait être formé par nos soins.
Places stables, bonne rémunération, horaire de
travail régulier, avantages sociaux d'une entreprise
moderne (restaurant d'entreprise).

Ê b M-PÀRTICIPÀTION

Veuillez adresser offres ou téléphoner à la Société
Coopérative MIGROS NEUCHATEL, service du per-
sonnel, case postale 228, 2002 Neuchâtel,
tél. 33 31 41.

Je suis chef du personnel d'une grande entreprise de services de
la place de Genève, comprenant quelque deux mille personnes.

Je cherche un adjoint qui pourrait, après mise au courant de
quelques mois, devenir

, . . -, , < i, j ,  . .JI
'
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CHcr de

d'un des départements de l'entreprise, de quelque cinq cents
personnes.

Il est souhaitable que les candidats éventuels répondent à peu près
aux conditions suivantes :

— âge : dans la trentaine

— langues : très bon français (si possible langue maternelle) et
bonnes connaissances d'allemand

— formation : si possible universitaire ou équivalente

— expérience : il serait bon d'avoir passé quelque temps dans
un service du personnel

— nationalité : Indifférente, si ce n'est qu'il faut résider à Genève ou
dans les environs suisses et disposer d'un permis d'établissement
ou de séjour hors plafonnement.

J'attends vos offres sous chiffres 200-6676, Annonces Suisses S.A.
« ASSA » 1211 GENEVE 4.

ORGANISATION INTERNATIONALE I
(SUISSE - FRANCE - BELGIQUE - CANADA) i j

cherche pour entrée immédiate H

• 2 responsables de secteur I
capables d'animer et d'organiser une équipe de vente '' ¦}

• IU jeunes gens-filles
ï — suisses ou permis C

— stage de formation rémunéré
3 — possibilités réelles de gros gains 'f
J — minimum garanti
' — adresses fournies par notre ordinateur £
S — prestations sociales.

*j M. G. GUILLOUD recevra personnellement les candidats.
Présentez-vous directement entre 11 h et 15 h, 16 h et 18 h à :
Neuchâtel, le 22 août, hôtel Terminus, tél. (038) 25 20 21 j
Bienne, le 23 août, hôtel Continental, tél. (032) 2 32 55

-: Sion, le 24 août, buffet de la Gare, 1re classe, tél. (027) 217 03 |j
Lausanne, le 25 août, château d'Ouchy, tél. (021) 26 74 51 (10 h - 12 h) N
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Pour l'automne
le choix

pour costumes,
manteaux

est au complet.

Mousselines de laine
Quelques dessins en exclusivité.

Tous prix

PIOLINO YVERDON
spécialisée depuis 138 ans

Celui-ci, d'ailleurs, n'a pas l'intention de
s'avouer battu. Il demeure confiant dans
la chance que lui a donné le trèfle à
quatre feuilles qu'il porte toujours sur lui.
Mardi matin , à la première heure, il réa-
gissait à la réponse du département mili-
taire fédéral en déclarant notamment que
cette réponse était bieu la « preuve que
seule la vérité blesse». La polémique ne
semble donc pas prête à s'évanouir.

PRESSIONS
Le département militaire par la voix

de son chef devant le Conseil national
a d'ailleurs déclaré lors de la dernière
session qu'il ne pouvait pas prendre le
cas échéant la responsabilité de recommen-
cer une évaluation d'avion. D'ailleurs, le
DMF a confirmé cette position en faisant
connaître publiquement la proposition qu'il
a faite, il y a 10 Jours, au Conseil fédéral
d'acquérir 60 « Corsair » américains.

Mais, le pouvoir politique de son côté
a le devoir de pondérer précisément l'avis
unilatéral des techniciens de l'armement et
d'apprécier la relativité de leurs arguments.

L'IMPASSE
La conception de la défense nationale

de 1966 établissait le cahier des charges
de notre prochain avion. Mais il y a six
ans de cela, et pendant ce temps les bu-
reaux d'étude du monde entier ne sont
pas restés sur leurs lauriers. La conception
de la guerre aérienne a évolué certainement
très vite de sorte que les conceptions d'hier
ne seront plus celles de demain. Or, gou-
verner c'est prévoir. Il faut donc imaginer
pour notre armée les armes dont clic au-
ra besoin demain et non pas se contenter
de celles qui ont fait leurs preuves hier
dans la peur cependant de s'engager ainsi
dans des dépenses dépassant les crédits
alloués, le gouvernement cherche la sé-
curité par la caution de ses experts. Cette
intention est louable maintenant, mais est-
elle suffisante ? Apparemment pas, puis-

qu'on se trouve dans une sorte d'impasse.
Discutable sur le plan technique et sus-

ceptible de provoquer une bataille d'experts
le choix de notre avion de combat a dé-
bordé le cadre militaire pour prendre une
dimension politique et économique. Les
pressions françaises par la plume de MM.
Debré ct Schumann, l'intervention du gou-
vernement américain pour abaisser le prix
de l'offre, montrent que l'enjeu est une
lutte d'influence entre l'Europe et les Etats-
Unis, lutte qui peut fournir précisément
à la Suisse une occasion de prendre cer-
taines distances à l'égard de l'intégration
européenne envers laquelle elle vient de
nouer le flirt de Bruxelles.

Aux raisons de l'hésitation du gouverne-
ment à fixer son choix et à entériner l'exi-
gence du département militaire , s'ajoutent
encore les objections de pqlitique conjonctu-
relle. Une dépense de près de 1 milliard
et demi ne peut manquer d'exercer une
forte pression sur notre économie et alourdir
les prélèvements fiscaux surtout que dans
le cas de l'achat des « Corsair », elle
ne constituerait en quelque sorte qu'un
acompte sur les dépenses qu'elle entraîne-
rait immanquablement (protection aérienne ,
infrastructure, formation d'un corps de pi-
lotes professionnels).

J.-P. G.

«Milan»: polémique franco-suisseL'Association pour l'industrie atomique
et l'installation de centrales nucléaires

De notre correspondant de Berne i
L'Association suisse pour l'énergie atomi-

que a tenu à Berne son assemblée générale.
Ce fut l'occasion pour le directeur de
l'Office fédéral de l'économie énergétique,
M. Siegrist , de définir la position de la
Confédération à l'égard des centrales atomi-
ques qui s'annoncent comme la panacée de
nos besoins présents et à venir en énergie.

Pour les pouvoirs publics l'installation de
centrales do production d'électricité au
moyen de réacteurs de fission nucléaire est
l' affaire de l'économie privée. Pour leur
part, les organes de la Confédération se
bornent à donner des autorisations quand
elles sont demandées. C'est à cette occasion

que l'Etat s'assure que toutes les mesures de
sécurité au niveau actuel de la science et de
la technique sont prises et observées , afin
de protéger les personnes et les biens
d'autrui.

On ne peut , en effet, raisonnablement
s'opposer à l'implantation de centrales
nucléaires sous peine de compromettre tout
à fait notre développement économique et
nous empêcher de demeurer au 

^ 
diapason

mondial. Les milieux de l'économie exigent
d'ailleurs de la part du gouvernement, une
politique énergétique active ainsi qu 'une
planification des emplacements convenant
aux centrales nucléaires.

Sur ce dernier point , les recherches se
poursuivent en particuli er quant aux pos-
sibilités de chauffage collectif urbain et les
répercussions sur l'environnement des tours
de refroidissement projetées.

La synthèse des travaux en cours per-
mettra de choisir les endroits les plus favo-
rables pour les futures centrales nucléaires.

LES RADIATIONS
L'effort de propagande de l'industrie ato-

mique porte sur les effets des radiations
atomiques. Une luxueuse brochure de
l'association pour l'industrie atomique fait
le point sur les radiations atomiques en
relevant que notre organisme est habitué
aux rayonnements atomiques qui sont une

caractéristique de la matière qui nous
entoure et dont nous sommes faits aussi. Le
supplément de radiations provenant de la
proximité d'une centrale atomique n'est que
de l'ordre de un pour cent des radiadons
naturelles , en Suisse du moins. Si le réac-
teur se met à diverger la dose de radio-
activité peut certes s'accroître dangereuse-
ment , mais on insiste à ce propos sur les
mesures de sécurité qui abaissent le risque à
un niveau de probabilité si faible qu'on
peut le négliger.

Le système des enveloppes de protection
superposées isole effectivement un réacteur
d'une façon quasi absolue. Remarquons
encore que les réacteurs sont de même pro-
tégés contre les atteintes externes. En cas de
guerre , les centrales nucléaires pourraient
être arrêtées ' et viciées de leur contenu.

LE BALAI
Ainsi , l'association pour l'industrie ato-

mique conclut-elle dans la brochure qu'elle
diffuse dans le public :

« La sécurité des centrales nucléaires ne
résulte pas d'expériences amères mais bien
de prévisions prudentes .

Si tous les effets nuisibles à l'environne-
ment et à la santé étaient mesurables avec
la même précision que ia radioactivité , si
toutes les sources de nuisance étaient aussi
bien connues que cette dernière, si on les
combattait avec le même déploiement de
moyens techniques et, si, enfin des pres-
criptions légales aussi strictes que pour les
installations nucléaires leur étaient appli-
cables la question de l'environnement ne
serait pas pour notre société le problème
crucial qu'il est devenu »... Que chacun
donc balaie d'abord devant sa porte I

J.-P. G.

Impôt anticipe : la commission du
National approuve la modification

BERNE (ATS). — La commission du
Conseil national , chargée d'examiner le pro-
jet de modification de la loi sur l'impôt
anticipé présenté par le Conseil fédéral,
s'est réunie lundi à Berne, sous la prési-
dence du conseiller national W. Augsburger
(UDC-BE). Elle a approuvé le projet, qui
prévoit une nouvelle répartition entre les
cantons de leur quote-part à l'impôt anti-
cipé.

L'article 10 des dispositions constitution-
nelles transitoires précise que les cantons
reçoivent , dès le 1er janvier 1972, et jus-
qu 'à la nouvelle réglementation de la pé-
réquation financière , une quote-part de
12 % du produit net de l'impôt anticipé,
contre 6 % jusqu'ici. Le montant supplé-
mentaire revenant aux cantons pour l'année
en cours est estimé à 50 à 60 millions
de francs.

Selon le projet , la quote-part est répartie
pour moitié à l'ensemble des cantons, pro-
portionnellement au chiffre de la popula-
tion , pour moitié aux cantons dont la ca-
pacité financière est inférieure à la moyen-
ne suisse, selon une échelle mobile amé-
nagée de telle sorte que plus la capacité
financière d'un canton est basse, plus sa
quote-part augmente.

Grâce à ce système, les cantons à forte
capacité financière recevront autant que
lorsque la quote-part était de 6 %, mais
les cantons à capacité fin ancière moyenne
et faible toucheront de plus grandes som-
mes, la péréquation financière confédérale
étant ainsi considérablement renforcée.

Le projet a été approuvé par 14 voix
contre 1.

LE PASTEUR RENÉ DESAULES VA QUITTER LA PAROISSE DE BIENNE-VILLE

De notre correspondant :
Dimanche, la paroisse réformée de Bien-

ne-Ville prendra congé de l'un de ses con-
ducteurs spirituels, le pasteur René Desau-
les , qui atteint l'âge de la retraite et a de-
mandé d'être déchargé de ses fonctions
après 38 ans de ministère à Bienne.

Récemment, M. Desaules a bien voulu
s'entretenir avec nous au sujet de problèmes
dont la variété témoigne de la multiplicité
des activités qu 'il a déployées au cours des
ans bien au-delà des perspectives locales. Il
n'a pas non plus hésité à répondre avec
courage et netteté — c'est là un trait de
son caractère — à des questions aussi déli-
cates que fondamentales , sans jamais perdre
de vue la mission médiatrice de l'Eglise au
milieu des divers courants de la vie poli-
tique, économique ou sociale.

On reconnaîtra aussi les convictions pro-
fondes d'un homme dont l'humilité , Ta n dis- ?
pénibilité , ainsi que la clarté de la pensée et 

^de l'expression ont été , autant de qualités
sur lesquelles les autorités ecclésiastiques
romandes, bernoises et la paroisse réformée
française de Bienne ont pu pleinement
compter pendant près de quatre décennies.

MINISTÈRE A BIENNE
ET DANS L'ÉGLISE BERNOISE

— Vous avez toujours exercé le ministère
dans des villes, Porrentruy, Londres, Bienne.
Est-ce là un choix délibéré ?

— Certainement pas. Ma naissance au
sein d'une famille nombreuse et pauvre a
aiguisé en moi ie sens de la responsabilité ,
de l'indépendance et de la modestie. Etu-
diant , je n'envisageais qu'un ministère de
village , de village rural... au Val-de-Ruz,
dont je suis originaire. Ma destinée a été
toute différente. Partout dans ces villes j'ai
connu la joie du ministère, de la rencontre
avec l'homme. Mais la joie chrétienne , il ne
faut pas l'oublier, suppose la souffrance,
elle est entée sur la souffrance...

— Le fait que Bienne soit une ville bi-
lingue vous a-t-il été désagréable ?

— Tous les pays, tous les cantons , toutes
les villes situées à la frontière des langues
sont bilingues. Voyez la Belgique , la Fran-
ce, la Suisse, l'Italie même, les cantons de
Berne , Fribourg et Valais. C'est, je dirai ,
leur vocation historique et naturelle. Certes,
cette vocation comporte des difficultés , mais
les sacrifices ont toujours grandi ceux qui
les ont acceptés et consentis. J'ai aimé Bien-
ne, non seulement pour elle-même, son
environnement mais parce qu'elle est ouver-
te à tous.

— Vous avez pendant 16 ans, jusqu'en
1966, représenté le Jura au sein du Conseil
synodal bernois et vous avez à plusieurs re-
prises présidé la Conférence des Eglises ro-
mandes. Quelles expériences avez-vous fai-
tes ?

— Des expériences réjouissantes et enri-
chissantes. L'Etat et les Eglises dans ce can-
ton respectent parfaitement , dans les lois
qui régissent leurs rapports comme dans la
pratique , leur indépendance et leurs compé-
tences respectives. Quant à l'Eglise bernoise ,
elle est beaucoup plus tournée vers l'évé-
nement que vers l'institution ; vers la liberté

si vous voulez , que vers l'autorité. Le
Conseil synodal est un lieu de service plus
que de direction ; ce qui ne veut pas dire
qu'il ne prenne pas parfois d'heureuses ini-
tiatives. Mais on y croit que l'Esprit souffle
dans le peuple de l'Eglise, dans les pa-
roisses, à la base, et qu'il convient surtout
de favoriser le libre cheminement des com-
munautés locales.

L'ÉGLISE, LA POLITIQUE,
LA THÉOLOGIE

— Que pensez-vous de la tendance ac-
tuelle demandant à l'Eglise et aux chrétiens
de s'engager avec conviction dans les do-
maines social et politique ?

— Votre question en contient deux : celle
de l'engagement de l'Eglise et celle de l'en-
gagement des chrétiens. C'est très différent !
L'Eglise, elle, doit demeurer au niveau des
ptinciffes. La politique, on l'a dit, est tou-
jours le lieu des violences et des passions,
et j'ajoute, cela est très important, qu'elle
est aussi le lieu des demi-vérités. Toute op-
tion politique ne contient qu'une partie de
la vérité et par conséquent porte préjudice
à l'autre. L'Eglise ne saurait donc, pas plus
du reste que ne l'a fait son Maître , s'en-
gager dans la vie politique pratique. Elle
doit demeurer, je dirai au pian moral et
spirituel de la politique. C'est son rôle vé-
ritable et non dénué d'importance.

Quant au chrétieq, c'est autre chose. En
qualité d'homme responsable, il a le devoir
de se prononcer , à la lumière de sa foi, sur
tous les problèmes de la vie publique et par
conséquent de s'engager. Il pourra parfai-
tement , et le pasteur aussi s'il en a la con-
viction , appartenir à un parti. Cependant, il
ne sera jamais doctrinaire, ni extrémiste ; il
saura toujours reconnaître que son parti
quel qu'il soit ne reflète qu'une des deux
composantes de toute vie publique : la
solidarité et la responsabilité des personnes ,
c'est-à-dire leur liberté.

— Vous êtes-vous vous-même engagé
dans la vie publique ?

— Pas d'une façon soutenue ; j' ai jugé
que l'essentiel du ministère était ailleurs.
Cependant , à l'époque, j' ai fait partie avec
conviction du comité en faveur de l'AVS et
ai eu l'honneur de participer en compagnie
de personnalités de tous bords au cortège
qui parcourut les rues de la ville à cette
occasion. En revanche et je dis ceci pour
illustrer la dialectique nécessaire de la po-
sition du chrétien à l'égard de la politique ,
je n'ai pas pu soutenir comme on me le de-
mandait l'initiative pour le droit au loge-
ment. Il appartient à l'homme de se loger
et non à des fonctionnaires de loger et de
déloger les citoyens. Donner à l'Etat tous
les devoirs , c'est lui conférer tous les pou-
voirs, et l'on sait à quelle dictature, à quel
arbitraire cela conduit infailliblement. Autre
chose est d'être partisan d'un contrôle des
loyers et d'une intervention de l'Etat quand
cela , comme aujourd'hui , est nécessaire. Il y
a pourtant un droit que je verrais inscrit
dans la Constitution , c'est le droit au travail
ou à une indemnité correspondante au sa-
laire en cas de chômage. La solidarité doit
ici jouer entièrement. Ensuite qu 'on laisse à

chacun la responsabilité de se nourrir , de se
loger comme il lui convient.

— Vous avez dit que l'essentiel du mi-
nistère vous a paru être ailleurs, où le si-
tuez-vous ?

— C'est la grâce divine qui tire l'homme
de son néant , lui confère une grandeur eî
une dignité en l'appelant à un devoir et à
une espérance. C'est la grâce qui permet à
l'homme, pour employer une image de Sol-
jenitsine , de marcher debout et non à qua-
tre pattes. Roger Garaudy écrivait récem-
ment : il ne faut pas oublier que la mort de
Dieu signifierait aussi la mort de l'homme !
Dire aux hommes qu'ils sont quelqu'un,
qu 'ils ont une grandeur parce que Dieu les
tient d'en-haut , a foi en eux , voilà l'essentiel
du ministère... Mettre l'homme debout et le
garder debout dans les bons et les mauvais
jours ! Les questions sociales, politiques,
morales sont dans l'ordre des conséquences.

— Que pensez-vous de la théologie ?
— C'est un admirable effort humain pour

recevoir et annoncer dans le climat intel-
lectuel de son époque le message éternel de
l'Evangile. En disant que c'est un effort hu-
main , j'entends souligner aussi les limites
de cet effort. La vérité divine ne se met pas
en formules surtout pas systématiques.
Notre langage , nos notions sont inadéquats
pour dire les mystères de Dieu et de son
Royaume.

— Vous citez souvent Pascal et Vinet
dans vos prédications...

— Ils ont été mes maîtres. Ce ne sont
pas des dogmaticiens, mais des penseurs
chrétiens. Ils ont compris que les limites de
la raison sont du même ordre que celles
des sens. Ni l'une ni les autres ne peuvent
appréhender , saisir Dieu. Pascal a écrit :
« Dieu, sensible au cœur », et Vinet lui fait
écho : « C'est sur les genoux et non sur les
pieds qu 'il faut marcher à la vérité. » Savoir
cela c'est éviter bien des obstacles sur le
chemin de la foi... Et j' ai été sensible à leur
effort pour montrer combien l'Evangile ré-
pond à l'attente profonde de l'homme, ou,
si vous voulez , pour montrer ce que j' ap-
pelle l'harmonie des deux révélations : la
révélation extérieure de Dieu en Jésus-
Christ consignée dans l'Evangile et la
révélation intérieure du soupir et des direc-
tions de l'Esprit en nous. Il y a concor-
dance parfaite entre ce que le cœur de
l'homme attend et espère et ce que
l'Evangile annonce. C'est de cette harmonie ,
ou , si l'on veut , de ce double appel que
naît la foi.

PROBLÈMES D'AUJOURD'HUI
— On parle beaucoup de la déchristia-

nisation de notre société...
— Oui , nous passons par une crise grave.

Mais, remarquez , en un sens, il n'y a rien
là de fondamentalement nouveau. L'homme
a toujours douté ; la foi ne s'élève que sur
le doute. Mais aujourd'hui le doute s'est
greffé sur une sorte de révolte collective et
s'est mué en contestation et en négation.
C'est dur ! Mais voici, c'est à la fois cu-
rieux et normal , que, avec Marcuse lui -
même, on conteste le caractère « unidimem-
sionnel » de notre civilisation , c'est-à-dito
son matérialisme et l'on appelle, on cherche
l'autre dimension... la spirituelle. A la thèse,
disait Hegel, succède toujours l'antithèse. Il
ne faut pas désespérer. L'homme et la so-
ciété sont habités par les passions, mais
aussi par l'Esprit...

— Que peuvent faire les chrétiens dans
ces circonstances ?

— Rien au plan d'une efficacité directe.
Tout dans l'ordre du témoignage, d'une an-
nonce fidèle et persévérante de la' grâce do
Dieu. Il nous est demandé d'enseigner, de
témoigner ; Dieu seul par l'Esprit peut con-
vertir , tourner les hommes vers Lui et leur
attester leur grandeur.

— Et la jeunesse d'aujourd'hui ?
— La jeunesse a toujours été un temps

délicat de crises où l'homme se libère et so
forme. Aujourd'hui , les jeunes se sont trou-
vés dans une société d'abondance et de vide
spirituel , où rien d'évident ne s'offre à l'ac-
tion, à la création, au dévouement. Ils ont
crié leur angoisse. Mais le vide appelle l'air ,
la vanité l'Esprit. L'autre jour , vous l'avez
lu sans doute , Françoise Sagan elle-même
avoua que t La Fête », la vie des passions
n 'était qu'un masque qui cachait une atten-
te, une recherche des valeurs humaines.

— Que pensez-vous de la réforme des
structures, dont on parle partout ?

— Dansï -'t!Eglise réformée, c'est un ' faux
problème. Les structures sont réduites à leur
plus simple expression. Un problème sé-
rieux, en revanche, est celui de l'expression
de la foi de l'Eglise aujourd'hui , dans lo
culte notamment ou dans l'enseignement de
la jeunesse ou le témoignage dans le
monde. Ici tout est Ouvert, autorisé , tous les
changements sont possibles. Il appartient à
chaque génération de trouver ses propres
moyens d'expression et d'action. Et c'est
bien pourquoi à un certain âge il faut sa-
voir laisser le champ libre...

— Nous sommes au temps de l'œcumé-
nisme.

— Oui, 1 Esprit a soufflé et des hommes
prêtres, pasteurs , laïcs ont perçu son appel.
Des mains se sont tendues et parfois join-
tes... Il faut poursuivre cette écoute et cet
effort dans l'obéissance et la sincérité. C'est
d'autant plus nécessaire que les doctrines ne
suivent qu 'à grand-peine et que se crée ainsi
une ambiguïté pénible et douloureuse.

—; Avez-vous une conclusion à apporter
soulignant l'esprit du ministère tel que vous
l'avez compris ?

— L'esprit du ministère ? Oui, et voici
une histoire que j' aime beaucoup : au
deuxième siècle, saint Antoine, le premier
ermite chrétien , s'était retiré dans le désert.
Il entendit Dieu lui dire : « Saint Antoine , je
suis content de toi , mais plus content en-
core du petit cordonnier d'Alexandrie !
Etonné , l'ermite se rend chez le petit arti-
san. — Que fais-tu pour plaire à Dieu ?
— Je répare les chaussures, je fais mon tra-
vail. — Moi aussi , dit Antoine , et encore ?
— Je donne la dîme de tous mes revenus...
— Moi pareillement et encore ? — Chaque
fois que je vois quelqu 'un passer devant
mon échoppe, je me dis : lui , il sera sauvé,
moi seul je serai perdu... ! La grâce de
Dieu répandue sur tous les hommes quels
qu'ils soient... et pour soi le sentiment de
l'indignité... » Voilà l'espri t du ministère.

— Enfin , qu'allez-vous faire dans votre
retraite ?

— Me reposer tout d'abord. Le ministère
comporte une tension perpétuelle, due à
notre insuffisance 1 Puis lire et me rensei-
gner sur beaucoup de choses négligées. Je
vais aussi comme Cincinnatus retourner à la
terre ancestrale et paternelle où tout parle
de vie, de beauté , d'harmonie divines... Je
ne suis pas disciple de certains hommes de
sciences comme Jacques Monod, vous
voyez. Puis , comme Moïse autrefois , suivre
le combat de la lumière contre les ténèbres,
dans l'intercession.

Le pasteur René Desaules.
(Photo Ad. Guggisberg)

Des expériences réjouissantes et enrichissantes

Assurance scolaire contre les accidents
PFRIBOURG^

D'un correspondant :
Le 18 novembre 1971 , le Grand conseil

fribourgeois adoptait une loi créant une
assurance scolaire contre les accidents. Cel-
le-ci entrera en vigueur le 1er septembre.

Le Grand conseil a estimé nécessaire de
généraliser cette assurance à tous les en-
fants et adolescents fréquentant une école
enfantine , primaire , ménagère , secondaire à
tous les degrés , normale , technique , com-
merciale et agricole. Cette loi s'étend éga-
lement aux enfants qui , pour des raisons
de santé ou d'invalidité , ne peuvent fré-
quenter l'école. Seuls seront exonérés les
étudiants de l'université, ainsi que les ap-
prentis déjà assurés en vertu de la légis-
lation sur la formation professionnelle.

Cette assurance est appelée à prendre
en charge les prestations non garanties par
les caisses-maladie , à couvrir en outre les
frais dentaires et à assurer les indemnités
en cas d'invalidité ou de décès.

Elle s'étend aux accidents survenant à
l'école et en dehors des activités scolaires,
durant les périodes de vacances, les jours
fériés et les congés également. Elle couvre
les activités sportives, excepté celles pour
lesquelles l'élève reçoit des indemnités ou
un salaire.

(c) Les industriels schwytzoïs ont de graves
problèmes de main-d'œuvre. Les soucis
majeurs proviennent du fait qu'une grande
partie des indigènes travaillent dans les can-
tons voisins, ce qui ne va pas sans grince-
ments de dents.

Les responsables de l'Association du com-
merce et de l'industrie du canton de
Schwytz ne veulent plus se plaindre , mais
ils veulent passer à l'action : une campagne
« Schwyz - Schweiz » doit être lancée pro-
chainement. H s'agit d'une campagne, qui
doit rendre chaque salarié attentif aux nom-
breuses possibilités qu'offre le canton do
Schwytz.

Coût de l'opération : 200.000 fr. par
année.

Il est intéressant de noter à ce sujet que
la Suisse primitive commence réellement à
se développer sur le plan de la réclame.

Chasse à l'homme :
évadés repris

ZURICH, (ATS). — Deux détenus qui
s'étaient évadés le 17 août du pénitentier
de la plaine de l'Orbe ont été arrêtés à
Regensbourg par la police cantonale.

Les deux hommes, âgés respectivement
de 32 et 26 ans , avaient été aperçus à
Suenikon dans une voiture volée. La police
les a immédiatement pris en chasse , tirant
plusieurs coups de feu dans leur direction.

La poursuite ne prit fin que lorsque les
fuyards , après avoir dérapé , se retrouvèrent
dans un ruisseau.

Main-d'œuvre
Des industriels

lancent une campagne
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£ Lire également en page 2
et en avant-dernière page.

Le président du Libéria
bientôt en Suisse

MONROVIA (ATS-AFP). — Le prési-
dent Tolbert doit quitter Monrovia le 24
août pour la Suisse, où il doit subir des
examens médicaux, annonce-t-on mardi.

Le corps législatif avait autorisé le prési-
dent libérien à faire ce voyage en avril
dernier, à la suite d'une requête de sa part.

BERNE (ATS). — Selon les renseigne-
ments parvenus au département politique
fédéral à la suite des inondations qui ont
ravagé la Corée du Sud, la colonie suisse
de Séoul est saine et sauve.

Les Suisses de Corée
in/lomnae

^VAUP=

(c) Il ne fait aucun doute que les concerts
pop de Montreux sont une occasion de
trafic , c On se passe la drogue dans les rues
et les promenades », nous a déclaré un
commissaire de la police de sûreté vau-
doise, interrogé sur les arrestations faites
dimanche à Montreux à l'occasion d'un
concert pop.

Les personnes arrêtées sont quatre
adultes, trois Suisses d'Outre-Sarine et un
Iranien et trois mineurs, dont un Anglais,
qui étaient porteurs d'une certaine quantité
de haschisch et de 60 grammes de LSD. Ils
ont été déférés au juge informateur et au
président de la Chambre pénale des
mineurs.

Montreux : rond-point
de la drogue ?

LAUSANNE

AU oeoui Q août , ronce-secours a uu
Intervenir à la suite de plaintes dans un
quartier de Lausanne contre des jeunes gens
qui faisaient du bruit sur un chantier. La
police municipale a pu établir que les
jeunes gens étaient à l'origine de ' dommages
importants commis de nuit à la Vallée de la
jeunesse.

Les vandales avaient notamment tiré avec
des armes à feu sur les installations de
l'éclairage public, occasionnant d'importants
dommages.

L'un des jeunes gens, un Vaudois de 21
ans, a été reconnu comme l'auteur de
plusieurs vols avec effraction, notamment
chez un armurier de Lausanne au mois
d'octobre de l'an dernier. Il avait dérobé
une dizaine d'armes à feu de calibres
différents. Les armes et la munidon ont pu
être récupérées.

Les vandales et les cambrioleurs ont été
déférés soit au président de la Chambre des
mineurs, soit au juge informateur de l'ar-
rondissement de Lausanne. Deux personnes
ont été placées sous mandat d'arrêt et
incarcérées.

Bande de voyous
sous les verrous

=SUISSE ALEMANIQUEI

ZURICH (ATS). — La police cantonale
zuricoise vient d'arrêter une bande d'escrocs
qui se sont rendus coupables de 22 délits
portant sur nne somme globale de quelque
335.000 francs.

Les trois principaux membres de la
bande, un maître d'équitation de 19 ans, nn
pompiste de 25 ans, et un commerçant de
29 ans, achetaient des chevaux qu'ils
payaient en « monnaie de singe » pour les
revendre ensuite contre paiement comptant.

Prison
pour des pacifistes

AARAU (ATS). — Le tribunal de district
d'Aarau a condamné cinq membres de
l'Internationale des résistants à la guerre
reconnus coupables à'« incitation à la viola-
tion des devoirs militaires ». L'un d'eux,
A. F., maître secondaire, est condamné à 40
jours de prison sans sursis. En outre, le
sursis ayant été supprimé, l'accusé devra
encore subir une peine de prison de 4 se-
maines prononcée contre lui en mai 1971.
Un autre accusé, R. W., micromécanicien , a
été condamné à 3 semaines de prison sans
sursis.

Les autres accusés ont en outre été con-
damnés à des peines avec sursis de 14 et
10 jours. Les frais de procédure , 624 fr.,
sont à la charge des accusés.

Les cinq accusés ont chargé les autorités
judiciaires de siéger en leur absence et de
prononcer leur verdict sur la base des dos-
siers.

Escrocs
sous les verrous

EGG (ZH), (ATS). — Faut-il punir les
élèves du degré supérieur de l'école com-
munale d'Egg (ZH), qui, samedi dernier,
ont boycotté les cours ? Dans sa séance
de lundi soir, la commission scolaire de la
localité a décidé de renoncer pour l'instant
à toute poursuite , car il apparaît que ce
sont des adultes, pour la plupart des pa-
rents d'élèves, qui ont été les initiateurs de
la grève.

Etant donné qu 'il est difficile de trouver
les véritables « coupables », une lettre sera
adressée aux parents, leur rappelant leurs
responsabilités.

Une rencontre aura lieu un peu plus tard
entre la commission et les parents, pour
discuter des éventuelles suites à donner à
cette grève.

Après une grève
dans une école

Où sont les
coupables ?

SORNETAN

Récital
(sp) Mme Pierrette Péquegnat chante depuis
plusieurs années en soliste avec le chœur
des jeunes du Jura. Mais sa renommée ne
s'arrête pas aux frontières du Jura. Ce prin-
temps, elle a passé brillamment les épreu-
ves de virtuosité à Fribourg. i

Au cours du concert public, elle a inter-
prété des œuvres de Soarlatti , Schumann,
Strauss, Chabrier, Miche et Dvorak. Beau-
coup de ses amis n'ont pas eu l'occasion de
se rendre à Fribourg ; c'est pourquoi un
récital se déroulera à la Salle de paroisse de
Sornetan, vendredi. Elle sera accompagnée,
au piano, par Alice Miche.

Leçon de choses pour
les députés jurassiens

Au cours de sa prochaine session, le
Grand conseil bernois examinera notam-
ment , en première lecture, la révision de la
loi forestière. Les députés du Jura , pour
leur part , bénéficieront auparavant d'une
« leçon de choses » puisqu'ils se rendront
dans le terrain sous la conduite de M.
Jean-Pierre Farron , conservateur des forêts
du Jura , et de quelques-uns de ses collabo-
rateurs.

Le 2 septembre à Moutier , les députés
jurassiens , ainsi qu 'ils l'avaient décidé lors
de leur dernière séance sur proposition de
leur président , M. Joseph Schaffter (ch.-soc.
ind.), de Delémont, prendront le car et se
rendront dans diverses forêts jurassiennes."A
midi, ils prendront en commun un repas à
Bellelay. L'après-midi sera consacrée à la
séance ordinaire de la Députation
jurassienne qui se tient avant chaque session
du Grand conseil.

(c) Organisé par la société des chasseurs du
district de Moutier , le tir de chasse 1972 a
eu lieu près du stand de Loveresse samedi
et dimanche. Il a connu un beau succès et
de nombreux tireurs y ont participé. La
proclamation des résultats a été fixée à
jeudi soir.

BÉVILARD
Un concert exceptionnel

(c) C'est de la salle' des spectacles de Bévi-
lard qu'a eu lieu samedi la diffusion de
l'heure musicale de la radio romande. De
nombreuses personnes ont assisté à la
retransmission en direct du remarquable
concert du « Trio Stradivarius ». A relever
que c'est la première fois qu'un tel concert
était diffusé de la Vallée de Tavannes.

MOUTIER
Concours d'athlétisme

(c) Près de 200 jeunes venant de tout le
Jura ont participé samedi et dimanche au
concours d'athlétisme organisé par la SFG
de Moutier. Le concours a été un succès,
malgré le temps incertain , et de beaux
résultats ont été enregistrés.

LOVERESSE
Le tir de chasse

VANIL-NOIR

(sp) L'hôtel Uu Lac, au Vanil-Noir (Sin-
gine) n 'est plus qu 'un... mauvais souvenir.
En effet , cette bâtisse, qui date de la
Première Guerre mondiale , depuis de nom-
breuses années désaffectée , ne constituai!
certes plus une réclame pour la station
touristique du Lac-Noir.

Ainsi en a-t-on décidé la démolition. El
c'est avec un évident soulagement que la
populat ion de la région a appris cette nou-
velle , et au surplus celle que le vieux bâti-
ment allait être remplacé par un hôtel mo-
derne.

C'est la compagnie 247 de l'école de
recrues « PAA », stationnée à Alt'erswil , qui
a été chargée de la démolition de l'hôtel du
Lac.

Plus qu'un (mauvais)
souvenir

^^=GENJVE^Mll

été arrêtés à Genève après avoir tenté de
passer en Suisse 900 gr de haschisch. Ils
l'avaient réparti dans leurs vêtements mais
au passage de la douane de Perly, dans la
nuit de lundi à mardi , ils ont été fouillés
par les douaniers qui ont découvert le
haschisch.

Il s'agit d'un étudiant bern ois de 22 ans
et d'un photographe allemand de 25 ans.

Haschisch : deux
arrestations

GENÈVE (ATS). — Deux ieunes cens ont

(c) Une quinzaine d'étudiants de l'Ecole
cantonale de Schaffhouse et leur professeur,
M. Robert Winckler , procèdent ces temps à
des enquêtes sociologiques , économiques ,
politiques et scientifiques dans le Jura. Ils
s'intéressent en particulier à la question ju-
rassienne. Ces derniers jours , ils ont enquêté
à Porrentruy et Saint-Ursanne. M. Winckler
a été reçu par M. Parietti , maire de Por-
rentruy, qui a été vivement intéressé par
l'initiative des jeunes Schaffhousois.

Des étudiants
schaffhousois

s'intéressent au Jura
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ÉLECTRICIENS
désirant se spécialiser dans les
installations de

TÉLÉPHONE
A - B
seraient engagés par

J^
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! i Grand-Rue 4
Téléphoner au (038) 25 17 12

Dickson & Cie - DEKO - 2024 PESEUX
Tél. (038) 31 52 52 Rue du Tombet

cherche

DAMES
pour le contrôle.
Travail propre. Mise au courant par nos soins, si
nécessaire.
S'adresser au chef du personnel.

HOTEL TOURING AU LAC
Neuchâtel Tél. 25 55 01
cherche :

portier d'étage
portier tournant

Faire offres ou se présenter à la
Direction.
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Pour compléter notre équipa de vente nous engageons pour nos
magasins de Neuchâtel

VENDEUR DE MEUBLES
(vente en magasin)

Notre nouveau collaborateur trouvera chez nous une ambiance
agréable et une activité intéressante et variée. Ses ventes seront
soutenues par une exposition de premier ordre et une publicité
intense.

Salaire très élevé à personne capable.

Semaine de 5 jours. Avantages sociaux d'une grande entreprise.

Entrée Immédiate ou date à convenir.

Prendre contact par téléphone ou adresser offres écrites, avec curri-
culum vitae et photographie, à la Direction de

BS H i l l  I SB I " I I [QSiiIniOiTitiA^B
S8 \W KB WLXmWmmwmimwtiBmm H*- -ntî

,lw,IM^̂ '̂ ™̂Ma^M^̂ ^̂ ^™"i"ll̂ flfl,W1^WLii™fflWir rwiiiBiHillinwlWflllWlB
Famille de diplomates français
cherche pour Berne, à partir du
1er septembre,

gouvernante
de 25 à 40 ans, avec références,
pour trois enfants en âge de sco-
larité.

Faire offres sous chiffres
J 901064 à Publicitas, 3001 Berne.

Pour compléter notra personnel, nous engageons tout de suite ou
pour date à convenir ;

vendeuses
i ¦ ou i

vendeuses débutantes
Prendre rendez-vous ou se présenter à :mimm

Chaussures DIANA, rue du Concert 2, Neuchâtel

Etude d'avocats et notaire, à Neu-
châtel, cherche pour le mois
d'octobre,

UNE SECRÉTAIRE
capable d'initiative, pour la direc-
tion et l'organisation de son
secrétariat.

Faire offres sous chiffres BF 1982
au bureau du journal.

BANQUE CANTONALE NEUCHÂTELOISE
cherche

employés qualifiés
pour ses services CREDITS du siège central à Neuchâtel et de la
succursale de la Chaux-de-Fonds.

Candidats ayant de l'expérience dans les affaires immobilières au-
raient l'occasion de faire valoir leurs connaissances.

Nous offrons à des personnes qualifiées et dynamiques des possibi-
lités de promotion rapide dans le cadre d'un établissement en pleine
expansion.

Situations stables, possibilités d'avancement, avantages sociaux, am-
biance de travail agréable.

Adresser offres détaillées, avec curriculum vitae et copies de certifi-
cats, au chef du personnel, place Pury 4, 2000 Neuchâtel.

Nous désirons engager pour notre service j !
I des assurances de groupe un i

employé
aimant les chiffres. Nous lui confierons cer-
tains travaux de statistiques, de bouclements
et principalement des

calculs
actuariels
ainsi que la correspondance y relative.

Ce poste offrant des possibilités de dévelop-
pement personnel conviendrait plus particu-
lièrement à un actuaire ou à un comptable.
Nous serions cependant disposés à assurer la
formation d'un employé de commerce qua-
lifié ayant des connaissances bancaires ou
d'assurances. Nous donnerons la préférence
à une personne stable, de langue maternelle
française et âgée d'environ 25 ans.

Notre service du personnel renseignera et
recevra volontiers les candidats.

R

^rrr  ̂ LA NEUCHATELOISE
/*/ HIBJ&S Compagnie d'Assurances
nraAKn sur la vie

' hvlwJ^!- 2001 Neuchâtel

W» Musée ' ¦
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Maison suisse de produits diététiques, cosmétiques
et alimentaires, cherche encore

représentant (e)
pour visite de la clientèle privée dans le Jura
bernois. Excellentes conditions.

Tél. (091) 2 09 97, heures de bureau.

CARACTERES S.A. Neuchâtel

cherche

ouvrières
pour différents travaux en atelier.

, "
Adresser offres ou se présenter au chef du person-
nel, jeudi excepté, à notre usine, rue du Plan 30.

Nous cherchons pour notre département d'expor-
tation

un [e) employé (e)
commercial (e)

Si vous appréciez une activité variée et un travail
indépendant au sein d'une équipe jeune et dyna-
mique, nous vous prions d'adresser vos offres de
service ou de téléphoner à

RMB, ROULEMENTS MINIATURES S.A., Eckweg 8,
case postale 121, Boujean, 2504 Bienne.
Tél. (032) 41 47 21, Interne 20.

"Hl ! I NICOLET & Cie
Jr^^H fROMAGE EN GR03 - ALIMENTATION
I 2316 Lss Ponts-de-Martel
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NEUCHATEL

Cherche pour date à convenir :

pizzaiolo
aide-pizzaiolo
aide-cuisinier
garçon de cuisine
garçon d'office
garçon de maison
fille ou garçon de buffet
aide de buffet
Bons gains
Congés réguliers.
Ambiance de travail agréable.

Faire offres écrites ou téléphoner au 25 77 50 (privé).

La ROTONDE,
fbg du Lac 14,
Neuchâtel
Tél. (038) 24 48 48,
engagerait

UNE
PERSONNE
pour nettoyages,
quelques heures
chaque matin.
Horaire à convenir.

Buffet de la Gare, Bevaix, cherche

SOMMELIÈRE
pour entrée immédiate. Nourrie,
logée.

Téléphoner au 4612 28, ou se pré-
senter.

Nous cherchons une

DAME
pour les nettoyages de laboratoire
de boulangerie, 2 heures par jour.

Tél. 25 28 54.

Confiserie Vautravers, R. Nicole,
successeur, cherche

ouvrier pâtissier
Tél. 2517 70.

On cherche

FEMME INTÉRESSÉE
au merveilleux monde des cosmé-
tiques, à plein temps ou à temps
partiel.

Téléphoner au (038) 3311 65,
entre 8 et 16 heures.

engage pour entrée immédiate ou
à convenir

EMPLOYÉS
à temps complet, à la demi-jour-
née ou à l'heure, comme

AIDES-LIVREURS
travail de cave, manutention, etc.
Semaine de 4V J jours, bon salaire
à personnes dynamiques.

Tél. (039) 3712 59.
¦ t*  * m tLM »l> <<imi « «i •t taj s

Nous Invitons Ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais joindre
de certificats ou au-
tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en
cas de perte ou de
détérioration de
semblables objets.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

URGENT.
Je cherche
MENUISIER
sachant travailler
seul à l'atelier
et au chantier.
Temporaire accepté.

Tél. 42 37 17 atelier
42 29 57 heures des
repas.

La ROTONDE
fbg du Lac 14,
Neuchâtel
Tél. (038) 24 48 48,
engagerait pour le
1er septembre
ou une date à
convenir

1 GARÇON
DE CUISINE
ET DE
BUFFET, ,
Journée de 8 heures
Chambre à
disposition.

Pour notre service de

VENTE
nous engageons un jeune
représentant , ayant quelques
années de pratique dans l'horlo-
gerie, et s'intéressant aux problè-
mes de l'habillement de la montre.
Nous souhaitons nous assurer la
collaboration d'un commerçant
qualifié, ayant déjà exercé avec
succès une activité de vente, et
cherchant un poste offrant de
réelles possibilités de développe-
ment, sur le plan des responsabili-
tés et de la rétribution.

Français et allemand nécessaires ;
anglais souhaité.

Adresser offres manuscrites, à la
Direction de METALLIQUE S.A.,
fabrique de cadrans, 2501 Bienne.

BOUDRY
Nous cherchons

OUVRIÈRES
pour travaux faciles sur petites
machines. Bons salaires.
Faire offres à R. Jeanbourquin,
machines fonctionnelles, Addoz 56,
2017 Boudry. Tél. 4218 05.

Groupement de producteurs de
fruits et de légumes cherche

GÉRANT
pour la création et la direction
d'une station de conservation, de
conditionnement et de vente de
ses produits.

Adresser offres écrites à JN 1990
au bureau du journal.

L'hôtel de la Poste, à Lignières,
cherche :

1 jeune sommelière
(débutante acceptée)

1 aide de ménage
Prière de faire offres à F. Walther
ou de téléphoner au (038) 51 22 61

A ê i Famille de 'diplomates français
cherche pour Berne, à partir du
1er septembre,

femme de chambre
expérimentée avec références.

Adresser offres sous chiffres
H 901063 à Publicitas, 3001 Berne

Café-restaurant de l'Ecluse cher-
che pour entrée immédiate ou
date à convenir

UNE FILLE OU GARÇON
DE BUFFET

Nourri(e) logé(e).

Faire offres au restaurant de
l'Ecluse, H. Mentha.
Tél. (038) 25 06 00.

Dr N . ROCHANI
chirurgien

DE RETOUR

Î L a  
papeterie Reymond, rue I

Saint-Honoré 5, à Neuchâtel, Ma
cherche : M

I

une apprentie K
vendeuse

en papeterie p
(durée de l'apprentissage 2 m

une apprentie n
de bureau

(durée de l'apprentissage 3 w
I ans). m.

W Se présenter au bureau, ou w
j k  téléphoner au 25 44 66. K

Boulangerie-pâtisserie
Pierre Jeanneret,
fbg de la Gare 13, Neuchâtel
cherche

apprentie vendeuse
Se présenter ou téléphoner au
25 40 46.

PERDU
dimanche depuis
midi , entre
Cortaillod et
Neuchâtel , manteau
de pluie de dame,
brun clair.

Téléphoner dès midi
ou 18 h au 42 37 95.
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cherche, pour ses ateliers et laboratoires de pro-
duction, i |

PERSONNEL SPECIALISE I
pour être formé dans les activités variées et inté-
ressantes qu'offre la branche des métaux précieux
et rares.

Nous offrons :
— une bonne formation
— places stables et bien rémunérées

I — excellentes prestations sociales
— ambiance de travail agréable.

I

les candidats sont priés de se mettre en rapport
avec M. Debély, service du personnel, qui fournira
tout renseignement complémentaire.
Tél. (038) 25 72 31, interne 258.
MÉTAUX PRÉCIEUX S. A., avenue du Vignoble 2,
2000 Neuchâtel 9.

j S am m ma^giŴ aBgl^BBamBa!aia ^B^aBBgm
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ÉCOLE DE FOOTBALL IMF
Début : mercredi 23 août 1972 à 14 h y

Pour les jeunes des années 1962, 1963 et 1964
Centre Riveraine : A. Kauer
Centre Chanet : J.-Ph. Widmer
Centre Fourches : J.-C. Richard
Responsables équipes : G. Gioria , G. Mathez et M. Stoutzmann)

(Ne concerne pas les ju niors D de la saison passée)

L'A.S.F. mise à contribution par la FIFA
pour la confection d'un film sur le hors-jeu

Différentes commissions permanentes de
la FIFA ont siégé à Paris , à l'occasion
du congrès de la fédération qui aura lieu
aujourd 'hui , et elles ont pris un certain
nombre de décisions.

COMMISSION D'ORGANISATION
DU CHAMPIONNAT DU MONDE

La commission a reçu de l'Allemagne
fédérale (organisatrice) des propositions con-
cernant les stades de la compétition finale
de 1974, le prix et le système de vente
des billets , le programme des matches. Ces
propositions seront étudiées et une décision
interviendra lors d'une séance de la com-
mission prévue vers la mi-novembre à Dus-
seldorf. Les stades retenus pour cette com-
pétition finale sont : Berlin , Dortmund , Dus-
seldorf , Francfort , Gelsenkirchen , Ham-
bourg, Hanovre , Munich , Stuttgart.

En ce qui concerne le championnat du
monde 1978, pour lequel l'Argentine , orga-
nisatrice , propose que les qualifiés de la
compétition finale soient portés de 16 à

24 , la commission n'a pas pris de décision ,
cette proposition étant à l'ordre du jour
du congrès qui tranchera. Toutefois , le
stymème de l'épreuve, le nombre de pou-
les (dans le cas de 24 équipes) sera dé-
terminé par la commission de champion-
nat 1978, qui sera nommée après le
« mondial » de 1974.

COMMISSION DE DISCIPLINE
Après avoir prononcé plusieurs suspen-

sions , la commission de discipline a pu-
blié le communiqué suivant , au sujet des
incidents qui se produisent de plus en plus
fréquemment : La commission disciplinaire
de la FIFA, réunie à Paris, n pris connais-
sance avec regret et alarme de plusieurs
infractions aux règles, commises par les
joueurs et spectateurs. La commission a
réafirmé son intention de punir sévèrement
toute infraction aux règles se produisant
dans les matches sous son contrôle direct,
et a demandé aux associations nationales
d'en faire autant dans les compétitions or-

ganisées sous leur juridiction. Des mesures
de sécurité efficaces devraient être prises
par les organisateurs pour empêcher les
spectateurs d envahir le terrain du jeu pen-
dant et après les matches.

COMMISSION DU DÉVELOPPEMENT
TECHNIQUE

Deux ancierts internationaux espagnols ,
Ladislao Kubala et Miguel Munoz ont été
nommés conférenciers de la FIFA pour
la langue espagnole. Ils seront chargés —
comme les quinze conférenciers que compte
déjà la fédération — de donner les cours
d'entraîneurs , des instructions techniques et
tactiques dans les pays de langue espagnole
qui en feront la demande. La commission
a décidé de faire un film sur le hors-
jeu en collaboration avec la fédération
suisse. La FIFA s'efforcera de reprendre
le fi lm et d'en faire des commentaires en
anglais , français et espagnol.

Le problème chinois
Le problème de la Chine populaire, qui

s'est retirée de la FIFA en 1958, a été éga-
lement évoque. Invité à se réaffilier, ce
pays n'a jamais répondu favorablement, c'est
pourquoi plusieurs demandes d'associations
d'aller jouer en Chine ont été refusées. Pour
tenter d'obtenir le retour de la Chine popu-
laire, il va être demandé à Taïwann de
changer éventuellement de nom. Dans tous
les cas, les contacts ne seront pas rompus.

Après une dernière séance demain à
Paris, le lendemain du congrès, le comité
exécutif de la FIFA et les différentes com-
missions siégeront au mois de mai 1973, àLeipzig, tandis que le prochain congrès
aura lieu le 7 juin 1974, à Francfort , avant
1 ouverture de la Coupe du monde.

L'acharnement dont il fait preuve
ne cadre guère avec sa «tradition»

Le nombre des spectateurs est à la baisse depuis
quelques saisons, gardant un semblant d'embonpoint
grâce à deux ou trois matches-phares, providentiels, aux
allures de finale, tel Bâle-Zurich. Avec les derbies
Grasshoppers-Zurich et Lausqnne-Servette, le tour est
fait rapidement de ce que le public snobard doit avoir
vu, sous peine de déchoir.

MÉTHODES EXÉCRABLES
Malgré l'abondance de l'argent, les spectateurs, sol-

licités de toutes parts, écartent de leur programme les
matches n'ayant pas allure d'événements. Ce fracassant
début de championnat n'est pas fait pour renverser la
tendance, car, si les chauvins reprendront le chemin du
stade du club qu'ils aiment lorsqu'il gagne, leur nombre
ne contrebalancera pas, tant s'en faut, les énormes
masses à quatre zéros. Chiasso, Winterthour et d'autres
n'empêcheront pas la consomption de la saison, voire
des prochaines, car, toujours davantage, le football
s'enlise dans des méthodes exécrables.

Qui a vu Servette-Grasshoppers cuvée T972 est vac-
ciné contre toutes les pétaudières à venir. Nouante
minutes durant, pas l'ombre d'un trait intelligent ; quel-
ques lueurs dues à certains heureux concours de circons-
tances pâles rachats d'un match honteux de ses insuffi-
sances aux allures bestiales où vingt-deux roquets
affamés se disputaient un os. A coups de gueule et de
pieds à défaut de dents, le paquet se déplaçait en tous
sens. Un match, une meute. C'est vite lassant pour qui
croyait y trouver délassement.

« DÉBAUCHE » OCCASIONNELLE ?

Peut-être le public genevois, traumatisé par l'abandon
de ses vedettes à l'appétit inversement proportionnel au
travail fourni, se réjouit-il des débauches musculaires
des « jeunes loups », se réservant, cas échéant, de se
rendre à Carouge, lorsque le goût du football sera le
plus fort.
Il est possible aussi que cette exhibition d'Hercules de
foire ne soit due qu'au désir exacerbé de réussir
l'entrée aux Charmilles, de confirmer le succès gran-
geois, de convaincre Genève que les fils de la Mère
Royaume montent aux barricades en chantant.

L'AVENIR NOUS MONTRERA...

Si profonde est la métamorphose genevoise qu'inexo-
rablement la question se pose : à la longue, le Genevois
est-il fait pour ce football de combat ? Pour ce vice qui
consiste à recevoir des coups et à en distribuer ? Pour
ces intimidations sans cesse renouvelées (toi ou moi,
mais l'un voltigera) ?

La méthode est-elle applicable au Tessin ? L'avenir le
dira, comme il montrera si Servette sait encore jouer au
football, quand il s'agira de jouer. L'expérience sera
suivie curieusement, le souhait étant vif d'assister rapi-
dement à un heureux mélange de cette bonne volonté
avec une tactique laissant davantage de place au travail
collectif. Pour l'heure, les avants n'ont pas la vie facile,
c'est le moins qu'on puisse dire.

A. EDELMANN-MONTY

Servette va-t-il  trop loin ?

L'UEFA rejette les recours déposés
par Moenchengladbach et Marseille

C'est également à Paris que s'est réuni
le comité exécutif de l'Union européenne
de football (UEFA), placée sous la prési-
dence par intérim de M. Sandor Barc
(Hongrie), premier vice-président , qui rem-
plaçait M. Wiederkehr , décédé. Là non plus,
les décisions ne furent pas nombreuses , les
seules importantes ayan t été prises en re la-
tion avec les différentes compétitions euro-
péennes.

UNE FINALE DÉPLACÉE
La finale de la Coupe d'Europe des clubs

vainqueurs de coupe 1972-1973, qui avait été
envisagée à Paris , sera finalement organisée
le 16 mai à Salonique (Grèce) . Telle est la
principale décision prise au cours de cette
réunion , décision due au fait que la fédéra-
tion française, en vertu des accords pris
antérieurement avec des industries, ne peut
mettre à la disposition de l'UEFA le stade
du Parc des Princes vierge de toute publi-
cité, comme le stipulent les règlements de
l'UEFA.

La finale de la Coupe d'Europe des clubs
champions aura , par contre , lieu comme
prévu le 30 mai 1973 à Belgrade.

Le comité exécutif a en outre :
— rejeté la demande de grâce de Borussia

Moenschengladbach et de l'Olympique de
Marseille dont les terrains sont suspendus
pour le premier tour des coupes euro-
péennes.
— décidé de s'opposer à la proposition de
l'Argentine soumise au congrès de la FIFA
de porter de 16 à 24 le nombre des équipes
nationales qualifiées pour la phase finale
de la coupe du monde 1978.
— rejeté une proposition mexicaine d'orga-
niser un match intercontinental entre le der-
nier vainqueur de la Coupe des vainqueurs
de coupe (Glasgow Rangers) et le champion
d'Amérique centrale.

COURS D'ARBITRAGE
Sur proposition de la fédération fran-

çaise, le comité exécutif a décidé de convo-
quer les présidents des commissions natio-
nales d'arbitrage de chaque association pour
suivre un cours organisé en concordance
avec le cours d'arbitres de l'UEFA en oc-
tobre 1973 à l'Ecole fédérale de Macolin.

Enfin , un congrès extraordinair e de
l'UEFA aura lieu au mois de mars 1973,
en Italie, pour procéder à l'élection du
nouveau président de l'Union européenne
en remplacement de M. Gustave Wiederkehr
décédé le 7 juillet dernier.

A JL '- -¦- ¦' wm BB -«« :.; i?) i „ B n ' M  wigimf a&tim.Central Fribourg : optimisme mesure
LA RONDE DES CLUBS DE PREMIÈRE LIGUE

Il y a un an , à pareille époque , le F.-C.
Central s'apprêtait à se lancer dans l' aven-
ture de la première ligue , animé par l'en-
thousiasme engendré par sa récente ascen-
sion , mais également empreint des appréhen-
sions que provoque tout départ vers l'incon-
nu. Chacun avait conscience qu 'il allait
falloir se battre durant toute la saison pour
conserver leur place en première ligue.
Espoirs et inquiétudes eurent leurs raisons
d'être, puisque les gars de la Motta connu-
rent , tour à tour , la quasi-certitude d'avoir
atteint leur objectif et le doute qui précède
toute rencontre décisive.

UN BON PLACEMENT
Forts des enseignements reccueilli s en

cours de saison , les dirigeants centraliens
prirent , durant l'été , diverses mesures desti-
nées à consolider les bases de leur équipe-
fanion. Il y eut , tout d'abord , le change-
ment d' entraîneur : pour remplacer Bourqui
— il a, depuis lors , pris du service à Marly
— on fit appel à Roland Guillod en qualité
d'entraîneur-joueur. Agé de 27 ans et natif
d'Avenches, le nouveau maître des destinées
centraliennes a évolué à Xamax et à
Urania. Il appartient encore à Neuchâtel
Xamax .

Central prend donc un nouveau départ :
L'arrivée de Guillod a créé un choc psycho-
logique, qui sera certainement bénéfique ,
soulignait M. Papaux. Et pourtant , Roland
Guillod est jeune — trop jeune , diront
certains — pour être en mesure de faire
face avec succès à ses nouvelles responsa-
bilités. A voir le bonhomme à l'œuvre, on
se rassure cependant très vite : C'est un

excellent joueur ef , comme entraîneur , il
sait parfaitement où il va ct ce qu 'il veut.
En confiant l'avenir de leur club entre les
mains du Neuchâtelois, les dirigeants de
Central semblent donc avoir réussi un bon
placement : ils en sont , en tout cas, persua-
dés.

DE BON ALOI
En ce qui concerne les joueurs , les mou-

vements de l'entre-saisons furent nombreux.
Pour compenser les départs de Gisler et
Eltschinger (Fribourg) et celui de Repond
(Broc) , Central réussit à s'assurer les servi-
ces de Veillard — un gardien d'excellente
valeur , qui jou a dans l'équipe suisse des
juniors de Piller (Courtepin), Koller (Bruhl)
et Tobajas , qui revient du F.-C. Fribourg,
sans oublier Guillod , bien entendu. L'effec-
tif de Central a donc belle allure.

Puisque nous en sommes au chapitre des
transferts, il y a lieu de mentionner l'intelli-
gente convention qui vient d'être passée
entre les deux grands clubs de la ville des
Zaehringen. Désormais, comme à Neuchâtel ,
l'échange de jou eurs entre le club de pre-
mière ligue et celui de ligue nationale se
pratiquer a sans problème, de façon à
donner leur chance à certains jeunes de
talent. Gageons que cet accord sera à la
base de satisfactions égales pour les deux
clubs fribourgeois.

OPTIMISME MESURÉ
Au début de cette deuxième saison en

première ligue — on dit souvent, et non
sans raison , qu'elle comporte de gros
risques — Central fait preuve d'un opti-
misme mesuré : Dans l'ensemble, notre

équipe est meilleure que la saison passée.
Cependant, le groupe romand est difficile,
car la plupart des équipes peuvent prétendre
à une place d'honneur. Faut-il accorder le
même crédit au F.-C. Central ? Les
dirigeants de la Motta le souhaitent inté-
rieurement , mais un comportement honora-
ble serait déj à pour eux une source de
satisfactions. J. D.

GUILLOD. — On souhaite bonne
chance à cet ancien Xamaxien.

(Avipress - Baillod.)

ESPOIRS ET CRAINTES DES CLUBS NEUCHÂTELOIS DE Ile LIGUE

Le F.-C. Fleurier est un club assez parti-
culier. Il est peut-être bon de rappeler qu 'il
a été fondé en 1905 et qu'en 1922, sa pre-
mière équipe évoluait déj à en série B
(actuellement appelée Ile ligue). Et depuis
lors ? 50 ans ont passé et Fleurier milite
toujours dans cette ligue... Une seule fois, il
participa aux finales d'ascension en
première ligue et échoua.

ÉQUIPE PLUS ÉTOFFÉE
Son président , M. Charrière, ne semble

pas inquiet de cet « immobilisme » :
— Certes, l'équipe a obtenu l'an passé un

classement assez moyen, mais je le trouve
satisfaisant si l'on tient compte qu 'à part
quelques joueurs chevronnés, les autres ve-
naient de séiies inférieures. Cette année, les
mêmes éléments auront une plus grande
expérience de la deuxième ligue et le con-
tingent s'est étoffé de quelques joueurs qui
devraient constituer un renfort.

Le président fleurisan se montre très pru-
dent dans ses pronostics :

— Il est difficile d'émettre des pronostics
au début d'un championnat. Premièrement ,
tous les joueurs ne reprennent pas l'entraî-
nement en même temps, puis la saison est
pénible. Deuxièmement , toutes les
rencontres se j ouent avec un certain
acharnement. En plus, il ne faut pas oublier
les probabilités d'accidents, maladies, voire
des congés. Il serait faux de négliger
certains adversaires, tout comme d'en
craindre exagérément d'autres.

UNE JEUNE ÉQUIPE. - Les joueurs du F.-C. Fl eurier, au sein desquels on reconnaît, notammentI entraîneur Zanier (deuxième depuis la droite). (Avipress . G. c.)

Monsieur Charrière nous dit avoir beau-
coup de plaisir à se trouver à la tête de
son comité. Il apparaît comme un président
dont les ambitions sont claires et objectives.
Pas de fanatisme , c'est ce qui ressort de
notre entretien avec lui. Le dévouement ne
se compte pas à Fleurier. Tous ont une
idée bien nette de la situation. Le proverbe
« Ce n'est pas ce qui «st fait qui importe ,
mais plutôt ce qui reste à faire » illustre
parfaitement cette cohorte de sportifs con-
vaincus.

Et M. Charrière de poursuivre :
— Le spectre de la relégation — et c'est

important — peut, en certaines occasions,
sublimer les plus modestes et, finalement,
venir tout remettre en question... Chaque
club a, bien sûr, des ambitions plus on
moins avouées, mais, de la coupe aux
lèvres, le chemin peut parfois être long...

« PORTES OUVERTES »
Le nouveau « meneur » de l'équipe,

M. Léo Zanier , cherchera , quant à lui , â
obtenir de ses coéquipiers une conception
du football offensif , une équipe plaisante,
au demeurant réaliste. Si le contingent (15
joueurs) paraît un peu restreint , il peut être
en tout temps renforcé par des joueurs tels
que Carminati et autres Geuniat , qui se
<£ délassent » avec Fleurier Ha.

A part un classement simplement hono-
rable , Fleurier a un désir profond : mainte-
nir , malgré sa récente défaite , l' ambiance
excellente qui l'anime. Surtout , si l'on sait

que son comité vient d'« ouvrir ses portes >
à tous les membres du club , en une assem-
blée hebdomadaire ou extraordinaire , pour
qu 'ils puissent donner librement leurs avis
et suggestions.

Lorsque ces désirs seront devenus réalité ,
Fleurier aura alors, d'après son président ,
franchi une étape importante.

A. CHALI.FT

Carte de visite
Le comité

Président : M. R. Charrière ; vice,
président : R. Lambert ; caissier : B.
Rosat ; secrétaire : J.-D. Magnin.

Le contingent
Gardiens : C. Bonny (27 ans), F.

Magnin (19). Défenseurs : L. Zanier
(28), G. Farrugio (20), B. Huguenin (24),
Y. Louis-Jaquet (26), J. Sao Facundo (21).
Demis : M. Aies (17), J.-D. Magnin (24),
P. Bernasconi (26). Attaquants : G. Mo-
retti (22) , M. Capellari (21), J.-J. Bise
(20), R. Rub (18), M. Audétat (20).
Moyenne d'âge : 21,5 ans.

Composition du club
1 équipe en Ile ligue, 2 équipes en

IVe ligue, 1 équipe de vétérans , 1 équipe
de juniors A, 1 équipe de juniors C.

leuner: 50 ans en Ile ligue

Des duels d'un haut niveau
m tennis Le tournoi des Bosses

L "'  ̂ .....WimiJ

Le 6me tournoi de double messieurs fort
bien organisé , comme à l'accoutumée par le
T.C. Le Locle, a connu un succès sans pré-
cédent. Si le. temps fut plutôt maussade et
frais le samedi , par contre , la grande f inale
se déroula par une température agréable et
tint en haleine un public intéressé et co-
naisseur , dimanche après-midi.

Les organisateurs avaient réuni un lot de
bonnes équipes et la lutte fut vive et achar-
née pour l'obtention du challenge. Pour la
première fois, ce challenge est sorti du
canton. En effet , la concurrence était sérieuse
avec les équipes lémaniques Kunzler-Ei gen-
heer (Genève), Grau-Gramegna (Lausanne)
et Baud-Berney (Lausanne) et avec les Ber-
nois Saurer-Kaeppeli et Metz , associé à
l'Américain Norton.

Les habitués de ce tournoi , Capt et Cat-
tin , ont connu pour la première fois la
mésaventure de l'élimination au premier
tour. Dès les éliminatoires , on se rendit
compte que la jeune équipe Grau-Grame-
gna aurait son mot à dire dans la finale.
Les Genevois Kunzier-Eigenheer laissèrent
également une fo rte impression , de même
que les Bernois Saurer-Kaeppeli . Finalement ,
on se retrouva tout de même entre Romands
pour le dernier choc.

Si les jeunes Lausannois Grau-Gramegna
se sont imposés ils ont dû avoir recours à
toutes leurs ressources pour venir à bout
des Genevois Kunzier-Eigenheer , qui n 'ont
cédé qu 'au Sme set. Ce fut le plus beau
moment de ce tournoi ; pendant près de
3 heures la lutte resta indécise. Le chal-
lenge des Bosses a ainsi trouvé une équi pe
digne des précédents vainqueurs.

Le succès sportif de ce 6me tournoi est
un précieux encouragement pour les dévoués
organisateurs loclois , qui s'efforcent d'amé-
liorer sans cesse leur épreuve , afin d'aug-
menter la popularité de ce sport magni-
fique dans notre région.

P. M.
PRINCIPAUX RÉSULTATS

Quarts de finale : Kunzler/Eigenheer -
Bernhard-Ulmo 5-7, 6-4, 7-5 ; Saurer/Kaep-
pcli - Giger/Laubscher 3-6, 6-2, 6-3 ; Schœ-
nenberger/Mory - Metz/Norton 6-2, 3-6, 6-2
Grau/Gramegna - Marty/Maurer 6-2, 6-2.
Demi-finales : Kunzler/Eigenheer - Saurer/
Kaeppeli 6-1 , 6-4 ; Grau/Gramegna - Schœ-
nenberger /Mory 6-1, 6-4. Finale : Grau/
Gramegna - Kunzler/Eigenheer 6-0, 6-7,
6-2 , 5-7, 6-3.

Le contingent
Gardiens : B. Aebi (21 ans), R. Chas-

sot (27) et Ph. Veillard (20).
Défenseurs : J. Broillet (25), E. Corral

(20), N. Déglise (23), R. Grosset (26), R.
Jungo (25), P. Mauron (23), J.-P. Piller
(22).

Demis : R. Guillod (27), Y. Jelk (24),
B. Maillard (21), F. Tobajas (26).

Attaquants : D. Dousse (24), H.
Koller (22), E. Renevey (29), B. Uldry
(27), H. Wymann (30).

MM i SPORTS

La logique règne en France
presque rejoint. Le Stade de Reims
« inaugurait » ses deux super vedettes :
l'international argentin César Laraignée et
Georges Lech. De telles personnalités ne
s'intègrent pas en 90 minutes, mais, à les
voir jouer, il est facile de supposer que
Reims ne restera pas longtemps à la
dernière place du classement.

Strasbourg n 'a pas fait le .complexe
corse ; il est rentré d'Ajaccio (2-0) avec
deux points, les deux buts ayant été mar-
qués par les deux vedettes alsaciennes :
Molitor et Libuda. Les « jeunes loups » sté-
phanois ont fait oublier les anciens. En
battant Nîmes (3-1), ils ont montré aux
20.000 spectateurs que l'école de football
forézienne et le nouvel entraîneur, Herbin ,
valaient bien des joueurs achetés à prix
d'or.

Bien que son club, Paris, ait perdu h
Nantes (2-0), Chapuisat fut, avec Rostagnt ,
le meilleur joueur de son équipe. Le sélec-
tionneur suisse peut le reconduire sans hési-
tation dans sa formation ; il est plus
brillant que jamais. J.-M. THEUBET

Si la France avait un concours de pro-
nostic, les « treize » seraient nombreux , car
le championnat se déroule avec une logique
implacable. Si bien que le classement, après
deux journées, n'est pas loin de celui
qu 'aurait dessiné un amateur de football
avant le début de la saison. '"'"'

Marseille, qui avait bien commencé à
Sedan, a tout aussi bien continué chez,lui ,
contre Lyon (5-2). Skoblar, une nouvelle
fois, y est allé de ses deux buts. Le
comportement des Marseillais, à quelques
semaines de leur match contre Juventus de
Turin , est encourageant. Malheureusement
pour eux, ils n'auront pas, comme contre
Lyon, 30.000 spectateurs pour crier « allez
l'OM », car ils joueront à Lyon (le 13 sep-
tembre), leur terrain étant suspendu pour uni
match de Coupe d'Europe.

Reims avait retrouvé sa galerie d'antan
(17.000 spectateurs) pour recevoir Nice.
L'attaque de charme des Niçois marquait
tout d'abord 3 buts et pensait que c'était
suffisant. Et pourtant, dans les dix dernières
minutes, Reims en marquait deux. Nice était

ËBëiBiif foudroyant en Angleterre
Le championnat d'Angleterre a pris

un départ foudroyant ! Sevrés de foot-
ball , les joueurs de Sa Majesté ont mis
les bouchées doubles : trois matches en
dix jours . C'est le régime traditionnel de
début de saison. Les clubs londoniens
ont un appétit de loup ; Arsenal conduit
la meute devant les deux équipes de
Liverpool , Chelsea et West-Ham United.

Les « canonniers » tirent à boulets
rouges sur tout ce qui ressemble à un
gardien de football... Arsenal a marqué
huit buts et en a reçu deux ; Chelsea et
West-Ham jouent également très offen-
sivement (sept et six buts marqués).
Leeds a réussi , en deux matches, à
retrouver son équilibre après sa cuisante
défaite de la première journée (4-0
devant Chelsea).

,*-.- A PRENDRE AU SÉRIEUX
'* Le champion en titré, Derby County,
a de'la peine à porter sav couronne, il
court après sa première victoire. Derby
est tombé devant son public, sous les
coups du terrible Chelsea , qui s'affirme
comme un client à prendre très au
sérieux, plus peut-être qu'Arsenal, qui
'n'a pas encore eu l'occasion de se frot-
ter aux « gros bonnets » du champion-
nat. Tottenham a également pris un bon
départ : quatre points. Les « Spurs » ont
subi leur première défaite sur le terrain
de Wolverhampton , qui était à la recher-
che de ses premiers points. Le grand
Manchester United file du mauvais

coton. Trois matches, trois défaites ; un
seul but marqué, six reçus. C'est terrible-
ment inquiétant ! Bobby Charlton n'a
pas participé à la dernière rencontre ,
face à Everton vainqueur par 2-0. Man-
chester United devrait glaner ses pre-
miers points samedi , à défaut de quoi, il
y aura une révolution de palais.

Le jeu est trop viri l ; les arbitres ont

distribué cent vingt-cinq avertissements
(!) et ont expulsé huit joueurs. Ce fait
est coutumier des débuts de saison en
championnat d'Angleterre.

Les clubs allemands et espagnols,
quant à eux jouent aux quatre coins de
l'Europe. Les voyages forment la jeu-
nesse ! Les choses sérieurse seront pour
plus tard. Gérald MATTHEY
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La Chaux-de-Fond9 117, av. Léopold-Robert
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BIENNE
offre à des prix extrêmement
avantageux :

D0DGE DART
1972, coupé, 27 CV, automatique,
servofreins et servodirection,
6000 km.

CHRYSLER
VALIANT
1971, coupé sport, 27 CV, automa-
tique, servofreins et servodirec-
tion, sièges séparés, neuve de fa-
brique.

CHRYSLER
VALIANT
1971, limousine, 14 CV, automa-
tique, neuve de fabrique.
Toutes ces voitures sont sous
garantie de fabrique en cours.
Votre voiture sera reprise en
paiement au plus haut prix.

AMAG BIENNE
Nouvelle route de Berne
Tél. (032) 3 57 51 (M. Tendon).

Awyi. Rue des Moins NEUCHATEL

fl JOURNÉES DE DÉTENTE
avec nos magnifiques excursions en car Pullman

&§§§§§! 27 août : Course surprise, 1 J. §¦§¦§¦§

S8M 27 août : Les chutes du Rhin, 1 j. ««¥§!

HH§l§§fij 3 septembre : Les chutes du Rhin, 1 ]. §§£§«

Grindelwald - Petlte-Scheldegg, 1 ]. X§§§§§H

«œ|§§H 10 septembre : Les chutes du Rhin, 1 ]. K§ggss5

KRS§§§» 17 septembre : Moléson et Rossens, 1 .] §£§£&§£

gg|§!§g§ 17 septembre : Les chutes du Rhin, 1 j. gaSgggsa

«fSgÇRS 18 septembre : Les chutes du Rhin, 1 j. 8§§||§S

i»$5i"S« Demandez notre programme détaillé I SraSg»
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CRÉDIT SUISSE

Convocation
a une

Assemblée générale extraordinaire
Les actionnaires du Crédlt Suisse sont convoqués à une Assemblée
générale extraordinaire pour le

Jeudi 7 septembre 1972, à 15 heures,
dans la salle de la Bourse (Bleicherweg 5,1er étage) à Zurich.

ORDRE DU JOUR:
1. Augmentation du capital social de fr. 45 000 000 pour le porter à

fr. 495 000 000, par l'émission de 90 000 actions nouvelles au por-
teur, d'une valeur nominale de fr. 500.-, au prix de fr. 1000.-, donnant
droit au dividende à partir du 1er juillet 1972.

2. Constatation de la souscription des actions nouvelles d'un montant
nominal defr. 45 000 000 et constatation du versement du prix d'émis-
sion par fr. 90 000 000.

3. Augmentation du capital social de fr. 15 000 000 pour le porter à fr.
510 000 000 par l'émission au pair de 30 000 actions nouvelles au por-
teur d'une valeur nominale de fr. 500 et réservation de ces actions
pour assurer le droit d'option des obligataires d'un emprunt dont
l'émission aura lieu ultérieurement et qui sera muni de certificats ,..„
d'option pour l'acquisition d'actions.

4. Constatation de la souscription des actions nouvelles d'un montant
nominal de fr. 15 000 000 et constatation du versement du prix
d'émission par fr. 15 000 000.

5. Modification de l'art. 4 des statuts.
Les actionnaires pourront prendre connaissance du texte de la modi-
fication proposée des statuts dès le 28 août 1972 au siège de la
Banque à Zurich et dans toutes ses succursales.
Les cartes d'admission à l'Assemblée générale seront délivrées, contre
présentation des actions ou justification de leur possession, du lundi
28 août au lundi 4 septembre 1972 y compris, à la caisse des titres du
Crédit Suisse à Zurich ainsi qu'aux caisses de ses succursales en
Suisse.
Zurich, le 17 août 1972

Au nom du Conseil d'administration:
Le Président: F. W. Schulthess

FRAISIERS à gros fruits
FRAISIERS des 4 saisons

B̂ JJB chez Bruno Roethlisberger

lùïïi 2075 Wav re
fcS&Sil Tél. 33 19 69

Prêt comptant
direct sass*"

Coupon de commande pour de l'argent comptant bon marché I
Aussi pour les vacances et les voyages!

Je désire un prêt comptant de frs. (max. frs. 25 OOO.-)
remboursable en ~~

' mensualités (max. 60 mois) I
Nom Prénom 39Î

NP/Lieu  ̂
—

Demeurant ici depuis Nationalité

Domicile précédent Rue "

Date de naissance Profession

Eta* civi' Nombre d'enfants

Employeur à cette place depuis le ;
Salaire mensuel frs. Revenus supplémentaires p. m.frs.
j  (p. ex gain de lébAusa atr.) [_ : j
Loyer mensuel frs. Engagements ailleurs frs.
Date Signature ' 

j

Secret bancaire garanti! Pas de demandes de renseignements auprès
de votre employeur ou auprès de vos voisins, amis et connaissances.

Banque Rohner SA
fill 1211 Genève 9001 St-Gall Succursales à

H i 31 rue du Rhône Neugasse 26 Zurich, Luganommm Téléphone 022 2413 28 Téléphone 071 23 39 22 et Chiasso

COMMER ÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos pro-
blèmes de publicité Nous avons pour les
résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel
———

CRÉDIT SUISSE

Echange
des actions N° 1 - 800.000

Après détachement du talon lors de la récente
augmentation de capital, la feuille de coupons atta-
chée à nos actions est épuisée. Il est émis de

nouvelles actions
avec coupons N° 1 - 30 et talon

qui peuvent être retirées contre remise de manteaux
des anciennes actions.

Nous invitons les porteurs des actions No 1 -
800.000 à remettre les manteaux des anciennes
actions pour l'échange dès

lundi 28 août 1972
classés par ordre arithmétique, au siège central dé
notre banque ou à une de nos succursales et agen-

' ces suisses. ' - ' ¦ r
Dès le 15 septembre 1972, les anciennes actions ne

seront plus de bonne livraison aux bourses suisses.
Zurich, le 23 août 1972.

CRÉDIT SUISSE

ï C L A S S E  1
I préparatoire et de raccordement j

— à nos cours de secrétariat
— à l'Ecole supérieure de commerce
— à l'Ecole technique
— à l'Ecole des arts et métiers
— aux examens d'admission des PTT et CFF I : |

i I Rentrée scolaire : 11 septembre \ ¦ 
\

i ! 13, ruelle Vaucher - Tél. 25 29 81 | !

HP
Congélateur
Bahuts ou armoires
Les grandes
marques
Toute la gamme de
50 à 600 litres
dès

Fr. 295.—
Frigos
Plus de 20 modèles
au choix.
Ex. 140 litres **
5 ans de garantie.
Automatique

Fr. 268.—
Frigos
220 litres.
Prix conseillé
Fr. 678.—,

Notre prix
Fr. 498.—

Prospectus et offres
Discount du Vignoble
Fornachon & Cie
Tél. (038) 46 18 77,
2022 Bevaix.

D É M É N A G E M E N T S

I 

Toutes directions - Suisse et France

POLDI JAQUET
Neuchâteî Tél. 25 55 65

OPEL RECORD 1900 S
4 portes, bleue, modèle 1969.
PRIX INTÉRESSANT
à vendre au

GARAGE DU RALLYE
le Locle. Tél. (039) 31 33 33.

FORD ESCORT 1300 DL
modèle 1970, expertisée.

GARAGE DU VAL-DE-RUZ
Boudevilliers.
Tél. (038) 361515.

Entreprise de nettoyages
Molliet

Tél. 46 15 80
Nettoyage d'appartements, villas,
bâtiments neufs, bureaux, maga-
sins, vitrines.

IT
L'annonce
reflet vivant
du marché

dans votre
journal

Citroën DS 21 Pallas
Intérieur cuir, modèle 1967, à
vendre au

GARAGE DU RALLYE
le Locle. Tél. (039) 31 33 33.

Smw '"" * w ^ Ĵft
i&îr - ...,A <\ i ^̂ |

OPEL Kadett Coupé
, 1968 - 81.000 km

2 portes - rouge

OPEL Record
1900 «S»

i 1970 - 20.000 km
2 portes - bleue

OPEL Record 1700
1969 - 61.000 km
2 portes - beige

MORRIS 1100
1965 - 58.200 km

2 portes - blanche

SIMCA 1100 DB
1968 - 57.300 km
4 portes - verte

FORD Cortina
1600 GT

1969 - 48.500 km
2 portes - rouge

OPEL Record 1900
! banquette

1970 - 26.700 km
4 portes - crème

OPEL Record 1900
1967 - 82.500 km
4 portes - bleue

OPEL Kadett
Deluxe

1967 - 58.500 km
2 portes - blanche

Etat impeccable

Reprise - Expertisées
Facilités de paiement
avec crédit G.M.A.C.

ŷSWS^̂  mta. mif wTtmW
L̂w * UA!IliimmBM'\iif !\mmr M W '•v f̂cj^TÏ! WPZ m̂mw ^

OCCASION DU JOUR

DATSUN 1000 A
1970, blanche, 42.000 km.
.Excellente occasion.
Echange - Reprise - Crédit.

Agence Datsun
Garage du Phare
Vauseyon-Neuchâtel.
Tél. (038) 24 18 44 - 2418 42. •

IJOs Î^B
A vendre

HONDA
125 SS
expertisée.

Tél. (037) 22 34 54.

SUNBEAM VOGUE
grise, modèle 1970,
à vendre au

GARAGE DU RALLYE
le Locle. Tél. (039) 31 33 33.

Jeune

EMPLOYÉE
DE COMMERCE

diplômée de l'école de commerce,
bonnes connaissances d'anglais,
cherche place stable à Peseux ou
à Neuchâtel, pour le 1er octobre
ou date à convenir.
Adresser offres écrites à HL 1988
au bureau du journal.

MÉCANICIEN MONTEUR
jeune et dynamique, ayant 10 an-
nées de pratique, cherche emploi
avec responsabilités. Entrée : date
à convenir.

Adresser offres écrites à IM 1989
au bureau du journal.

LAB0RANTIN
cherche place comme alde-labo-
rantin ou aide-droguiste, ou dans
laboratoire chimique ou hôpital,
avec certificat de capacité. Libre
de tout engagement.
Faire offres sous chiffres à
Publicitas P 28-300510 N,
2001 Neuchâtel. 

Montres
de poche
et pendules
anciennes, établi
d'horloger ancien
avec plusieurs
tiroirs, outillage et
livres d'horlogerie
seraient achetés à
bon prix.
Ecrire à :
Case postale 53,
1211 Genève 28.

COIFFEUSE
cherche place
à Neuchâtel ou aux
environs.
Entrée immédiate ou
à convenir.
Adresser offres
écrites à GK 1987 au
bureau du Journal.

Jeune
secrétaire
Suissesse allemande,
qui a terminé son
apprentissage cette
année, cherche,
pour
mi-septembre 1972,
un emploi pour
perfectionner ses
connaissances de la
langue française.
Adresser offres à
Llsbeth Felder,
Oberschachen,
6030 Ebikon.

Diplômée
de l'école
de
commerce
cherche place
intéressante.
Langue maternelle
allemande avec
des connaissances
en français, italien
et anglais.

Susanne Durst ,
villa Genovesa,
6648 Mlnuslo.
Tél. (093) 33 56 61.

Jeune

mécanicien
électricien
cherche place
intéressante.

Erwin Schwarzmrann,
Edlforse Fosane,
6574 Vira-Gamb. (Tl)
Tél. (093) 33 56 61.

yy
Occasion
1er choix

Renault
R 8

6 CV, 1967.
Revisée

Expertisée.
Fr. 3800.—

Particulier vend

SIMCA 1100
GLS
1970, expertisée.

Adresser offres
écrites à CQ 1983 au
bureau du Journal.

A vendre moto

HONDA 450
1969, 17.000 km,
expertisée.
Fr. 2500 —

Garage Fredy Fatton
Tombet 28,
2034 Peseux.
Tél. (038) 31 72 50.

A vendre :

Simca 1000
modèle 1968,
65.000 km

Renault R 4
modèle 1969.
Véhicules expertisés
et en parfait état.

Garage Bernard Duc,
Nods.
Tél. (038) 51 26 17.

Motocross
Java, 200 fr.

Tél. (038) 57 17 29,
heures des repas.

A vendre
pour cause
de départ
à l'étranger

Peugeot 504
à injection, 1971.
Très bon état ,
9500 fr.

Austin 850
Break , 1964,
expertisée, 1100 fr.
Tél. 31 65 71.

service de
dépannage
trois lacs
A vendre

MOTEURS
HORS-BORD
Evinrude 5,5 CV
Evinrude 40 CV
Johnson 18 CV
Mercury 45 CV
Moteur 6 CV
Seagull 3 et 5 CV

Agence Evlnrude,
Fredy Fatton,
Tombet 28,
2034 Peseux.
Tél. 31 72 50.

Occasion unique,
à vendre

VW
KARMANN
1968, expertisée,
42.000 km.
Tél. 31 30 10.

A venaro

FIAT 128
Rallye, 1972,
20.000 km,
expertisée,
état impeccable.

Tél. (038) 61 28 28.

OCCASIONS
EXPERTISÉES

Audi 75 L
1967,
rouge, 76.000 km.

Datsun 1200
4 portes , 1970, jaune
22.000 km.

Morris 1000
Combi
1968, rouge,
42.000 km.

Opel Kadett
Rallye
1970, gris métallisé,
37.000 km.

VW 1200
1964, grise,
excellent état.

Agence Datsun
Garage du Phare
Vauseyon-Neuchâtel.
Tél. (038) 24 18 44 ;
24 18 42.

A vendre

MERCEDES
1963, bon état
de marche,
non expertisée,
2000 fr.
S'adresser h
François Gonzalez,
Jollmont 2,
la Coudre-Neuchâtel.

Particulier vend

Citroën GS
17.000 km, expertisée
7400 fr.

Tél. (038) 57 11 47.



3me COURSE
MOTOCYCLISTE

EN CIRCUIT
Lignières, 2 et 3 septembre

Plus de 200 coureurs au départ,
toutes catégories - Débutants ,

nationaux et internationaux

Samedi, essais, de 8 h à 18 h 30
Courses non-stop, dès 11 h 30

l'événement de la saison!

^ OUVERTURE
du plus prestigieux

centre neuchâtelois de l'ameublement

LA RHODESIE EST EXCLUE DES JEUX
La crise ouverte entre le Comité international olympique (CIO) et les pays africains à

propos de In présence des athlètes rhodésiens aux Jeux de Munich est dénouée : la session
du CIO, après quatre jours d'entretiens confidentiels, de réunions et de motions, a décidé à
une très faible majorité (36 voix contre 31 ct 3 abstentions), que les Rhodésiens se voyaient
retirer leur invitation de participer aux Jeux, pour n'avoir pu fournir la preuve qu'ils
étaient munis d'un passeport en dehors de la carte d'identité olympique. Ainsi, pour la pre-
mière fois dans l'histoire du CIO, la session n'a pas suivi les conclusions de sa
commission executive qui, hier matin, avait estimé que la délégation rhodésienne
s'était conformée aux accords pris à Luxembourg en septembre 1971.

La crise est donc évitée et les Rhodésiens
devront partir. Les Africains, qui avaient le
soutien de pays non africains tels que
Cuba, la Yougoslavie, le Pakistan et aussi
des Noirs de l'équipe d'athlétisme améri-
caine, participeront aux Jeux qui auront
ainsi l'ampleur olympique.

Le départ des pays d'Afrique aurait
entraîné, au total , celui de 43 pays, selon
des estimations rendues publiques pendant
le vote par le service de presse des Jeux.

Les Jeux de Munich auraient été, ainsi, ré-
duits à une confrontation entre Blancs ct
Asiatiques. Par son vote, le CIO a choisi le
réalisme. Il faut aussi souligner que, depuis
cinq jours, les pressions s'accumulaient sur
l'organisme olympique, la dernière en date
étant un message du roi du Maroc, prési-
dent en exercice de l'Organisation de l'unité
africaine , à M. Avcry Brundage.

Ainsi, les grandes vedettes africaines,
Mamo Wolde, Kipchoge Keino en tête et

les athlètes noirs américains défendront
leurs chances sur la piste olympique. Le
comité d'organisation a certainement poussé
un énorme soupir de soulagement en appre-
nant le résultat du vote.

LES LARMES AUX YEUX
C'est avec une profonde amertume , les

larmes aux yeux , que les Rhodésiens ont
appris , dans le bâtiment où ils logent , la
nouvelle de leur exclusion des Jeux de
Munich , nouvelle qui a parcouru le village
olympique avec la rapidité d'une traînée de
poudre.

« Nous nous y attendions, mais nous vou-
lions croire à l'impossible. C'est une injus-
tice qu'on nous a faite, à nous athlètes rho-
désiens qui avons préparé ces Jeux de tout
notre cœur, depuis des années », a déclaré
Bruce Kennedy, un lanceur de javelot qui ,
en compagnie de deux de ses camarades , les
haltérophiles Edison Dale et John Orkin , a
apaisé son impatience à grand renfort de
demis de bière durant les quelques heures
précédant la décision.

Chez les Africains , la nouvelle , que l'on
accueillait d'abord comme une plaisanterie ,
engendrait ensuite de larges sourires :
« Alors, on reste tous. Tant mieux » disaient
deux Kenyans. « C'est une bonne chose,
vraiment une bonne chose », ajoutait un
Ougandais. Vince Matthcws , un des cou-
reurs de 400 m américain prêt à s'en aller
par solidarité avec les Africains , en cas de
maintien de la Rhodésie , résumait ainsi le
sentiment général : « C'est un soulagement
pour tous. On va sentir cette pression qui
pesait sur le village depuis plusieurs jouis
disparaître subitement. »

MATTHEWS INQUIÉTANT
Puis , après s'être assuré de Ja véracité de

l'information , il ajoutait : « J'étais mentale-
ment prêt à partir. Je suis, d'ailleurs, tou-
jours prêt à partir. C'est, du reste, ce que
je vais peut-être faire quand même afin de
confondre tous ceux qui prétendaient que
nous (les Noirs américains) bluffions. Nous
allons certainement nous réunir ct, peut-
être, décider de partir de toute façon. »

RENVOYÉS. — Admirons une première et dernière fois les visages...
pâles des athlètes rhodésiens renvoyés chez eux par le vote du CIO !

(Téléphoto AP)

M. Brundage a annoncé la nouvelle
C'est M. Avery Brundage qui , au cours

d'une conférence de presse, a annoncé of-
ficiellement la décision du CIO. M. Brun-
dage a, tout d'abord , déclaré :

« L'importante question que nous avions
à régler, l'a été par un vote au sein
du comité international olympique. 36 voix
ont demandé que l'invitation faite à la
Rhodésie du Sud lui soit retirée, 31 voix
se sont prononcées en faveur du maintien
de l'invitation. Il y a eu trois bulletins nuls.
L'invitation de participer aux Jeux de Mu-
nich a donc été retirée à l'équipe rhodé-
sienne. »

« La question soulevée par les pays
d'Afrique, a poursuivi M. Brundage, était
de savoir si oui ou non la Rhodésie avait
respecté les accords de Luxembourg de
l'année dernière. Toute la journée, les dis-
cussions ont porté sur cette question avec
les représentants des pays d'Afrique, de la
Rhodésie et avec M. Daume, président du
comité organisateur des Jeux de Munich.
En fin de compte, le CIO a décidé que la
Rhodésie n'avait pas respecté les termes
de l'accord. »

Lors de cette conférence de presse , M.
Brundage a révélé que deux membres du
CIO avaient fait acte de candidature pour
la présidence (le vote aura lieu aujour-
d'hui) : lord Killanin (Irlande) et Jean de
Beaumont (France). Cinq autres membres
du CIO sont candidats à une vice-prési-
dence : MM. Hugo Weir (Aus), le cheik
Gabriel Gemayen, le major Sylvio de Ma-
ganhaen (Bré), Jan Staubo (No) et Willy
Daume (All. -O).

Beau succès du concours du Locle
MJÉHé! hippisme Malgré le froid...

Maigre le temps froid et la concurrence
de la Fête fédérale de lutte à La Chaux-
de-Fonds, le concours hippique du Locle a
donné pleine satisfaction au courageux
public présent durant ces deux journées de
beau et noble sport.

Les' organisateurs , sous la présidence de
M. R. Jeanneret , se dépensèrent sans comp-
ter pour présenter une manifestation digne
d'intérêt. Ils peuvent être fiers non seulement
de leur nouveau et imposant manège aux
dimensions officielles , mais aussi d'un « pad-
dock » idéal pour le déroulement des épreu-
ves dans les meilleures conditions possibles.

Le samedi était réservé aux dragons et à
un sympathique parcours libre pour cava-
liers sans licence, membres de la société. De
ce début de programme, on pourrait peut-
être regretter un manque d'entraînement , si
ce n'est d'équitation , chez les jeunes dragons.
C'est un défaut qui se corrige tout natu-
rellement avec le temps. Chez les civils ,
on trouve une pléiade de concurrents de
même valeur qui ne demandent qu'à s'af-
firmer. Le programme de dimanche était
valorisé par la présence de cavaliers expé-
rimentés, déjà connus sur les places de
concours. Le spectacle était de choix , sur-
tout en M.I. où les places d'honneur étaient
chèrement acquises.

G.

Principaux résultats
Prix d'Ouverture (Catégorie R.I.bar.A.).

— 1. Schôn, F. Vorpe (Sombeval) 56.5 ; 2.
Obnova , J.-A. Johner (La Chaux-de-Fonds)
57.2 ;. 3. Urambo, D. Matthys (Fenin) 61.6.
Prix des Dragons (Catégorie D-U.I.bar.A.).
— 1. Giupure, drag. L. Oppliger (Les Plan-
chettes) 65.5 ; 2. Gogona, app. A. Matile
(Fenin) 66.8 ; 3. Bocard , drag. M. Nicolet
(Le Locle) 71.6. Prix du Manège (Catégorie
libre). — 1. Lancia , J.-C. Girard (Le Maix-
Baillod) 3 points ; 2. Sacha Bania, Mlle
J. Graf (Fenin) 4 p.; 3. Swilly, B. Houriet,,..,
(Saint-Imier) 8 p. Prix des Montagnes neu-.
châteloiscs (Catégorie R.I.bar.A.). — 1. '
Obnova, J.-F. Jolffiter (La Chaux-de-Fonds)
65.9 ; 2. Urambo, app. Matthys (Fenin)
69.0 ; 3. Giessbach , lt . F. Rosset (La Chaux-
de-Fonds) 70.0. Prix du Paddock des

Monts-Perreux (Catégorie D-U.I.bar.A.). —
1. Bocard , drag. M. Nicolet (Le Locle)
75.4 ; 2. Ribès , drag. F. Guinchard (Vers
Chez-le-Bart) 74.8 ; 3. Guipure , drag. L.
Oppliger (Les Planchettes) 4 points-70,8.
Prix Luxor (Catégorie R.II.bar.B.). — 1.
Giessbach , lt. F. Rosset (La Chaux-de-
Fonds) 62.3 ; 2. Hecuba , M. Brand (Saint-
Imier) 64.5 ; 3. Capricio , J.-J. Rosset (La
Chaux-de-Fonds) 66.3. Prix de la Couronne
(Catégorie D-U.II.bar.A.). — 1. Gabal ,
drag. F. Cachet (Les Prés-Enges) 76.5 ; 2.
Fogara, app. U. Berger (Bonfol) 76.8 ; 3.
Vienne, drag. C. Oppliger (Fontainemelon)
3 points-76.4. Prix de la Ville du Locle (Ca-
tégorie M.I.bar.B.). — 1. Fafner , drag. D.
Schneider (Fenin) 76.0 ; 2. Express, P.
Schneider (Port) 90.6 ; 3. Shelsbury, Ph.
Guerdat (Bassecourt) 91.0. Prix des Montres
Zodiac (Catégorie R.II .bar.A.). — 1.
Hecuba, M. Brand (Saint-Imier) 69.0 ; 2.
Twenty-Five, J.-F. Johner (La Chaux-de-
Fonds) 72.8 ; 3. Chicago, E. Lasser (La
Joux-sur-Plâne) 79.2. Prix de l'Hôtel Fédéral
(Catégorie D-U.II.A.avec.barr.). — 1. Foga-
ra , app. U. Berger (Bonfol) au barrage 8
points ; 2. Gabal , drag. F. Cachet (Les
Prés-Enges) abandon au barrage ; 3. Fera ,
app. M. Jacot (Valangin) initial 3 p. Prix
de La Chaux-du-Milieu (Catégorie M.LA. 2
barrages). — 1. Checker , M. I. Zingg
(Morat) 2me barrage 4 points ; 2. Woge,
A. Riedo (Guin) 2me barrage 16 p. ; 3.
Sullivan II, G.-A. Nicolet (Ponts-de-Martel)
(initial) 4 p.Vainqueur final inattendu

l Mk cyclisme GP Guillaume Tell

Meilleure équipe du G.P. Guillaume Tell ,
l'Espagne n'a pas trouvé, hier, la consécra-
tion attendue : dans la dernière portion du
parcours, la septième étape (Giswil-Emet-
ten, 35 km contre la montre) , elle a dû
céder la première place du classement gé-

16me, à 3'49". Le fait que ce dernier ait
réussi à gagner deux rangs au général est
une bien maigre consolation !

S. DOURNOW

Spectude extraordinaire à Tourbillon
jP|| football Deux matches avaient lieu hier en ligue A

SION - GRASSHOPPERS 1-1 (0-1)
MARQUEURS. — Schnçe>.firger„ ;,3£me ;,

Luisier , 57me.
SION. — Donzé ; Valentini , Trinchero ,

Bajic , Weibel ; Barberis, Hermann ; Luisier,
Vergères , Wampfler , Elsig. Entraîneur :
Blazevic.

GRASSHOPPERS. - Deck ; Stauden-
mann ; Ohlhauser , Citherlet , Malzacher ;
Groebli , Meyer, Dimmeler ; Winiger , Meier ,
Schneeberger. Entraîneur : Hussy.

ARBITRE. — M. Bucheli , de Lucerne.
NOTES. — Stade de Tourbillon. 9000

spectateurs. Deux absents de marque :
< Kudi s Muller et Quentin. A la pause ,
Schaller prend la place de Vergères. Un tir
violent de Luisier (55me), s'écrase sur un
Zuricois alors que les Valaisans réclament
un penalty peu apparent depuis la tribune.
Coups de coin 7-7 (2-2).

POINT D'ORGUE
Le but d'avance que GC possédait à la

pause fut le fruit de la classe de deux hom-
mes, deux ailiers, Winiger et Schneeberger.
Sur un « contre » rompant une période de
supériorité locale, Winiger alerta par une
passe admirable son pendant de gauche,
prenant ainsi à revers toute la défense.
Lucide, Schneeberger « loba » proprement
Donzé sorti « en catastrophe » . Ce fut le
point d'orge des premières 45 minutes enle-
vées sur un rythme rapide ct truffées d'ex-
cellentes phases de jeu. A une domination
marquée des joueurs locaux, les « Sauterel-
les >• répondirent par des mouvements larges
généralement axés sur un Winiger pétillant
mais qui trouva un non moins bon Weibel

sur sa soute. Hussy avait prescrit un mar-
quage individuel très strict et une extrême
prudence. Ainsi, vit-on à maintes reprises la
totalité des Zuricois à moins de 30 mètres
de Deick. L'avantage à la marque renforça
encore ces dispositions.

SUBMERGÉS
Revenus sur le terrain avec un moral bien

retrempé, les Sédunois s'employèrent à com-
bler leur retard avec autant d'ardeur que de
brio. Durant 20 minutes, les visiteurs furent
submergés ct purent s'estimer heureux de
n'avoir concédé que l'égalisation. Las de
supporter les foudres valaisannes, Ohlhauser
y alla d'un raid profond qui fit prendre
conscience aux Valaisans que l'attaque ù
outrance pouvait se retourner contre eux.

L'orage baissa donc peu à peu d'intensité
et les chances s'équilibrèrent. Le rythme res-
ta pourtant époustouflant, malgré la fatigue.

Les coups de boutoir réciproques tinrent le
public en haleine jusqu'à la dernière se-
conde.

EXTRAORDINAIRE
La réhabilitation qu'on demandait à Sion

depuis samedi soir est venue, et même plus
belle qu'espérée. Si la victoire n'a pas cou-
ronné les généreux efforts des gars de Bla-
zevic , ces derniers n'en sortent pas moins
grandis de cette aventure. Ces remarques
suffisent à qualifier également la prestation
de Grasshoppers. Ce fut un match extra-
ordinaire, comme on en voit peu dans une
saison. Un spectacle de ce genre, on en re-
demande !

M. F.

ĵ£\5si~-- natation

Dimanche, à la piscine de Renens où se
sont déroulés les championnats romands de
la catégorie Jeunesse, la joie était grande
dans le camp du Red Fish Neuchâtel , lors-
que Jean-Marc Durand (15 ans) monta sur
la première marche du podium ; il était
champion romand du 100 m brasse de sa
catégorie en l'26". Il y avait plusieurs
années que le club neuchâtelois n'avait plus
eu de champion romand. A la satisfaction
des entraîneurs , un autre nageur a remporté
une médaille d'argent dans le 50 m brasse.
Il s'agit d'un élément provenant de l'école
de natation , le petit Vincent Pena , âgé de
8 ans seulement. Les autres Neuchâtelois
engagés dans la lutte toujours plus forte de
ces championnats se sont hissés à un rang
honorable et, à quelque exceptions près,,
tous les « chionos » réalisés à Monthey dix
jours plus tôt ont été améliorés.

Ces résultats prouvent que Red Fish est
en train de remonter la pente et que la
méthode d'entraînement adoptée commence
à porter ses fruits.

Un Neuchâtelois
champion romand

SUSPENSIONS DE LA SAISON
1971-1972 RESTANT A SUBIR

1 dimanche (match officiel). — Anacleto
Tavarcs , Marin Ha ; Enzio Del Col, Ticino
II ; J. -Michel Gilomen , Boudry Ilb ; Edo
Elia, Fontainemelon I (subi 20 août 1972) ;
J. -Michel Moulet , Saint-Biaise jun. A.

2 matches officiels. — Joseph Bentisoglio ,
Saint-Imier jun. B ; Alain Herzig. L'Areuse
jun. A ; Salvatore Ferrarotto , Les Bois IL

3 matches officiels. — Martial Jeanbour-
quin , Les Bois jun. B ; André Sunier, Fon-
tainemelon jun. B ; J.-Marie Locatelli , Bou-

dry jun. B ; Primo Polidori , L'Areuse II ;
Yves-Alain Vogel , Blue Stars I ; Jacques
Frei, Saint-Sulpice I ; Richard Hentzi, Le
Locle IL

4 matches officiels. — Bernard Corti, Le
Locle IL

AVERTISSEMENTS
Antonio Capitanuci , Ticino I ; Danila

Berti , Ticino I ; Jean-Maurice Chevalier ,
Cortaillod I ; Raymond Vaucher , Floria la ;
Gérald Clément , Couvet I ; Pierre-André
Veuve, Bôle I ; Validio Bin , L'Areuse I ;
Lino Rovati , L'Areuse I ; Franco Balestraci ,
Serrières I ; Daniel Pittet, Corcelles I ;
François Cattin , Comète I ; Franco Cres-
centi , Le Parc I ; Jean-Jacques Huguenin ,
Le Parc I.

TROIS MATCHES OFFICIELS
DE SUSPENSION

Superga I.
Gaston Kessi, Comète ; Eros Federici ,

RAPPEL
Les inscriptions d'équipes de junior s E

doivent nous parvenir pour le 25 août 1972,
au plus tard. Classes d'âge 1962 - 1963 -
1964.
Comité central ACNF :

le président :
J.-P. Baudois

Pr le secrétaire :
H. Schumacher

Communiqué officie!
No 4

L'olympisme est mort
La tournure prise par l'« affaire rhodésienne » est désolante dans la

mesure où elle démontre plus qu'à l'envi l'incapacité de l'olympisme à
réunir les hommes dans l'idéal de paix et de fraternité qui est pourtant le
fondement même de ses statuts.

Notre propos n'et pas de tenter de définir Ici les torts et les raisons des
parties en cause. Nous constatons simplement que, sous l'emprise de la
politique, les positions se sont durcies au point de mettre réellement en
danger le déroulement des Jeux de Munich. C'est avec quelques voix de
majorité seulement que les compétitions de la XXe olympiade ont été sau-
vées. Le vote contraire aurait entraîné le départ certain de tous les repré-
sentants de l'Afrique noire et le probable forfait des Noirs d'Amérique. Es-
sayons, une seconde, d'imaginer les Jeux sans les fameux sprinters noirs
américains, sans les athlètes kenyans et éthiopiens, tous de grands
spécialistes des courses sur les longues distances. C'était impensable I
Aussi bien, le résultat du vote ne doit-il pas étonner. Il était évident que les
représentants de la race noire ne seraient pas les seuls à faire en sorte
que ce soit plutôt la Rhodésie qui s'en aille. Quitte à commettre une injus-
tice — ce qui reste, bien sûr, à prouver.

On a donc « sauvé » les Jeux de Munich. Mais que devient l'olympisme,
dans tout cela ? Il a été bafoué. Ce n'est pas la première fois et, sans
doute, pas la dernière. Divisé par des frontières de toute sorte, il sera
encore ballotté souvent, fragile esquif voguant au gré de mouvements
imprévisibles et qu'il est incapable de maîtriser.

L'esprit olympique est mort. Les Jeux ne seront plus, désormais, que
l'immense rassemblement de concurrents ne sachant plus qu'un idéal était
à l'origine de cette « grande bastringue ».

A qui la faute ?
F. PAHUD
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F Jeux de la X5Ce olympiade - Munich du 26 août au 10 septembre

Mille deux cents Suisses et étrangers ont
pris le départ , mardi matin , à Saint-Mar-
grethen , de la marche olympique de 6 jours
qui les mènera à Munich. Dix-huit pays
sont représentés. Avant leur départ , les par-
ticipants ont entendu un message du con-
seiller fédéral Gnaegi , chef du département
militire fédéral.

le transport du matériel et des bagages est
assuré par des véhicules militaires suisses.
Pour sa part , la « Bundeswehr » met à dis-
position des casernes pour abriter les parti-
cipants.

Aujourd'hui :
« Spécial Munich »

La photo en couleurs illustrant le numére
spécial sur les Jeux olympiques que nous
avons encarté dans l'édition d'aujourd'hui
nous a été aimablement prêtée par la revue
française « Miroir de l'athlétisme ».

Marche de six jours
jusqu'à Munich

néral individuel , qui est revenue à Dàve
Llyod , un jeune Anglais venu participer à
l'épreuve sur la pointe des pieds, mais
ayant fort bien mené son affaire .

TRÈS BIEN PRÉPARÉ
Viejo, en particulier , et les Espagnols en

général, n'avaient pas songé à celui qui a
pris la succession de Wehrli au palmarès
de l'épreuve. Il faut bien reconnaître qu 'ils
n'étaient pas les seuls dans ce cas. En fai t ,
il n'y avait que le proche entourage du
sujet de sa Majesté qui pensait vraiment
à un succès complet : « On nous a un peu
amené là dans nn fauteuil », devait remar-
quer le directeur sportif britannique. « Les
Espagnols ont eu tort de ne pas utiliser
leurs forces à attaquer plutôt qu'à se dé-
fendre de toute attaque, comme ils l'ont
fait depuis dimanche. Mardi à midi, je
savais que, sauf accident, Dave avait gagné.
Il n'était qu'à 21" et était très bien pré-
paré pour combler une différence beau-
coup plus grande que celle-ci. »

Le résultat n'a donc pas surpris ce di-
recteur d'équipe comblé : « Dave a déjà
remporté passablement d'épreuves, chez nous.
Mais, bien sûr, il n'est pas très connu sur
le continent. Maintenant, nous nous mé-
fierons plus , nous devrons changer notre
manière de faire... » Peut-être aux prochains
Jeux olympiques, où Lloyd est annoncé
comme un des favoris.

Les Suisses, malheureusement, ont con-
firmé ce que nous avons déjà dit ici :
ils ne « marchent » pas. Nous l' avons en-
core vu hier après-midi : Bischoff n'a ter-
miné que 13me, à 3'29", et Roland Schaer

wË De notre envoyé spécial BB 6me étape, Langnau - tungern 94
kilomètres : 1. Martin (Fr) 2 h 19'56
(moyenne 40, km, 398), ; 2, Thaler (All-O) ;
3. Hermans (Be) ; 4. Mitteregger (Aut) ;
5. Huelamo (Esp) tous même temps ;
6. Rav asi (S) à 9" ; 7. Esclassan (Fr)
à 42" ; 8. Osintsev (URSS) ; 9. Denk
(Aut) ; 10. Krzeszowiec (Pol) ; 11. Ne-
lioubine (URSS) ; 12. Ruch (All-O), sui-
vi du peloton .

7me étape, course contre la mon-
tre sur 35 km entre Giswil ct Emmet-
ten : 1. Lloyd (GB) 58'50"9 (moyenne
35 km 684) ; 2. Zwirko (Pol) 59'36"9 ;
3. Verreydt (Be) 59'47"5 ; 4. Gusiatni-
kov (URSS) 1 h 00'17"2 ; 5. Viejo
(Esp) 1 h 00'26"7 ; 6. Clewarth (GB)
I h 00'34"5 ; 7. Ovion (Fr) 1 h 01'03"1 ;
8. Melero (Esp) 1 h 01'28"3 ; 9. Bay-
ton (GB) 1 h 01'44"1 ; 10. Guitard
(Fr) 1 h 02'05"3. Puis : 13. Bischoff
(S) 1 h 02'29"8 ; 16. Schaer (S) 1 heure
02'39"0 ; 21. Knobel (S) 1 h 03'07" ;
24. Sutter (S) 1 h 03'12"9.

Classement général final : 1. Dave
Lloy d (GB) 16 h 53'38 ; 2. Jose-Luis
Viejo ¦ (Esp) à l'15 ; 3. Jerzy Zwirko
(Pol) à l'42 ; 4. Gusiatnikov (URSS)
à 1*48 ; 5. Verreydt (Be) à l'59 ; 6.
Clewarth (GB) à 2'40 ; 7. Melero (Esp)
à 3'39 ; 8. Bayton (GB) à 3'44 ; 9.
Ovion (Fr) à 3'46 ; 10. Guitard (Fr)
à 3'56. Puis : 13. Schaer (S) à 5'28 ;
20. Thalmann (S) à 7'20 ; 24. Sutter
(S) à 7'40 ; 29. Knobel (S) à 8'30.

Classement par équipes : 1. Espagne
46 h 34'53" ; 2. France 46 h 37'19" : 3.
Belgique 46 h 37'30" ; 4. URSS 46 h
38'50" ; 5. Grande-Bretagne 46 h 38'52".
Puis : 8. Suisse I 46 h 40'29" ; 11. Suisse
II 46 h 45'45".

ê yi 'sï*
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Schufzcnwiese : 5200 spectateurs. Arbitre :
M. Racine (Prilly). Granges sans Weber ,
Hirt , von Burg ; avec Feuz I, Iten , Corti.
59, Rcbmann (G) pour Corti.

9 Le troisième championnat suisse féminin ,
qui débutera le 3 septembre , réunira 31 for-
mations réparties en 4 groupes. Les quatres
équipes terminant en tête de chaque groupe
se rencontreront en une poule finale dont le
déroulement n'a pas encore été mis définiti-
vement au point. Les équipes romandes
figurent dans le groupe 4 : Aarberg - Bar-
gen , Bellach , Berne , Boudry, Echallens ,
Serrières , Sion.

Winterthour-Granges 0-0
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| Que vous trouverez votre prochaine voiture l
Il Catalogues, essais et renseignements auprès des agents Peugeot depuis 1931 pour les districts de Neu- l\i l  châtel, Boudry, Val-de-Ruz et Val-de-Travers. Agents à ^̂  Dombresson et ,a 
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ANNIE ACHARD

H fallait, malgré l'heure encore matinale, se rendre avec
« Indji » chez le prince Rida. Toutes deux gagnèrent le Pavil-
lon des Zéphirs.

CHAPITRE IV
Rida Kadjar se tenait à la place qu'il abandonnait rarement

au seuil du pavillon. Son visage amaigri s'éclaira d'un sourire
quand Mlle Laurens crut devoir s'excuser de cette visite im-
promptue à une heure inhabituelle.

— Les heures se déroulent , égales, pour moi , dit-il, et
seules sont chargées de joie celles où ma fille Indj i est à mes
côtés. La voici avec vous à qui elle appartient aussi.

— Mon excuse de venir ainsi librement chez vous est que
je dois vous faire part d'une lettre reçue ce matin...

— De quoi peut-il s'agir ? Je suis si éloigné... A quoi bon ?
— Ceci est pourtant indispensable prince Rida. L'ami qui

m'écrit connaît votre fille depuis son enfance. Il m'a, à plu-
sieurs reprises heureusement conseillée quand j' ai dû prendre
des décisions importantes. Je lui ai de nouveau demandé un
avis... Voici ce qu'il m'a répondu : « Ne rentrez pas à Paris
sans avoir en main une pièce signée par le père de Marie-
Josèphe et contresignée par un officier ministériel équivalant
à un notaire français, attestant que le bijou lui appartient par

JACQUIER ÉDITEUR

héritage de famille et que c'est de par sa propre volonté qu'il
abandonne tous droits sur ledit bijou en faveur de Marie-
Josèphe Laurens, fille adoptive du docteur Henriette Laurens,
laquelle Marie-Josèphe Laurens est libre d'en disposer à sa
guise par vente ou donation selon qu 'il lui plaira.

Il se peut qu 'il n'y ait pas lieu de faire état de cette pièce,
mais il se peut aussi qu'elle vous soit de la plus grande utilité
si quelque entrave risquait d'être mise a vos projets, ou sim-
plement pour affirmer les droits de propriété de Marie-
Josèphe.

Quand fut achevée la lecture de la lettre le prince Kadjar
dit lentement :

— Rien n'est plus juste que ce que conseille votre ami.
J'aurais dû y penser moi-même. Voudrez-vous excuser un
pauvre rêveur à qui les obligations de la vie sociale sont
devenues étrangères ? Il faut qu'aux yeux des hommes — je
sais qu 'ils ne sont pas tous bons — les choses soient en règle.
Je peux signer mon nom, si je ne peux véritablement écrire.
Il suffira de préparer l'acte.

Préparer l'acte... Ce n'était pas si simple. Ni Mlle Laurens
ni sa « fille » n'ignoraient , qu'attirer l'attention sur le Nadir ,
risquait d'être dangereux. Marie-Josèphe insinua :

— Père, nous ne connaissons personne ici, et nous ne pou-
vons agir à la légère. Ne pourriez-vous retrouver le nom de
quelque ancien fidèle que ses fonctions rendraient apte à pré-
parer et signer cet acte ?

— Un ancien fidèle... Peut-être... fit-il hésitant. Il y a
longtemps que je ne l'ai pas vu. J'espère qu 'il est encore du
nombre des vivants... Omar Ballahi... — tel est son nom —,
est ce que vous appelez, dans votre langue , un notaire. Re-
cherchez sa demeure... A lui vous pouvez tout dire , tout
absolument. S'il le peut, qu 'il vienne chez moi , avec vous...

Ce qui avait paru devoir être très difficile fut au contraire
extrêmement aisé à Mlle Laurens. L'adresse du notaire persan
fut facilement découverte , un rendez-vous immédiat fixé et
Marie-Josèphe en compagnie de Mlle Henriette se rendit
chez Omar Ballahi.

Elles se trouvèrent en présence d'un homme d'âge assez
avancé à qui sa longue barbe blanche, son costume moderne

recouvert d'une ample robe persane, donnaient un grand air
de dignité.

Parlant peu , écoutant avec une grande attention , son
regard grave, sa haute courtoisie, firent la meilleure impres-
sion sur Mlle Laurens lui inspirant la plus totale confiance.
Lorsqu 'il sut que Marie-Josèphe était la fille de Rida Kadjar
et de la jeune femme disparue il eut cette seule réflexion :

— J'ai connu, en ce temps lointain, cette délicieuse Indji
qui fut si chère au prince Rida. Permettez-moi , Mademoiselle ,
de vous dire que si le prince avait pu vous voir , il aurait été
infiniment troublé... C'est l'image même d'Indji que vous
auriez recréée devant lui.

D'une voix où vibrait une émotion sincère, il ajouta :
— Et lui , Rida Kadjar... quel être exquis il était... Bien

mal armé pour lutter contre des forces mauvaises, mais une
âme si haute, un cœur si pur. Je ne le reverrai pas sans un
trouble très grand... Je suis heureux que cette joie lui ait été
donnée de connaître l'existence de sa fille... et qu 'elle
ait été amenée près de lui.

Parce qu'il était profondément croyant , il s'inclina en
ajoutant :

— Allah est grand... et Sa volonté nous dirige.

Il comprit et approuva les suggestions de Me de Falloy.
Il allait préparer immédiatement les actes demandés et les
apporterait lui-même dans l'après-midi au Pavillon des Zéphirs
où les signerait Rida Kadjar.

X X X
Etienne devait être, ce même après-midi, présenté au père

de Marie-Josèphe suivant le désir exprimé par celui-ci. Mlle
Laurens se sentit perplexe. Etienne ignorait l'histoire du Na-
dir et la fortune que, par lui , détenait la jeune fille. Qu 'il se
trouvât présent lorsque viendrait Omar Ballahi et la révélation
serait faite. Il était pourtant difficile de lui donner un contre-
ordre qui serait peu courtois et qui priverait le prince de le
connaître.

Sans doute Mlle Laurens se laissait-elle gagner par le fata-
lisme d'Orient car elle résolut finalement de ne rien changer
à ce qui avait été prévu :

— Après tout, se dit-elle , il faudra bien qu 'Etienne sache

la vraie situation et les projets de Marie-Josephe. Ne sera-t-il
pas bon de voir quelle sera sa réaction en apprenant que celle
qu 'il suppose bien maigrement pourvue , dispose au contraire
d'une véritable fortune , même si une partie de la valeur du
diamant va à d'autres , ainsi que le souhaite son père. Marie-
Josèphe sait quels sont les sentiments et les espoirs d'Etienne.
Elle sait aussi qu 'ils n'ont pas été inspirés par l'intérêt.

Elle eut un malicieux sourire pour se dire encore : « Etienne
ne peut se douter combien il a eu raison de parler hier...

Marie-Josèp he, avec sa franchise habituelle , avait rapporté
à Mlle Laurens, les paroles émues, le vibrant aveu , les espé-
rances qu 'elle n'avait ni encouragées ni découragées , d'Etienne.
Mlle Henriette avait compris que chez « sa fille » une trans-
formation heureuse avait continué de se faire , que l'amour
fidèle d'Etienne la touchait , qu 'elle avait acquis une sensi-
bilité nouvelle et que, à la ferveur de ce cœur épris , peut-être
saurait-elle répondre.

X X X
— Mon père nous attend, Etienne , dit Marie-Josèphe

lorsque le jeune homme arriva au Pavillon des Perles. Il
sera heureux de te voir.

Ces paroles, le sourire bienveillant de la jeune fille , mirent
du beaume clans le cœur d'Etienne. Elle allait le présenter
à son père. Il lui paru t que c'était là une faveur pleine de
présages heureux.

Lorsque le trio arriva chez le prince Rida , Omar Ballahi
était déjà là. Son émotion avait été grande de retrouver dans
une dépendance du palais somptueux , avec pour tout servi-
teur un enfant alors qu 'un personnel nombreux l'avait jadis
entouré , le dernier des Kadjars. Le retrouver muré dans sa
nuit et le visage pourtant revêtu de lumière , avec sa voix
rêveuse et douce, ignorant les paroles amères et les inutiles
regrets , était pour son ancien fidèle , infiniment pathétique.

Quand lui fut présenté Etienne , Rida Kadjar emprisonna
dans les siennes la main du jeune homme :

— II est grand , dit-il , grand et fort , et loyal. Tout cela ,
je ne le vois pas, mais je le sens. Vous allez partir demain
pour la France. Que le bonheur vous soit donné.

(A suivre)

Le Diamant bleu
par 54

[ La bonne '
friture

ou Pavillon
t Tél. 25 84 98

NOUVEAU EN SUISSE!

boisson de table non gazeuse
orange • pamplemousse

ananas-cerise
préparée à l'eau de Volvic

VOLVIC SUISSE S.A. - GENEVE (022) 474242
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H CARAD - GRUNDIG - LŒWE-OPTA
SONY - HITACHI

| Livré et installé par nos spécialistes
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HUTO - ÉCOLE
A. Maire - 3.0. Kramer

W. Pillonel
(C 25 67 70 - 33 34 54

Savoir circuler = avenir assuré
OPEL, FIAT 128, CAMION,

TAXI sont à votre disposition
Téléphoner entre 12 h 30 et 13 h

et dès 20 h

Vestons
croisés
Transformez vos
vestons pour le
prix modeste de
Fr. 53.50 en

vestons
1 rang
Robert Poffet
Ecluse 10
Neuchâtel.
Tél. (038) 25 90 17.

Formation et carrière
J Neuchâtel - La Chaux-de-Fonds

¦ MARKETING I
¦ MANAGEMENT ¦

I Début des cours : octobre 1972.
' Demandez notre brochure gratuite ou un entretien

BjB gratuit. I
' 
4p̂ _k INTER MARKETING GROUP

I JRÉI* Rue des Terreaux 7, 2000 NEUCHATEL |
' ^P " Tél. (038) 24 73 43/44

Usagers
de la route...
Pour vos pleins
vidange ou lavage de votre voiture
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UNE SEULE ADRESSE

STATION-
SERVICE
DE LA CUVETTE
Vauseyon, Tunnels 67, NEUCHÂTEL

t tél. (038) 25 36 61 ,
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NOUVEAU
Boucles et boutons

au magasin ELNA,
Saint-Honoré 2,
Neuchâtel.
Tél. 25 58 93.
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société immoDinere ae na&a

assemblée générale
des actionnaires

le 5 septembre 1972 à 10 h 30, à l'Etude
Clerc, notaires, 2, rue Pourtalès,

Neuchâtel.
ORDRE DU JOUR

1. Procès-verbal de l'assemblée géné-
rale du 1er juillet 1971

2. Rapports du Conseil d'administration
et de l'Office de contrôle

3. Discussion et votations sur les con-
clusions de ces rapports

4. Nominations statutaires
5. Divers
Le bilan, le compte de profits et pertes,
les rapports du Conseil d'administration
et de l'Office de contrôle sont à la
disposition des actionnaires à l'Etude
Clerc, notaires, qui délivrera également
les cartes d'admission pour l'assemblée

..générale.
Le Conseil d'administration

• Neuchâtel, le 14 août 1972
Sous réserve de ratification par l'assem-
blée générale, le coupon No 88 sera
payable dès le 6 septembre 1972 à
l'Etude Clerc, notaires, 2, rue Pourtalès.

PHOTOS
d'identité immédiates

en noir et en

couleur
QUALITÉ

professionnelle

JEAN SCHOEPFLIN
Terreaux 2, Neuchâtel

Tél. 25 29 03

Pour faire publier une « Petite annonce »,
il suffit d'e remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4. rue Saint-Maurice. 2000 Neuchâtel.

2 COMMODES ANCIENNES. S'adresser à M.
Vitali, Collège 4, Boudry, dès 18 h 30.

VELO DE DAME, en bon état. Tél. (038)
33 54 03.

TOUR D'ETABLI, lit d'enfant. Tél. (032)
83 14 27.

4 PNEUS MICHELIN ZX 165 S R 15 ; 2
pneus neige 155 S R 14. Tél. 41 20 24.

BERGER ALLEMAND mâle, 2 ans, pedigree.
Tél. (039) 26 90 85, après 20 heures.

TELEVISION MEDIATOR grand écran, 6
chaînes, dernier modèle, état de neuf.
Valeur 1400 fr., cédée au plus offrant. Télé-
phone 42 1371.

PIANO en bon état, pour cause de démé-
nagement. Tél. 53 23 02, dès 18 heures.

TECKELS poils longs et courts, adultes et
Jeunes de 10 semaines. Tél. 4210 81.

TABLE A LANGER pour baignoire. Télé-
phone 31 16 89.

CHIENNE cocker spanlel 3 ans, rouge, avec
pedigree. Tél. (037) 65 11 07.

SALLE A MANGER style moderne, en bols
de palissandre, comprenant :. 1 paroi murale
2 m 70 de long, 1 table à rallonge, 6
chaises - rembourrées, tissu écossais. Télé-
phone (038) 53 3819.

TELEVISION NOIR-BLANC, modèle récent,
Suisse-France ; moitié prix. Tél. 25 71 38, le
soir.

2 BEAUX PERROQUETS amazone à tête
bleue, 450 fr., Jacot 500 fr. Les deux : 900
francs. Tél. 42 39 62, dès 19 heures.

PETITE COLLECTION de pièces d'argent
suisse : Fr. 0.50, 1.—, 2—, 5.—. Tél. (038)
31 1010, le matin.

2 SOMMIERS A RESSORTS en bon état.
S'adresser dès 17 heures chez W. Pfander ,
Charmettes 26, Neuchâtel.

SOMMIER METALLIQUE aveo protège-mate-
las, 60 fr. Tél. 31 26 38.

GUITARE ELECTRIQUE, amplificateur et co-
lonnes. Urgent. Tél. 25 75 59.

AGAPORNIS PERSONATA et roseicolls, 1971,
100 fr. couple ; vêtements fillette, 4-6 ans ;
médailles marches ; livres Silva. Téléphone
61 22 86

^ 
2 JANTES EQUIPEES de pneus d'été, en
bon état, pour Simca 1000, modèle 1965.
Tél. 42 34 80, dès 18 heures.

CUISINIERE ELECTRIQUE NEFF, automati-
que, 4 plaques, four vitré, gril , état de neuf ,
au plus offrant. Tél. 31 33 46.

CHAMBRE A COUCHER noyer, lits Jumeaux ,
armoire , coiffeuse , très bon état. Tél. (038)
41 26 05. 

MACHINE A LAVER, automatique pratique-
ment neuve, cause double emploi, 220 volts,
400 fr. Tél. (038) 25 02 85, le soir. 

SALLE A MANGER noyer, table de cuisine
170 x 80 cm, cuisinière à gaz révisée,
machine à coudre mécanique, commode ,
porte-habit métallique. Tél. 24 67 65.

POUSSETTE PEG bleu marine. Tél. 42 33 40.

TV SONDYNA, programmes suisses, avec
antenne portative. Prix à discuter. Télé-
phone 33 32 39.

PESEUX, BELLE CHAMBRE INDEPENDAN-
TE, tout confort , à monsieur très soigneux.
Tél. 31 12 33.

POUR LE 24 . SEPTEMBRE, appartement 4
pièces à l'est de la ville, loyer 532 fr., char-
ges comprises. Tél. 31 71 56.

SERRIERES, CHAMBRE MEUBLEE à 2 lits,
cuisine. Tél. 24 00 34.

BELLE GRANDE CHAMBRE à 2 lits, bains.
Tél. 25 97 22. ' ¦ "¦ • ' ' . ¦ : ¦ ¦¦ ¦ ¦

A THIELLE (BE), dans maison privée,, appar-
tement 2 Va pièces, cheminée, cuisinette,
bain, chauffage central, garage. Tél. (032)
8314 27. 

STUDIO MEUBLE tout confort, pour une
personne, pour le 1er septembre. Région
Hauterive. Tél. 33 25 35.

CHAMBRE EN VILLE, à monsieur. Télé-
phone 25 00 60, de 9 à 15 heures.

APPARTEMENT 4 PIECES AU LANDERON,
tout confort , état neuf, libre : 24 septembre
1972. Téléphoner au (038) 51 36 59.

CHAMBRE à employée sérieuse ; part salle
de bains ; possibilité de cuisiner. Téléphone
25 50 23. 

BELLE CHAMBRE, confort, bains, 1-2 lits,
Jeunes hommes. Tél. 2416 83.

MECANICIEN-ELECTRICIEN cherche place,
travail varié : entretien, dépannage ; libre
immédiatement. Tél. (038) 53 13 58.

JEUNE FILLE ayant terminé sa scolarité
cherche place sans apprentissage dans
magasin. Tél. 24 45 07.

JEUNE FILLE cherche travail à mi-temps ,
dès le 1er septembre ou date à convenir.
Adresser offres écrites à 288-534 au bureau
du Journal.

COUTURIERE HABILE cherche travail à do-
micile. Tél. 25 73 87.

SECRETAIRE avec quelques années d'expé-
rience, cherche emploi varié et indépen-
dant, avec responsabilités. Notions d'alle-
mand, d'anglais et d'espagnol. Adresser
offres écrites à El 1985 au bureau du jour-
nal.

JEUNE MAMAN garderait enfant à la jour-
née ou semaine , à Cortaillod. Tél. 42 33 40.

PERSONNE TRANQUILLE cherche apparte-
ment de 2-3 pièces, mi-confort à confort ;
balcon ou jardinet désirés, 30 octobre au
plus tard, environs de Neuchâtel. Tél. (039)
37 12 14. 
LOCAL OU HANGAR pour entrepôt. Télô-
phone 31 72 50 - 31 73 50. 
APPARTEMENT 3-4 PIECES avec dépendan-
ces, entre Saint-Biaise et le Landeron, pour
date à convenir. Tél. 31 20 54.

MEDECIN DENTISTE cherche appartement
de 1 à 3 pièces, région Colombier. Adresser
offres écrites à FY 1986 au bureau du Jour-
nal. 
APPARTEMENT DE 2 PIECES, confort, entre
Neuchâtel et Boudry, pour deux infirmières.
Tél. 46 17 48, après 20 heures.

POUSSE-POUSSE avec capote et tablier.
Tél. 25 05 38. 
MACHINE A ECRIRE en bon état. Téléphone
33 29 85. 
CHAMBRE A COUCHER avec lit â 2 places.
Adresser offres écrites à 238-531 au bureau
du journal. 
POUR MA COLLECTION PRIVEE : pistolets
Parabellum, revolvers, fusils, képis, sabres,,
et toutes ' armes anciennes et modernes. .
Tél. (038) 25 29 85.

FEMME DE MENAGE est cherchée, quartier
Vauseyon. Tél. 24 22 48.

FEMME DE MENAGE 2 fois par semaine, le
soir ou l'après-midi , centre ville. Téléphone
24 72 24.

PERDU DIMANCHE, région des Parcs, belle
perruche turquoise. Récompense. S'adresser
à Mlle Stettler, tél. (031) 22 05 01, pendant
les heures de bureau.

SOS. PERDU AU LANDERON, samedi, sac
de dame, argent et papiers français indis-
pensables à nos enfants. Prière de télépho-
ner au 42 30 18, à Boudry.

TROUVE CHATON noir et blanc. Cité-Su-
enaro i, est.

JEUNE HOMME protestant, ayant souffert, 29
ans, place stable, désire connaître demoi-
selle (cheveux longs), douce, compréhensi-
ve, affectueuse , aimant danse, sorties,
amitié sincière, durable, profonde. Neuchâtel
et environs. Ecrire à 238-532 au bureau du
journal. 
LA PERSONNE QUI A CABOSSÉ la voiture
Triumph No 68537, parquée à Maillefer, est
priée de téléphoner au 24 42 45, sinon plain-
te sera déposée.

SOS. Je cherche de toute urgence la
somme de 6000 fr. Remboursement à conve-
nir. Adresser offres écrites à DH 1984 au
bureau du journal.

DRUMMER, Suisse allemand, cherche
groupe à Neuchâtel ou environs. Eventuelle-
ment percussion. Adresser offres écrites à
198-526 au bureau du journal.



NEUCHÂTEL

EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :
Exposition Pologne , théâtre et société.

Musée d'art et d'histoire : Exposition des-
sins , tapisseries , sculptures , etc.

Musée d'histoire naturelle : Exposition con-
sacrée à nos arbres.

TOURISME. — Bureau officiel de rensei-
gnements : place Numa-Droz 1, télé-
phone 25 42 42.

CINÉMAS. — Apollo : 14 h et 20 h, Exo-
dus. 12 ans.

Palace : 15 h et 20 h 30, Le Corniaud.
16 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, La Bataille des
Ardennes . 16 ans.

Rex : 15 h et 20 h 45, Les Aventures amou-
reuses des ménagères- négligées. 20 ans.

Studio : 15 h et 20 h 30, Je veux savoir.
16 ans.

Bio : 18 h 30, Panique à Needle Park.
18 ans. 20 h 30, Le Guépard. 16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC jusqu 'à 3 h.
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde jusqu 'à 3 h.

DANCINGS
Le Corsaire jusqu 'à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.
Red club jusqu 'à 2 h.
La Prairie jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : Bl. Cart , rue de
l'Hôpital. La période de' service commen-
ce à 8 h. La pharmacie de service est ou-
verte jusqu 'à 23 h . De 23 h à 8 h, le
poste de police (25 10 17) indique le phar-
macien à disposition en cas d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte, P. Tozzini , Corcelles ,
tél. 31 13 47.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Mash.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Boulevard du

rhum.
Galerie 2016 : Biennale subiéreuse.

HORIZONTALEMENT
1. Il vit à proximité du Vésuve. 2. Cher-

che la petite bête. 3. Défectuosité physi-
que ou morale. — Article. — Ville nor-
mande. 4. Conjoint. — Trotte-menu pour
les souris. 5. Rouspétai. — Ebranla en
attaquant les principes. 6. Conjonction. —
Pied de vigne. — A des aiguilles. 7. Il
faut vraiment être patient pour la suppor-
ter. 8. Deuxième calife des musulmans. —
Qui n 'est pas forgé. 9. Faire un travail de
broderie. — Pronom. 10. Dirige une mine.
— Une femme qui n'est pas fixée.

VERTICALEMENT
1. Sans fioritures. — Affluent du Danu-

be. 2. Conformation du corps. 3. II aug-
mente les risques. — Point. 4. On y glisse
une pièce. — Caustique. 5. Saint. — Af-
fluent du Rhône. — Initiales de l'auteur
de Jean-Christophe. 6. César se glorifiait
d'en descendre. — Faire face. 7. Gardes.
— Préfixe. 8. Symbole. — Cachée, dans
une posture ramassée. 9. Elle est tout en
côtes. — Sert à l'alpiniste. 10. Physicien
allemand. — Adverbe.

Solution du No 792

D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Hubert Bonisseur de la Bath et Jo Forestier évacuent le
cadavre de Steffen Viasma.

Un petit déjeuner à l'anglaise

« Je vais vous ramener au Claridge , proposa Forestier. Pour l'instant ,
on n'a plus rien à faire. Moi , je vais porter le colis où il faut. » Il
ajoura , au moment de quitter Hubert : « Midi , ça vous va ? • —
• Entendu. » Hubert entra dans l'hôtel, c Ah , monsieur Landon ! dit
le concierge en lui remettant sa clef , si vous étiez arrivé cinq
minutes plus tôt , vous auriez vu Mme Moloney. » — « Où est-elle ? »
— c Partie. ^ — < Toute seule ? »  — . Non. C'est votre ami qui avait
raison. Mais il n'aurait pas eu besoin de chercher bien loin : c'était
le client de la chambre à côté de la sienne. 11 a payé les deux
notes. »

Hubert sortit de sa poche un billet de dix dollars. • Son nom ? »
demanda-t-il en posant le billet devant le concierge. « Dubois.
Dubois , Alexandre. » — « Vous le connaissez ? »  — « Non. Je ne
l'avais jamais vu ici. » — « Comment est-il fait ? »  — c Un gran d,
maigre , plutôt chauve. » — < Comment sont-ils partis ?» — « M.
Dubois avait sa voiture dans la contre-allée. Une Dauphine crème. »
— • Merci , » dit Hubert. Sortant de sa poche un nouveau billet de
dix dollars , il le garda dans sa main en regardant le concierge :
c Vous n'auriez pas noté le numéro, par hasard ? »  — € Si,
monsieur. Justement, j' ai pensé que ça pourrait peut-être vous inté-
resser. »

En échange du bout de papier qu i! tendit à Hubert , il reçut le
billet. « Oh, monsieur, dit-il , ce n'était pas la peine ! Vous m'aviez
déjà gâté... Votre ami ne rentre pas ? »  — « Non. Pas cette nuit. »
Le conciei; .— ci autorisé à un coup d'oeil complice. « Il a fait la
malle avec un macchabée , » expliqua Hubert. « Pardon ? » — « Avec
un macchabée. Tous les goûts sont dans la nature. » Le concierge
ouvrit des yeux ronds , et prit le parti de rire : « Monsieur aime plai-
santer , » dit-il en conduisant Hubert à l'ascenseur. Dès qu 'il fut dans
sa chambre , Hubert demanda le numéro du Pach a qu 'il mit au cou-
rant de l'existence de la Dauphine , puis se déshabilla , se mit au lit ,
^r snmhra Rlissîtât dans le sommeil.

« Je meurs de faim , » dit Polina. « On va s'arrêter ici, » déclara
Sacha Bounine en stoppant la Dauphine devant une brasserie du
quai Lamartine , à Mâcon. Sa montre marquait 9 heures du matin.
« Du café , avec des œufs , au jambon et des confitures 7 > proposa
Sacha Bounine. c Très bien , » acquiesça Polina en se dirigeant vers
les toilettes. La glace des lavabos lui renvoya l'image d'un visage
pâli , aux yeux soulignés de larges cernes mauves. Elle se lava la
figure à l'eau froide , se peigna , refit son maquillage. « Non , je ne
dirai rien, » se promit-elle avant d' aller retrouver son compagnon.

Demain: Un tour chez le coiffeur
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Un menu
Tomates en salade
Rôti de veau
Aubergines farcies
Fromage
Fruits rafraîchis
LE PLAT DU JOUR :

Aubergines farcies
Temps de cuisson après préparation
de la farce : 45 à 55 minutes.
2 aubergines moyennes, 8 à 10 cuille-
rées environ de farce aux oeufs durs,
3 cuillerées à soupe d'huile, 4 cuille-
rées à soupe de chapelure, une gousse
d'ail.
— Fendez les aubergines en deux
dans le sens de la longueur, ne les
pelez pas. A 1 cm du bord de chaque
moitié d'aubergine, enfoncez la pointe
d'un couteau et faites une incision peu
profonde tout autour. Ensuite avec une
petite cuiller, enlevez une partie de la
chair des aubergines. Faites attention
de ne pas perforer la peau.
— Hachez l'ail et la chair des auber-
gines. Mélangez et faites cuire le ha-
chis 5 minutes dans deux cuillerées
d'huile et ajoutez-y la farce. Cuisez à
feu doux pendant deux minutes enco-
re.
— Faites 4 parts de farce, dont vous
garnirez chaque moitié d'aubergine,
saupoudrez avec la chapelure, dépo-
sez les aubergines dans un plat à gra-
tin huilé. Versez sur chaque légume
farci une cuillerée d'huile et faites cui-
re à four doux de 30 à 40 minutes se-
lon la grosseur. Servez le plat tel quel.
La farce. Pilez ensemble 150 g de mie
de pain rassis trempé dans du lait
avec 2 œufs durs et des fines herbes
selon les goûts. Assaisonnez et faites
cuire très doucement cette farce jus-
qu'à ce que tout liquide soit évaporé.

Un régime
végétarien
Comme son nom l'indique, le régime
à base de végétaux, d'où viandes et
poissons sont naturellement exclus.
D'après les statistiques, il y aurait dans
le monde quelques millions de végéta-
riens. Le végétarisme ou système de
Pythagore, est pratiqué par conviction
philosophique chez les populations
brahmaniques de l'Inde, par pénitence
dans certains ordres monastiques de
l'Inde, par goût enfin pour d'autres per-
sonnes. Sans compter , bien sûr, tous
ceux qui le sont par nécessité.

Les taches
de rousseur

Il existe des traitements qui atténuent
provisoirement les taches de rousseur.
C'est à déconseiller. Ils risquent quand
on est jeune d'abîmer la peau. Alors,
que faire ? eh bien, s'en réjouir et
abandonner tous complexes ; les éphé-
lides (taches de rousseur) sont au-
jourd'hui à la mode, certains en font
même une parure supplémentaire en
les accentuant.
Cela dit, il est facile de les atténuer
en utilisant une crème teintée. Mais
attention au soleil qui active leur pig-
mentation, avant de vous exposer ap-
pliquez une crème de protection so-
laire.
Soyez .prudente, rangez « crèmes et
trucs » dits spéciaux, adoptez vos ta-
ches de rousseur, soyez-en fières.

A méditer
Le dédain de l'argent n'est fréquent
que chez ceux qui n'en ont pas.

COURTELINE

Exploitez très tôt dans la matinée les chances qui se manifesteront aujourd'hui pour
ce qui touche du domaine financier. Soirée agréable.
Naissances : Les enfants de ce jour seront équilibrés, logiques, mais ils auront de
grandes colères.

BÉLIER (21/ 3-19/4 )
Santé : Evitez les épices et les viandes en
sauce. Amour : Dites à l'être aimé les
mots qu 'il attend. Affaires : Etablissez un
emploi du temps très strict.

TAUREAU (20/4 - 20/5) .
Santé : Utilisez une brosse à dents plus
souple. Amour : Veillez à ne blesser per-
sonne. Affaires : Ne perdez pas votre
temps en discussions.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Prenez chaque matin des jus de
fruits frais. Amour : Soyez discret sur
vos succès sentimentaux. Affaires : Vos
efforts seront fructueux, persévérez.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Assez bonne, toutefois ménagez-
vous. Amour : Consolidez vos liens
d'amitié. Affaires : Efforcez-vous de sta-
biliser votre emploi.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : De multiples accidents vous guet-
tent. Amour : Soyez généreux et com-
préhensif avec les enfants. Affaires :
Améliorez vos méthodes de travail.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Recherchez les causes de vos mi-
graines. Amour : Risque de tension en
famille. Affaires : Un petit échec ne doit
pas vous abattre ainsi.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Vous mangez beaucoup trop ra-
pidement. Amour : En famille, évitez
toute discussion. Amour : Réfléchissez
avant de quitter votre emploi. •

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Menez une vie plus régulière et
plus saine. Amour : Ne vous repliez pas
sur vous-même. Affaires : Améliorez vo-
tre rendement.

SAGITTAIRE (23/11 -21/12)
Santé : Amélioration des affections ner,-
veuses. Amour : Bouleversement dans vo-
tre vie privée à craindre. Affaires : Sa-
chez vous montrer perspicace.

CAPRICORNE (22/ 12-19/ 1)
Santé : Attention au surmenage. Amour :
L'être aimé est sincère, soyez plus con-
fiant. Affaires : Ne vous laissez pas abat-
tre ipar les événements.

VERSEAU (20/ T - 18/2)——
Santé : Apprenez à vous détendre com-
plètement. Amour : Ecoutez les sugges-
tions de votre entourage. Affaires : Ne
signez pas hâtivement les contrats.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Remplacez le vinaigre par du ci-
tron. Amour : Ne soyez pas si instable.
Affaires : Soyez prudent dans vos déci-
sions.

Sottens et télédiffusion
6 h, 7 h, 8 h , 9 h, 10 h, 11 h, 12 h ,

12.30, 14 h , 15 h, 16 h, 17 h , 18 h, 19 h,
22.30, 23.55, informations. 6 h , bonjour à
tous et miroir-première. 6.35, 8.10, la route,
ce matin. 6.59, horloge parlante. 7 h, le
journal du matin. 8.05, revue de presse.
8.15, cent mille notes de musique. 9.05,
phrases et paraphrases. 11.02, news service. -
11.05, spécial vacances. 12 h, le journal de
midi. 12.29, signal horaire. 12.30, miroir-
midi. 13.05, Helvétiquement vôtre. 14.05,
réalités. 15.05, concert chez soi.

16.05, le rendez-vous de 16 heures, et
L'Aîné des Ferchaux. 17.05, de vive voix.
17.30, bonjour-bonsoir. 18.30, le journal du
soir et le micro dans la vie. 18.40, le
journal des jeux. 19 h, le miroir du monde.
19.30, magazine 72. 20 h, plages privées.
20.45, l'Orchestre de la Suisse romande.
22.40, club de nuit. 23.30, jazz. 23.55,
miroir-dernière. 24 h , hymne national.

Second programme
10 h , panorama quotidien de la musique

en Suisse romande. 10.15, la semaine des
quatre jeudis. 10.50, rencontre à la Maison
de l'Unesco. 11 h, les châteaux et les
songes. 11.30, initiation musicale. 12 h, midi-
musique. 14 h, Musik am Nachmittag. 17 h ,
musica di fine pomeriggio. 18 h, le journal
romand. 18.30, rhythm'n pop. 19 h, émission
d'ensemble. 20 h, informations. 20.05, la se-
maine littéraire. 20.30, play time. 20.45,
vivre ensemble sur la planète. 21 h, sport ,
musique, information. 22.30, chasseurs de
son. 23 h, hymne national .

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 18 h, 22.15, 23.25, informations. 6.10,

musique. 6.20, mélodies populaires. 6.50,
méditation. 7.10, auto-radio. 8.30, musique
d'opéra et de ballet. 9 h, entracte, avec
M. Bop'p. 10.05, musique d'Afghanistan.
10.30, valses de Waldteufel. 11.05, musique
et bonne humeur. 12 h, Boston Pops
Orchestra. 12.40, rendez-vous de midi. 14 h,
l'humour dans l'éducation. 14.30, jeunes mu-
siciens. 15.05, dans le ton popul aire. 16.05,
pop polyglotte. 17.30, pour les enfants.
18.15, radio-jeunesse. 19 h, sports . 19.15,
actualités. 20 h, miroir du temps et
musique. 22.30, big band bail.

Une mini-caméra pour les
f orages sous-marins

Une nouvelle caméra de télévision ne
mesure que huit centimètres de diamè-
tre. Elle a été conçue pour pénétrer à
l'intérieur des tubes de forages sous-ma-
rins pétroliers, pour assurer le guidage
précis du train de tiges par exemple.

Elle peut être maniée par un plon-
geur sous-marin, être p lacée sur un cha-
lut ou sur un robot partant à la décou-
verte des modules métalliq ues sur le
fond de la mer. Un unique câble
coaxlal transporte à la fois  le signal de
télévision, la commande de la caméra
à distance et l'énergie nécessaire à son
fonctionnement. (A.C.I.)

| 18.30 Téléjournal
| 18.35 (C) Vacances-jeunesse
| 19.05 (C) Flipper
| 19.40 Tèlèjournal
| 20.00 (C) Carrefour
| 20.20 A vos lettres

| EN VEDETTE : FERNANDEL DANS
| 20.45 Les Rois du sport
| 22.20 Football
| 23.20 Téléjournal

g 17.30 Le monde est rond
g 18.45 Le Jour est passé
| 18.55 Téléjournal
1 19.00 Forster Horn
1 19.30 L'antenne
g 20.00 Téléjournal
| 20.20 Actualités
| 21.05 Fête fédérale de lutte
| 22.05 Téléjournal
1 22.15 Résultats sportifs

g 12.30 Bob Morane
i 13.00 Télé-midi
g 13.30 Cours de la Bourse
I 13.35 Fin
H 16.15 Patinage artistique
g 18.10 Dernière heure
g 18.15 Emissions pour les Jeunes
g 19.00 Actualités régionales
g 19.25 Réponse à tout
| 19.45 Télé-soir
1 20.15 Suivez Budart
g 20.30 Entente cordiale
§ 21.30 Bonnes adresses du passé
g 22.15 La musique et nous
I 23.10 Télé-nuit

19.00 (N) Actualités régionales g
19.20 (C) Colorix I
19.30 (C) Flipper le dauphin g
20.00 (C) 24 heures sur la II 1
20.30 (C) Les dossiers de l'écran g

(C) Tarass Boulba g
(C) Débat |

23.30 (C) 24 heures dernière g

18.45 (C) Il plfferalo glocondo I
19.10 Telegiornale I
19.20 (C) Imparlamo a fllmare g
19.50 (C) I Sovleticl f
20.20 Telegiornale I
20.40 Aqqressione dal cosmo |
21.40 La convenzlone repubbllcana I

a Miami Beach I
22.15 Notlzle sportive j
23.20 Telegiornale |

16.15, téléjournal. 16.20, le |
paysage est ur» laboratoire. 17.05, |
pour les enfants. 17.55, téléjournal. |
18 h, programmes régionaux. 20 h, |
téléjournal, météo. 20.15, Olympia |

•' 72. 21 h, Carol Lawrence show. =
21.45, les transports du futur. 22.30, |
téléjournal, météo. 1

17 h, pour les petits. 17.20, Mini- |
olympiade. 17.35, Lassie. 18.05, chro- |
nique des J.O. 18.35, Cow-boys, 1
shérifs et bandits. 19.10, cherchez |
le Docteur Suk I 19.45, téléjournal, |
météo. 20.15, magazine de la 2me |
chaîne. 21 h, l'infirmier. 22.10, télé- f
journal , météo. 22.25, Symphonie de |
psaumes. |

| CHAQUE MERCREDI ; dans la FAN-L'EXPRESS, vous trouverez sans dépense §
1 supplémentaire notre mini-hebdomadaire FAN-L'EXPRESS MAGAZINE. |
Ë Guide Indispensable du téléspectateur, FAN-L'EXPRESS MAGAZINE vous §
g renseigne d'avance sur les émissions de toute la semaine, à ne pas man- \
g quer. Il vous apporte en outre les commentaires et Illustrations nécessaires |
g à l'utilisation rationnelle des programmes de télévision. |
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Pourquoi
l'orange

est-elle noire?
On se trouve au moins 20 raisons pour
aimer ou détester tel apéritif. L'une
est l'amertume.
Picon s'est interrogé sur l'opinion des
gens (enquête ISOP). 18% l'aiment
parce qu'il est amer, 10% lui reprochent
d'être amer. Qu'est-ce que cela
prouve? D'abord qu'il a de la person-
nalité.Ensuite,qu'onnepeutcontenter
chacun. Ce qui ressort du Picon, avant
même l'écorce d'orange (composant e
principale), c'est l'arôme des herbes
et des plantes qui lui donnent sa cou-
leur noire. Voilà pourquoi l'«Amen>
Picon devient aujourd'hui l'apéritif
léger (il titre 25°), qui ne sonne pas,
mais qui ouvre l'appétit.

Agent général pour la Suisse: Schmid et Gassler
Gcnive.
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Transports de pianos
Déménagements
GRANDIDIER

NEUCHATEL Tél. (038) 31 69 73

Réparations
de machines
à laver
24 ANS D'EXPÉRIENCE
Confiez vos réparations ainsi que les
services de graissage et d'entretien
général de machines à laver de toutes
marques à la maison spécialisée

Tanner - Neuchâtel
Portes-Rouges 149 - Tél. 25 51 31
Notre service de dépannage rapide est
à votre disposition.

I l'argent 1
P tout de suite |l
Hl d«Fr.600.-à2CfOOO.- KJ

m confidentiel-discret I

I Je désire rf» |
I tout de suite en espèces. &|

H Je rembourserai par mois environ Fr. I

I Nom Prénom Ki

fSÊ Profession Dafe de naissance ' S

|« Etat civil Nationalité P|
I Domicile (no postal) i

EÊ Rue. No, tm
I Depuis quand & cette adresse , mZM
1 Adresse précédente I

1 Pendant combien de temps . I

I Employeur i
I (aucune demande de renseignements) jtpj
I Depuis quand Salaire mensuel Fr. I

I Durée de l'emploi précédent I ,

g| Revenu accessoire (épouse, etc.) par mois Fr I

H Signature: . I

 ̂ j _  plus de 670000 crédits Wm

M W  ̂Banque Procrédit p
ilH 2001 Neuchâtel, av. Rousseau 5 t^Si
î^ Tél. 038-24 63 63 JM
\ï/k ouvert 08.00-12.15 et 13.45-18.00 ffi|

km \Yr' Wm± ¦-¦""A :| Mod. 31.018 K JkW — __ a wkmh.m~\\wm. ar ~ rm zsmvm. m\ ̂ Sfen n i  H\W' l.-$$m\ i :i : ¦{ r m TDg s IE&9 PPl W nH r O H S HT^I v  ̂ «t̂ Si

mÈÊ , ' m . 
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' ¦ ':' ¦ ¦ ' .̂ r.Z. y ryy pi Réjouissez-vous de changer de mobilier! Découvrez les prix K- " ''M

3^SBnfffrî y *̂  ̂ d'un velours dralon très solide et facile à entretenir. Pieds munis j M
 ̂

mmmm ma 
p̂ S

fp§f MF i confortable, d'une élégance d£& dP §̂"É̂ fc H 
Bj^P̂ TB ̂ ^S T̂ t̂̂ É̂  ̂  ̂"̂|11 \ classique et... surtout:d'un prix II V̂W f̂ejH a n Ji H Ĵ 1« V Hî i v£ 3»

W<% HH -irrésistible livré gratuitement, seul. i V V W «̂ Jr ^"̂  ̂ *M ^̂ l̂ 7 ¦¦ RS*

^̂ Ellllll  ̂ —^64/72
BIENNE Place du Marché-Neuf * 8 étages d'exposition # Le plus beau choix du Jura à des prix imbattables * NEUCHATEL Terreaux 7

EXCURSIONS
"VmfÊTTmVEl*.

MERCREDI 23 AOUT 

SAINT-URSANNE \
-. LES FRANCHES-MONTAGNES

Dép. 13 h 30 Fr. 19.— (AVS : Fr. 15.50)

JEUDI 24 AOUT 

p LAC DE CHAMPEX \
: Dép. 7 h 30 Fr. 29.50 (AVS : Fr. 24.—)

CHALET HEIMELIG

I

Dép. 14 h Fr. 9.— (AVS : Fr. 7.50)

VENDREDI 25 AOUT 

COL DU GURNIGEL \
Fribourg - Schwefelberg - Berne

Dép. 13 h 30 Fr. 20— (AVS : Fr. 16.—)

27. 8. VALLÉE DE CONCHES Fr. 35.50
27. 8. LAC BLEU Fr. 23.50
27. 8. SIGNAL DE BOUGY Fr. 18 —
27. 8. GRUYÈRES Fr. 19.—

Inscriptions : >i

WITTWER CARS
Neuchâtel Saint-Honoré 2 Tél. 25 82 82

«rffliii liiiinlii iw i i iÉffffiffWWinnrTi'fi 'f'"^"! ,̂~ .̂>.... .̂̂ ^—^̂ .....„ ,̂^̂ ,. .̂„„.., .̂....,..... ,.~.rr,,,.,.,,̂ m,,.,,n T̂r,̂ ^

Un bienfait pour vos dents! j
Brossez-vous les dents avec la nouvelle brosse à dents électrique mio*star. -̂*̂ *̂~ ^*«m*mm.Elle vous garantit un nettoyage des dents efficace et intégral. Masse et fortifie les ^̂ 7 \ ' "'""'"*' Ĵ$^gencives. Prévient la formation du tartre. 

^̂  ̂j !

W0̂ ** S LwpmÊ̂^mmmWr la brosse à dents électrique pour toute 1 L; \. 1¦ I MkJ wÊn^fr^M 'a famille! II ? f Jb I
ÉFw ̂ 2 | J-J f Avec cordon, prise, support mural et HflL HPi
r ^^J^Wfll 4 petites brosses interchangeables de ÏCJP j f* « :

différentes couleurs. 1 » - JLtff j

I i Ml %## itiElëUaG wwê • !•' i¦MBHI ^BB̂  ̂ ^P̂  ^̂  ™ "̂̂  w«W«fl HaVH î̂ F ^̂  ̂ ^̂  ̂ f̂ 1 S' il •

4 nptitp^ hrnççp^ i jH^ii ico ui uooco BBS wm M >dn .̂ n n  ̂ ^^»^. ^>v «ŝ  /i de recĥ e 2-3° i]^̂ (S^̂ IVIIGROS J m
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INTERMÔBEL72
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heureuses boivent -^^ 4 j^4Komcutetf e WË ISZZSw K' ¦ i fK ^au délicieux ï | j  Grand Concours
goût de citron .,  ̂ I 1 Romanette

: .f .i ¦ ."'"'SÎil, '
1  ̂

rj Réservé Suisse romande
Le concours gratuit i l̂ÊÊLWÊImmWÊmi 100circuits
Romanette citron !Wv ^̂ m de voitures et
bat son plein. '̂ j Jg ^  

géy - - j j*»l 200 voitures
On boit Romanette, || ~*T i Ĵ ÎÊÈkW'̂  I miniatures à gagner.

quel succès... B wJR dp,S ff M \Wn \\iÊkim ff \Mm f Wm m t l ni tf m ^ t \Boire Romanette , m mwwmw M m  mPmwmnm B'̂ Wvquel plaisir... Production sous contrôle d'Henniez-Lithinée S.A.

j Cours du soir É
| i Correspondance ||
[jy.'yvjl » W^- .y.

jr | Reprise des cours : 19 septembre r O

j 13, ruelle Vaucher, tél. 25 29 81 I J
i Secrétariat ouvert lundi

l 4 et jeudi jusqu'à 20 h 30 J»

B Fabuleux voyage w
I en Orient |p

f J Un effet unique : marchander un t^i
gm véritable tapis persan dans le K^
*;¦ vieux bazar d'ispahan , assis sur 1̂i Z M de magnifiques tapis , autour d'un Jfe
F 1 tasse de thé ! gf î
KM Envols : 8-23 octobre 1972 JŜ
i. .. i 22 octobre - 6 novembre 1972 tr%
kyl 16 jours pension complète : t£^
\yZ^ Fr. 2590.— K

iMEXiCO 1
f ia Sur les traces des Mayas et des- BN
fy 'I Astèques à l'île antillaise de Co- Mq
|'¦; J zumel. Et des baignades en plus. 1?S
iv  ̂

Un voyage dont vous devez abso- wf%t SJ lument être ! |̂ <
tf% Date du voyage : 5-23 octobre w%<

P?* 1972 wt'iWÊ 17 jours Js-S
t  ̂ Prix forfaitaire : Fr. 4280.— PJ
r ĵl Demandez le programme détaillé, »?:
I sans engagement, auprès de : fbij

C | gmQy ŜJES 
^™

(- "T RANSPORTS S.A. I ^
Neuchâtel, 5, Fb. de l'Hôpital *f|
Tél. 038 25 80 44 M

Hôtel Alpenblick
3625 HEILIGENSCHWENDI

Altitude 1100 m (Oberland ber-
nois).

•s ttèt&&mjf' l 'Jrimpimimm. . . . m̂Situation tranquille, maison con-
fortable admirablement située, a/m
dessus du lac de Thoune. Gran-
des forêts de sapins, chemins de
promenade plats.

Prix fo rfaitaires : Fr. 29.— à 32.—

Ch. Luthi, chef de cuisine.
Tél. (033) 43 21 21.



Autour du monde
en quelques lignes

NICOSIE (AP). — Un « DC-6 » de la
compagnie « Aden Airways » ayant à son
bord de 60 à 70 passagers — pour la plu-
part Arabes — qui se rendait de Beyrouth
au Caire, a été détourné par trois hommes
et a atterri mardi sur un aéroport militaire
proche de Nicosie pour se ravitailler en
carburant , a annoncé l'agence du Moyen-
Orient.

L'appareil a ensuite gagné Benghazi , en
Libye.

Selon la tour de contrôle du Caire, qui a
été en contact radio avec les i pirates de
l'air » il s'agit de deux Yéménites: Les
pirates appartiendraient à l'« Organisation
des aigles de l'unité nationale » du Yémen
du Sud.

Un avion yéménife
détourné sur la LibyePour visiter la Suisse, les cambrioleurs

de Saint-Biaise pillaient les magasins

Au tribunal correctionnel de Neuchâtel

Le tribunal correctionnel de Neuchâtel
a siégé hier sous la présidence de M. Alain
Bauer , assisté de Mlle J. Burgat et M.
G. Wavre, jurés. M. Henri Schupbach , pro-
cureur général , représentait le ministère pu-
blic et Mlle C.-L. Binggeli assumait les
fonctions de greffier.

Le jeune A.M., d'origine allemande , avait
décidé d'entreprendre un voyage d'agrément
dans les pays européens. En février, il
quitta

^ 
Berlin accompagné de deux amis,

ses aînés de plusieurs années et mauvais
garçons notoires. A.M. avait fait récemment
l'objet d'un retrait de permis de conduire.
Il prit soin d'en dérober un autre dans un
restaurant avant son départ et le maquilla
en y apposant son propre nom.

Les trois compères visitèrent la Hollan-
de où ils dépensèrent rapidement tout l'ar-
gent qu'ils possédaient. Arrivés en Suisse,
ils durent faire face à l'embarrassant pro-
blème financier qu'ils tentèrent de résoudre
par l'effraction d'un magasin à succursales
multiples de Saint-Biaise. Ils y volèrent sur-
tout des denrées alimentaires dont la plu-

part furent consommées sur place. La se-
maine qui suivit fut riche en effractions
diverses. Les outils spécialisés appartenant à
A.M. ne suffisant plus, les trois amis dé-
robèrent de nombreux instruments appro-
priés à leurs activités , tels que scies cir-
culaires et perceuses électriques. Chaque
nuit , une coopérative agricole ou un entfe-
pôt était visité et rapportait des sommes
allant jusqu 'à 3000 francs.

LES PETITS COCHONS...
Mais comment écouler sans se faire re-

marquer la grande quantité d'espèces en
petite monnaie ? Ils achetèrent des tirelires
en forme de petits cochons et échangèrent
ainsi cet argent à la banque , contre des
coupures. Appréhendés , les deux amis d'A.M.
furent extradés. Quant à ce dernier , il a
dû subir cinq mois de détention préventive.

Dans son réquisitoire , le procureur gé-
néral , tout en reconnaissant que le prévenu
avait joué un rôle moins actif que ses
camarades, a estimé que l'on avait affaire
à une bande qui faisait métier du vol.
Il a requis 15 mois d'emprisonnement sans
sursis pour A.M. Le défenseur du prévenu
a présenté son client comme n'ayant ja-
mais joué qu'un rôle secondaire , se con-
tentant de convoyer ses amis sur les lieux
et de faire le guet. A.M. a été condamné
à une peine de huit mois d'emprisonne-
ment sans sursis dont à déduire 153 jours
de détention préventive ; il devra payer
1100 fr. de frais.

C.Fx.

« cette version des faits ferait rire un asile
de neurasthéniques » ! Le jugement de cette
affaire sera rendu dans quinze jours.

Pour avoir volé 300 fr. dans une maison
de jeunesse , trois jeunes gens ont été dé-
férés devant le tribunal. Deux d'entre eux ,
C. N. - et P. H. ont été condamnés , l'un à
trois jours d'arrêts , l'autre à cinq jours
d'emprisonnement avec sursis. Le troisiè-
me G. L. qui a fait défaut , a été condamné
à cinq jours d'emprisonnement sans sursis.
Un employé de garage, N. B. avait dé-
robé des outils chez son patron. Celui-ci
remboursé, a retiré sa plainte , mais le vol
est poursuivi d'office et N. B. a été con-
damné à sept jours d'emprisonnement avec
sursis. C. Fx

Au tribunal de police de Neuchâtel

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence de Mlle G.
Fiala , assitée de Mme E. Bercher qui
assumait les fonctions de greffier. Les
tribunaux sont souvent encombrés par d'in-
nombrables histoires d'injures ou de voies
de fait. Une discussion sur les différentes
manières de fe rmer une porte s'est termin-
née par un échange de coups entre D. O. G.
ei K. B. Blessé celui-ci a porté plainte.
D. O. G. invoque la légitime défense. Il
a voulu parer un coup que lui portait
K. B. et ce faisant sa main a heurté la
mâchoire de son adversaire lui cassant une
dent. « Je ne l'ai pas frappé, s'exclame-
t-il, il m'est tombé dessus ». Ce n'est pas
l'avis du défenseur de K. B. selon lequel

Pour dérider des neurasthéniques...

Le doyen a 90 ans
(c) Le doyen du village, M. Ferdinand
Steudler a fê té ses 90 ans hier en pleine
santé. Né à Fontaines le 22 août 1882,
il y a passé toute sa vie exerçant la profes-
sion d'agriculteur. De son mariage en 1906,
il a eu quatre filles et deux garçons qui
lui prodiguent encore leurs soins et leur
affection. Et aujourd'hui le nombre de ses
descendants s'élève à 37 qui se sont retrou-
vés dimanche pour une fête de famille.
Hier soir, au cours d'une agape les autori-
tés communales ont tenu à entourer le
doyen et, par la bouche du président de
commune, à lui apporter les vœux et les
félicitations de la population tout en lui
remettant fleurs et cadeaux. Le chœur
d'hommes participa également à la fête
en exécutant quelques chants.

Les meurtriers de Blumisberg
devant la Cour d'assises

On croirait les pires acteurs de ces éter-
nels petits drames familiaux. Lui n'a pas
une tête d'assassin. Elle, avec ses 23 ans,
qu 'elle ne porte pas, paraît à l'abord timide.

Et pourtant , il y a eu le 14 mai 1971,
meurtre par passion. Peu après minuit ,
on trouvait la victime baignant dans une
mare de sang, assommée avec une traverse
de penderie et achevée à coups de poignard.

Hier , Carmelo Frangiamone et sa femme
Diega comparaissaient devant la Cour d'as-
sises à Tavel . Pour cette première journée
(le procès trouvera son terme1 aujourd'hui),
l'audience fut longue : près de 8 heures,
d'aUtant qu'il a fallu recourir à un inter-
prète et que les conclusions ne sont pas
des plus claires.

VERSION DIFFÉRENTE
Devant la Cour, l'accusée a vite perdu

de son apparence bonhomme. Elle tempête,
avec force gestes, coupe la parole, crée
pour le traducteur des situations difficiles ,
se plaint d'avoir si peu voix au chapitre.
Une réplique fuse de temps à autre, qui
l'incite à poursuivre l'invective. Elle rentre
de Canicatti, en Sicile, où elle a mis au
monde un enfant dont on méconnaît l'au-
teur (est-ce la victime, Claudio d'Arpinio,
ou son mari ?). Le viol d'une femme ma-
riée est, là-bas, réprouvé de la façon la
plus cinglante : un mois de prison seule-
ment pour celui qui tue l'amant de sa fem-
me qu'il a pris sur le fait.

Ce fut peut-être une raison pour l'accu-
sée de protéger sa vertu devant la Cour.
Car, retour d'Italie, elle présente une ver-
sion des faits totalement neuve. Elle re-

jette le viol , accrédite jusqu ici au cours
de toutes les instructions. Mais alors, la
querelle entre D'Arpinio et son mari, au
terme de laquelle se trouve le meurtre ?

—¦ Je ne sais pas. Ils étaient à la cham-
bre à coucher, moi à la cuisine !

Finalement , la vente de la chambre à
coucher serait à l'origine de la lutte...

UN MÉGOT ET DES TASSES...
Son mari Carmelo Frangiamone, n'a pas

revu l'Italie. On sent dans ses yeux
la claustration (15 mois de préventive à
Bellechasse). Il répète : « Je n'ai pas
voulu le tuer ! » Chez lui, le récit n'a guère
dévié : le viol , le meurtre.

Dans la salle de l'hôtel Taverna, une
reconstitution du meurtre était éloquente.
Ils s'y prêtent tous deux de bonne grâce :
« J'étais là , D'Arpinio ici ; tu m'as saisi
la main pour planter le poignard. »

— Ce n'est pas vrai, j'ai retenu ta main...
Et l'on n'en finit pas de démontrer ce

crime imparfait. L'accusée cherche à se
disculper avec de plus en plus de hargne.
Elle allonge les débâts. Elle cause du tort
à son mari en le chargeant et à elle-même
par son entêtement. L'enquête précise qu 'il
y avait , à la cuisine, deux tasses .à café et,
dans le cendrier , un mégot.

Elle : — Je n'ai pas bu. Eux seulement,
avant de se battre.

Lui : — Ils ont bu du café tous les deux ,
avant d aller à la chambre à coucher.

Le doute où l'on est arrivé hier — si
toutefois un « coup de théâtre » ne vient
pas aujourd'hui jeter une clarté — ne pro-
fitera pas aux deux meurtriers. P. G.

Passante tuée
par une voiture

Hier, à 17 h 45, un accident de la circu-
lation s'est produit faubourg du Jura, à la
hauteur de l'immeuble No 45. Une passante,
venant de la fabrique Bulova et traversant
la rue en direction nord, fut happée par
une voiture légère. Lors de son arrivée à
l'hôpital de Beaumont, la passante décédait
des suites de ses blessures. Il s'agit de Mlle
Alice von Allmen, née en 1926, domiciliée à
Bienne.

Les témoins de cet accident qui pour-
raient fournir des renseignements sont priés
de prendre contact avec la police cantonale
tél. (032) 216 21.

ECUVILLENS
Parachutiste malchanceux

(sp) Hier, vers 9 h 35, M. Kurt Bosshart, 18
ans, domicilié à Schwerzenbarh (ZH), s'est-
fracturé une jambe à la suite d'une
mauvaise réception en parachute, sur le ter-
rain de l'aérodrome d'Ecuvillens. M.
Bosshart a été hospitalisé.

REPRISE DES ÉMISSIONS D'EMPRUNTS PUBLICS
Chronique des marchés

EN S UISSE , la pause estivale des
sollicitations publiques d'appel à
l'épargne s'est terminée, comme tous
les ans, à la f i n  de la première quin-
zaine d'août. Mais cette année les
lancements d'emprunts démarrent
avec une belle vigueur; en une seule
semaine, ce calendrier serrée d'émis-
sions concerne notamment :

50 millions de Frs à 5 f o  du can-
ton de Bâle-Ville ;

50 millions de Frs à 5 % Emprunt
lettres de gage, Zurich ;

40 millions de Frs à 5 Vi % For-
ces motrices bernoises SA ;

25 millions de Frs à 5 Vi % Bally
SA , Zurich ;

80 millions de Frs à 5'A % Bee-
chham Group Ltd , Brentford (Angle-
terre).

Les grands établissements de cré-
dit ne restent pas en arrière. L 'Union
de banques suisses propose un em-
prunt de 100 millions de f r s , rente
à 5 %, avec un droit d'option pour
la souscription d'actions. A son tour,
le Crédit suisse majore son capital
de 450 à 495 millions de f r s .  En
émettant une action nouvelle pour
dix anciennes au prix de 1000 f r s
pour une valeur nominale de 500 frs .
La Société de Banque suisse ayant
procédé à une opération similaire
lors de son centenaire, au printemps
dernier, nos trois principaux éta blis-
sements helvétiques de crédit ont ain-
si adapté leur capital dans une mo-

deste mesure au rapide développe-
ment de leurs affaires.

Si le marché de lundi a été faste
à l'ensemble des titres usuels, la
bourse d 'hier s'est révélée plus sé-
lective en portant l 'intérêt acheteur
surtout aux bancaires. Aux autres
groupes de valeurs, les omniums sont
légèrement en replis, tandis que les
assurances, les alimentaires et les
chimiques gagnent entre un et cinq
écus par titre. A Neuchâtel , Cortail-
lod répète son cours de 2975.

PARIS campe dans une molesse
générale dont seuls les titres de la
Compagnie bancaire et quelques va-
leurs métallurg iques se dégagent.

MILAN voit une nette rep rise des
affaires qui profite aux bancaires et
aux assurances.

FRANCFORT est particulièrement
sélectif, des éca rts d' une certaine am-
plitude s'observent dans les deux
sens, les grands magasins étant bien
entourés.

LONDRES demeure assez calme,
malgré la reprise générale du travail
des dockers ; toutefois , les chimiques
et le secteur de l'électricité est bien
achalandé.

NEW-YORK connaît une période
de consolidation après la poussée
boursière de la première quinzaine
d'août. Divers indices économiques
favora bles et les espoirs d'un arran-
gement au Viêt-nam nous conduisen t
à penser que le renforcemen t du dol-
lar est bien justifié. E.D.B.

. à -y ' - ¦ ' ' ¦ . ZZ. ' .. :: > ' :¦; - - -y. ¦

ECOLE MODERNE I
SECRÉTARIAT - LANGUES - ADMINISTRATION - SECONDAIR ES
NEUCHATEL 12, place Numa-Droz Tél. 24 15 15

RENTRÉE 1972 : 4 septembre

LABORATOIRE de LANGUES I
Enseignement audio-visuel

SECRÉTARIAT MÉDICAL
SECRÉTARIAT COMMERCIAL
SECRÉTARIAT DE TOURISME, COURS D'HOTESSES
SECONDAIRES : U, III , IV, programme des classes modernes et scientifiques
ADMINISTRATION : PTT, CFF, Douanes

COURS DE FRANÇAIS : cours complet et partiel + langues, commerce
COURS DU SOIR : langues - dactylographie - sténographie - correspondance

(20 septembre)
VACANCES EN ALLEMAGNE : cours d'été, échanges possibles

COURS DE LANGUES : répétitions, tous degrés en laboratoire

CERTIFICAT et DIPLÔME I
Seule école privée du canton pour l'enseignement secondaire complet ¦

imwrimiiTNTiTinTTrMTiFrwiiiiiiu IIIIIIII ii IIII'''¦¦'¦¦ ¦¦¦¦¦IB———«m——M

NEUCHATEL 21 août 22 août
Banque nationale . . 625.— 620.— c
Crédit foncier neuchât. 730.— d 750.— c
La Neuchâteloise as. g. 1300.— d 1300.— c
Gardy . . . . . . .  140.— d 140.— c
Cortaillod 2975 — 2975.—
Cossonay 2450.— o 2400.— c
Chaux et ciments . . 685.— d 680.— c
Dubied 1800.— d 1825.— c
Ciment Portland . . 3500.— d 3500.— c
Interfood port. . . . 7250.— d 7350.— c
Interfood nom. . . . 1375.— d 1400.— c
Navigation Ntel priv. 65.— d 65.— c
Girard - Perregaux . 1800.— d 700.— c
Paillard port 365.— d 380.— c
Paillard nom 115.— d 115.— c

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1225.— 1235.—
Crédit foncier vaudois 915.— 925.—
Innovation 440.— 435.—
Ateliers constr. Vevey 510.— 510.— d
La Suisse-Vie ass. . 3000.— d 3100.— d
Zyma 2925.— d 3150 —

GENÈVE
Grand Passage . . . 645.— 645.—
Charmilles port. . . 910.— 900.—
Charmilles nom. . . —.— ¦
Physique port. . . . 460.— 475.—
Physique nom. . . . 330.— d 340.— d
AKZO 94.- 77.70
Philips 67.75 67 —
Royal Dutoh . . . .  146.— 150 —
Monte-Edlson . . . 3.30 3.35
Olivett i priv 10.75 11.20
Allumettes B . . . .  179.— — .—
S. K. F. B 305.— 310.—

BALE
Pirelli Internat. . . . —¦— 235.— d
Bâloise-Holding . . 266.— 263 — d
Ciba-Geigy port. . . 2785.— 2785.—
Ciba-Geigy nom. . 1540.— 1535.—
Ciba - Geigy bon . . 2570.— 2565.—
Sandoz 3915.— 3925.—
Hoffmann-L R. 110 .22075.— 22050.—

ZURICH
Swissair nom. . . . 609.— 607.—
Swissair port. . . . 704.— 707 —
Union banques suisses 4500.— 4510.—
Société banque suisse 4120.— 4150.—
Crédit suisse . . . .  4520.— 4510 —
Bque Hyp. com., port. 1850.— 1870 —
Bque Hyp. com., nom. 1700.— d 1730.— d
Banque pop. suisse . 2420.— 2435.—
Bally 1350.— 1330.—
Electro Watt . . . .  3350.— 3340.—
Motor Colombus . . 1670.— 1650.—
Italo-Suisse . . . .  282.— 285.—
Réassurances Zurich 2630.— 2650.—
Winterthour ass. nom. 1060.— 1660.—
Zurich ass 7475.— 7450.—
Alu. Suisse port. . . 2325.— 2340 —
Alu. Suisse nom. . . 1045.— 1040.—
Brown Boveri . . . 1410.— 1410.—
Saurer 1860.— 1870.—
Fischer 1255.— 1245.—
Landis & Gyr . . .  1500.— 1510.—
Lonza i 2240.— 2245.—
Nestlé port 3890.— 3900.—
Nestlé nom 2290.— —.—
Sulzer 3775.— 3750 —
Alcan 89.— 89.75
Am. Tel & Tel. . . 166.— 168.50
Canadian Pacific . . 62.50 62.75
Du Pont 686.— 683 —
Eastman Kodak . . . 521.— 514 —
Ford Motor . . . .  250.50 250 —
General Electric . . 257.— 255 —
General Motors . . . 290.— 295.50
I.B.M 1569.— 1562.—
International Nickel . 125.50 125.50
Kennecott 91.50 90.50
Litton 47.25 46.—
Std Oil New-Jersey . 300.— 302 —
Union Carbide . . . 189.— 189.50

21 août 22 août
I U. S. Steel 113.— 113.—
I Machines Bull . . . 65.— 65.—
I Italo-Argentina Cia . 48.— 47.50
l Sodec 91.— 90.50

A. E. G 212.50 211 —
I Farben. Bayer . . . 167.— 166.—
I Farbw Hœchst . . . 189.— 187.50
I Mannesmann . . . .  248.— 248.—
1 Siemens 342.— 341.—

i PARIS
> Air liquide 379.— 383 —
1 Aquitaine 595 — 601 —
1 Cim. Lafarge . . . .  274.80 274.—

Citroën 96.— 97 —
Fin. Paris Bas .- . . 237.— 238.60
Fr. des Pétr 217.50 222.90
L'Oréal 2368.— 2352.—
Machines Bull . . . 82.20 83.—
Michelin 1550— 1559.—

1 Péchiney 151.50 153.50
I Perrier 322.— 324.50

Peugeot 418.50 417 —
Rhône - Poulenc . . 179.— 180.90
Saint-Gobain . . . .  202.50 202.90

LONDRES
Anglo American . . 427.— 426.—
Brit. & Am. Tobacco 316.50 313.50
Brit. Petroleum . . . 516.50 564.50
De Beers 385.50 383.50
Electr. & Musical . 188.— 184.—
Imp. Chemical . . . 298.— 296.—
Imp. Tobacco . . . 108.50 107.50
Rio Tinto 263.50 264.50
Roan CM 253.— 255.—
Shell Transp 360.— 362 —
Western Hold. . . . 12-3/8 11-7/8
Zam. Anglo-Am. . . 236.— 240.—

j FRANCFORT
A. E. G 178.20 178.10
Audi NSU —.— —.—
Bad. Anilin . . . .  169.50 168 —
B. M. W 273.50 270.—
Dalmler 397.— 396.—
Deutsche Bank . . . 333.— 333 —
Dresdner Bank . . . 280.— 278.50
Farben. Bayer . . . 139.80 139.30
Hôchst. Farben . . . 158.— 156 —
Karstadt 489.— —.—
Kauthof 343 — 342.—
Mannesmann . . . .  208.50 207.60
Siemens 288.50 286.50
Volkswagen . . . .  153.50 152.—

]
Cours communiqués sans engagement

par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allied Chemical . . 30-1/2 30-5/8
Allumin. Americ. . . 56-1/2 55-3/4
Am. Smelting . . . 18-7/8 19-3/8
Am. Tel. & Tel. . . 44.3/8 44-7/8
Anaconda 19-1/4 19-3/4
Boeing 22-7/8 23
Bristol & Myers . . 68-1/4 69-3/8
Burroughs 218-1/8 220-1/8
Canadian Pacific . . 16-3/8 16-3/8
Caterp. Tractor . . . 63-3/8 63-1/8
Chrysler 31-3/8 33
Coca-Cola 45 45-1/4
Colgate Palmollve . 79-1/4 80-7/8
Control Data . . . .  76 76-1/4
C.P.C. Int 29-7/8 30-3/8
Dow Cheminai . . . 96-7/8 97-1/8
Du Pont 180-1/2 180-3/4
Eastmann Kodak . . 135-3/8 133-5/8
Ford Motors . . . .  65-7/8 66-7/8
General Electric . . 66-3/4 66-7/8
General Foods . . . 25-7/8 25-7/8
General Motors . . . 77.3/4 78-3/8
Gilette . 53.3/8 53.7/3
Goodyear 30 30-1/8
Gulf 011 25-3/8 26
I.B.M 410-1/2 412-3/4
Int. Nickel 32-3/4 33-1/8

21 août 22 août

Int. Paper 37-1/4 37-1/2
Int. Tel. & Tel. . . . 53-1/8 54-1/4
Kennecott 23-7/8 23-3/4
Litton U-7/8 12-1/2
Merck 81-3/4 81-1/2
Monsanto 55-1/4 55-3/8
Minnesota Mining . . 83-7/8 83
Mobil Oil 66-3/8 69
National Cash . . . 34-1/8 35-3/4
Panam 13-1/4 13
Penn Central . . . .  3-1/2 3-3/8
Philip Morris . . . .  109-1/4 109-1/4
Polarod 116 119-3/8
Procter Gamble . . 97-5/8 97-7/8
R.C.A 36-1/4 36-3/8
Royal Dutch . . ..  39-3/8 39-1/4
Std Oil Calif . .. .  68-1/8 69-7/8
Std Oil New-Jersey . 79-3/4 81-1/8
Texaco 34-7/8 35-7/8
T.W.A 49-1/8 48-7/8
Union Carbide . . . 49-3/4 49-1/2
United Aircraft . . . 38-1/4 38
U.S. Steel . . . . .  29-7/8 31
Westingh. Elec. . . .  42 42-5/8
Woolworth 35-7/8 36-1/2
Xerox 163-3/4 163-1/2

Indice Dow lones
Industrielles . . .. 967.18 973.51
chemins de fer . . .  232.48 234.06
services publics . . 110.82 111.64
volume 14.320.000 18.560.000

Cours communiqués
par Emmanuel Deetjen S.A., Lausanne

La tendance
Suivant l'impulsion donnée par les pé-

troles, les aciers et les automobiles, les
cours de Wall-Street ont progressé mardi
dans un marché modérément actif.

Selon les analystes, les investisseurs re-
viennent aux valeurs cycliques , qui com-
prennent généralement les industries essen-
tielles dont les gains progressent parallèle-
ment à ceux de l'économie.

Cours des billets de banque étrangers
du mardi 22 août 1972

Achat Vente

Angleterre (1£ ) . . .  9.10 9.40
U.S.A. (1 %) . . . .  3.73 3.83
Canada (1 $ can.) . 3.78 3.88
Allemagne (100 DM) 117.— 120.—
Autriche (100 sch.) . 1630 16.70
Belgique (100 fr.) . 8.50 8.85
Espagne (100 ptas) . 5 85 6.10
France (100 fr.) . . 76.50 79.50
Danemark (100 cr. d.) 53.50 56.50
Hollande (100 fl.) . . 116.50 119.50
Italie (100 lit.) . . . .  —.61.50 —.64
Norvège (100 cr. n.) 56.50 59.50
Suède (100 cr. s.) . 78.50 81.50

Marché libre de l'or

Pièces :
suisses (20 fr.) . . . 59.— 63.—
françaises (20 fr.) . 57.— 61.—
angl. (1 souv. anc.) 68.— 73.—
angl. (1 souv. nouv.) 63.— 68.—
américaines (20 $) . 325.— 345.—
Lingots (1 kg) . . .  8100.— 8250.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

¦̂¦'EGYPTE I

^̂^̂^̂ W GENÈVE Avenue d'Aire 46 - {02?.} 457750 ; <
Illll l ^W1 NEUCHÂTEL Rue des Moulins9-(038) 244686 M

Mw\ VEVEY Rue J.-J.-Rousseau4-(021)511518 j
ffarcT YVERDO N Rue du Casino 7-(024) 23450 J

MERCREDI 23 AOUT

COL DU GURNIGEL
Dép. 13 h 30 Fr. 20.— (AVS : Fr. 16.—) j

JEUDI 24 AOUT

FAFLERALP Lœtschental
Loetschberg - Blatten - le Valais

Dép. 7 h Fr. 37.— (AVS : Fr. 31.—)

VENDREDI 25 AOUT

JURA BERNOIS -
Col du PASSWANG

Dép. 8 h 30 Fr. 25.— (AVS : Fr. 20.—)

L'ESPAGNE - Sitges
Biarritz - San Sébastian - Barcelone

{ du 2 au 10 septembre (9 j.) Fr. 705.—

Programmes - Rens. - Inscriptions :

AUTOCARS FISCHER
MARIN - NEUCHATEL Tél. 33 25 21 ]

(c) Hier soir , le Conseil général de Gorgier
a accepté à l'unanimité une demande de
garantie pour un emprunt de 710.000 fr.
contractée par le Syndicat intercommunal
pour le Centre scolaire secondaire Bevaix-
Béroche, ainsi qu'une autorisation d'ac-
quérir les terrains pour la construction du
bâtiment qui sera édifié sur le territoire
de Gorgier.

11 a adopté également à l'unanimité un
nouveau règlement pour la fourniture de
l'eau potable avec taxe d'équipement pour
les nouvelles constructions. Un amendement
proposé par un conseiller général a été
refusé par 10 voix contre 8. Un nouveau
projet concernant une déviation de la N 5
a été présenté dans les divers par M. Ni-
colier qui l'avait reçu l'après-midi même
d'un ingénieur-conseil.

Nous y reviendrons.

Au Conseil général
de Gorgier

(c) Hier soir, le Conseil général de Saint-
Aubin-Sauges présidé par M. Jean-Pierre
Schopfer, s'est occupé de problèmes
scolaires. En ce qui concerne le futur centre
scolaire multilatéral Béroche - Bevaix, il
s'agissait d'autoriser le syndicat intercom-
munal à acquérir les terrains nécessaires, ce
qui a été accordé à l'unanimité. La de-
mande de garantie d'emprunt de 710.000 fr.
contracté par le syndicat intercommunal
pour ce même centre a également été

Une demande de crédit de 9000 fr. pour
acceptée par le Conseil général,
participation aux frais des premières études
du syndicat intercommunal pour ce centre
représentant la part de Saint-Aubin - Sauges
a également été accordée.

Nous y reviendrons.

Au Conseil général
de Saint-Aubin-Sauges



L'OPTIMISME DES GRANDS JOURS DEFERLE SUR
LA CONVENTION REPUBLICAINE DE MIAMI-BEACH

MIAMI-BEACH (AP). — Tandis que
quelques éléments du parti et divers
candidats possibles à la présidence pour
1976 spéculaient sur l'ère post-nixonien-
ne, la Convention républicaine a pour-
suivi sa tâche de 1972 : reconduire les
candidatures du président Nixon (mardi)
et du vice-président Agnew (mercredi)
puis approuver le programme du parti.

Seul le vote du Nouveau-Mexique,
qui ira à M. Paul McCloskey, devrait
échapper à M. Nixon pour la nomina-
tion républicaine à la candidature pré-
sidentielle. M. Nixon envisageait de ve-
nir dans les prochaines heures de Wash-
ington à Miami puis de gagner en héli-
coptère sa maison de Key-Biscaync, d'où
il reviendrait devant la Convention pour
accepter son investiture.

Mme Pat Nixon, à son arrivée, a été
très applaudie par les délégués à la
Convention. Un film en couleurs de neuf
minutes présenté par l'acteur James
Stewart, a été projeté sur « la première
dame » des Etats-Unis.

Mme Nixon était présentée comme
une ambassadrice de gentillesse et de
cordialité.

Les applaudissements étaient si nourris
que la femme du président n'a pu pro-
noncer que ces paroles : « Je puis dire
avec certitude que c'est l'accueil le plus
merveilleux que j'ai jamais reçu. »

Le programme comme la plupart des
discours prononcés à cette 30me Con-
vention républicaine, combine l'approba-
tion des réalisations du président Nixon
et les critiques à l'égard du candidat
démocrate, M. McGovern.

Ce dernier s'est rendu lundi à Austin,
dans le Texas, pour rendre visite dans
son ranch à l'ancien président Lyndon
Johnson, qui a récemment reconnu le
candidat démocrate, tout en soulignant
les points de désaccords, notamment en
politique étrangère.

A la Convention républicaine, des
milliers de jeunes admirateurs du pré-
sident Nixon agitaient dans les tribunes
du public des pancartes et des calicots
en chantant : « Encore quatre ans » et
« Nixon maintenant ». Ils se montraient
dans l'ensemble beaucoup plus enthou-
siastes que les délégués eux-mêmes.

LES « CONTRE »
A l'extérieur de la salle, quelque

3500 personnes ont manifesté presque
pacifiquement. Il n'y a eu que quelques
affrontements entre des militants pro-
castristes et des zippies, puis quelques
arrestations après une marche pacifique.

A l'issue de la séance, les manifestants,
précédés par des anciens de la guerre
du Viêt-nam, ont défilé sous escorte
policière. La plupart des délégués, qui
sont sortis de la salle par l'arrière ou
les côtés, ne les ont pas vus.

Au cours de la séance, M. Brooke,
seul sénateur noir, connu pour son sou-
tien à la politique vietnamienne du pré-
sident Nixon, a estimé que les voyages
à Moscou et à Pékin avaient contribué
à restaurer la confiance à l'intérieur
des Etats-Unis.

LE SUCCESSEUR
Dans une conférence de presse, M.

Lugar, maire d'Indianapolis, a révélé
qu'il avait l'espoir de devenir président
des Etats-Unis en 1976. Pour sa part.
M. Agnew s'est refusé à se livrer au
jeu des pronostics, affirmant que toute
déclaration de sa part serait interpré-
tée comme une annonce d'intentions.

Enfin , Mme Anne Armstrong, co-
président du comité national du parti
républicain, a lancé un appel aux dé-
mocrates pour qu'ils se joignent aux
républicains pour barrer la route au
sénateur McGovern.

« Un petit groupe d'extrémistes s'est
emparé du parti démocrate, prenant son
nom, mais répudiant ses principes. La
tempête soudaine de McGovern a dé-
vasté la maison de Wilson, Roosevelt
et Kennedy, et des millions de démo-
crates sont maintenant sans abri. »

Mme Nixon, au centre, et ses enfants. A gauche, Edward et Tricia
Cox, à droite, David et Julie Eisenhower.

(Téléphoto AP)

Vision d'horreur en Irlande du Nord
BELFAST (AFP). — L'Irlande du

Nord a connu, mardi, l'attentat à la
bombe le plus meurtrier depuis le
« Vendredi sanglant » qui avait fait 11
morts en juillet.

Huit personnes, dont 2 sont les auteurs
de l'attentat, ont été tués par la bombe
qu'ils venaient de déposer dans un poste
de douane situé près de Newry non loin
de la frontière avec la République
d'Irlande. Le nombre des victimes
pourrait néanmoins être plus élevé, six
personnes ont en effet été blessées. Deux
sont dans un état grave.

L'attentat s'est déroulé selon le
scénario habituel : trois membres du

C était le poste de douane de Newry.
(Téléphoto AP)

commando sont arrivés devant le poste
de douane, à bord d'une voiture. Ils ont
alors transporté leur bombe à l'intérieur
du bâtiment. « Vous avez 30 minutes
pour évacuer l'immeuble », a crié l'un
d'eux. Mais, cinq secondes à peine après
cet avertissement, l'engin a explosé. Un
seul des trois hommes a pu quitter le
bâtiment à temps : celui qui, probable-
ment, montait la garde à l'entrée du bâ-
timent. Selon les autorités, il a pu
s'enfuir à bord d'une voiture.

DÉJÀ
C'est la deuxième fois en dix jours

qu'une bombe explose prématurément en
Irlande du Nord : le 12 août, deux

jeunes filles de 16 ans, appartenant à
l 'IRA , furent victimes de la bombe
placée à bord du camion qu'elles
conduisaient dans le centre de Belfast.
L'engin avait explosé alors que le
camion passait devant un poste d'obser-
vation de l'armée. Le véhicule et les
jeunes filles furent pulvérisés et un pas-
sant fut tué par des éclats.

LA « QUALITE »
L'armée britannique estime que les

bombes confectionnées par l'IRA depuis
l'invasion des bastions catholiques de
Belfast et Londonderry, sont bien moins
perfectionnées que les précédentes.
L'armée ayant saisi de nombreux explo-
sifs, notamment de la gélinite, l'IRA est
souvent réduite à confectionner ses
engins avec des engrais chimiques et des
désherbants, produits bien moins stables
que la gélinite.

l'IRA a nettement diminué sa cam-
pagne d'attentats à la bombe depuis le
mois de juillet et concentré ses attaques
sur les soldats britanniques. Les tireurs
isolés de l'IRA sont ainsi parvenus à
tuer 11 soldats en trois semaines.
L'explosion de mardi porte à 521 le
nombre des tués en Irlande du Nord
depuis 1969.

Saigon propose la libération
de 600 prisonniers communistes

SAIGON (AP). — Le gouvernement
sud-vietnamien a proposé unilatéralement
mardi de libérer 600 prisonniers de guer-
re nord-vietnamiens blessés ou infirmes.

Un communiqué publié par le minis-
tère des affaires étrangères précise que
le gouvernement a demandé à Hanoï
de lui faire savoir s'il était prêt à re-
cevoir ces prisonniers et de fixer les mo-
dalités de leur transfert.

Cette libération serait la plus impor-
tante de la guerre concernant des Nord-
Vietnamiens.

Une proposition analogue, en juin
1971, s'est soldée par un échec, ce qui
avait entraîné des réactions confuses et

embarrassées tant à Washington qu'à
Saigon et à Hanoï.

Le gouvernement de Saigon avait pro-
mis de libérer 570 prisonniers malades
et blessés, mais n'en avait présenté que
13, les seuls, avait affirmé Saigon, qui
étaient désireux de retourner au Nord.

Ces 13 prisonniers avaient été conduits
au Viêt-nam du Nord par un navire de
guerre américain , mais ce dernier ne put
pas accoster, les Nord-Vietnamiens ayant
publiquement rejeté l'offre de libération
qu'ils qualifièrent de tromperie.

LA TRAME
Le premier novembre dernier, pour

marquer le début du second mandat du

Ivanov, à gauche, et Grodetzky.
(Téléphoto AP)

président Thieu, le gouvernement sud-
vietnamien avait libéré 618 communistes.
Quelque 2320 autres prisonniers viets
ont également bénéficié d'une réduction
de peine.

Le 8 octobre dernier, le Vietcong a
relâché le premier Américain depuis près
de deux ans. Celui-ci, le sergent John
Sexton, 23 ans, était détenu dans la
forêt cambodgienne.

Le Vietcong avait laissé entendre qu'il
attendait une contrepartie, les Etats-Unis
et le Viet-Nam du Sud libéraient trois
jours plus tard un prisonnier de guerre
nord-vietnamien.

Les Sud-Vietnamiens détiennent envi-
ron 35.000 prisonniers de guerre, dont
moins de 8000 sont des Nord-Vietna-
miens.

Les listes du commandement améri-
cain comprennent 1651 Américains dis-
parus, capturés et internés en Indochine.

Rhodési e
Le sport n'est pas mon domaine,

mais la politique s'en mêlant, je dois
y tremper le bout de ma plume. La
Rhodésie est-elle une colonie britanni-
que ? Oui, pour l'Angleterre, non pour
le gouvernement de Salisbury. L'expli-
cation tient en quelques phrases.

Le 11 novembre 1965, le gouverne-
ment de M. Smith proclame unilatéra-
lement l'indépendance de la Rhodésie.
Le 11 novembre 1965, M. Smith pro-
nonça nne petite phrase de rien du tout
qui fit l'effet d'une bombe : « La Ré-
publique sera proclamée quatre ans
après l'indépendance ». Le 2 mai 1970,
M. Smith était exact au rendez-vous, ct
rompait « son dernier lien avec la cou-
ronne britannique » Avouons qu 'il au-
rait été curieux de doter de passeports
anglais des athlètes dont le gouverne-
ment avait depuis deux ans renié toute
allégeance avec l'Angleterre... Mais, le
quiproquo demeure : Rhodésiens de fait,
ils sont Anglais en droit. Contre leur
volonté.

C'est un des éléments de la cause.
Ce n'est pas le seul : il s'en faut. Il
convient de sortir des cartons tous les
éléments de la polémique. Et d'abord
les résultats du référendum. A la ques-
tion : « Etes-vous en faveur de la pro-
clamation de la République en Rhodé-
sie ? », la réponse fut la suivante : oui :
43.334 voix (81,91 %) ; Non : 10.994
voix (18,9 %). Or, la population rhodé-
sienne est estimée à 4.480.000 habitants.
Certes, les Noirs n'avaient pu expri-
mer leur volonté, mais comme il y a
en Rhodésie 220.000 Blancs, Londres ne
fut pas long à déclarer qu 'une minori-
té, seule, avait eu la possibilité de s'ex-
primer. C'est le deuxième élément de
la cause, et c'est la raison pour la-
quelle l'Angleterre a toujours considéré
comme illégal le gouvernement de M.
Smith.

Mais que vient faire l'ONU dans cet-
te galère ? C'est le gouvernement de
Londres qui alerta le conseil de sécu-
rité, arguant qu'atteinte avait été por-
tée à sa souveraineté. Wilson décréta
alors des sanctions économiques, et
l'ONU le blocus du port de Beira au
Mozambique pour empêcher l'approvi-
sionnement en pétrole de la Rhodésie.
Le 16 décembre 1966, le Conseil de
sécurité de l'ONU imposa des sanctions
économiques « sélectives » ct interdit la
livraison d'armes et d'équipements mili-
taires à la Rhodésie. Ces sanctions de-
vinrent « obligatoires » en mai 1968 et
seuls les Etats-Unis ct la France refu-
sèrent de les appliquer.

Cependant, l'économie rhodésienne se
porte comme un charme. Pourquoi ?
Essentiellement pour des motifs politi-
ques. La Rhodésie n'est pas morte d'as-
phyxie, parce que l'Afrique du Sud
(exclue des Jeux), le Mozambique ct
l'Angola, colonies portugaises, et der-
nières possessions coloniales sur le con-
tinent africain , n'ont jamais cesse d ai-
der la Rhodésie. C'est le troisième élé-
ment de la cause. Le plus important
peut-être. Ce n'est pas le dernier.
Quand Heath succéda ù Wilson, Lon-
dres fit un pas en direction de la Rho-
dhésie et le 4 novembre 1971 on
accord ' fut signé entre les deux pays.
Ce texte comportait comme points
essentiels la progression « sans entra-
ves » dans le gouvernement du pays
« de la majorité de la population »
l'amélioration du statut des Africains cl
l'abandon « de TOUTE discrimination
raciale ». Salisbury avait donc fait d'im-
portantes concessions. Etait-ce le feu
d'artifice ? C'était le début d'une lon-
gue nuit.

Il avait été prévu qu'une commission
d'enquête britannique présidée par M.
Pearce se rendrait en Rhodésie pour en-
quêter sur l'état d'esprit des populations
noires. Le 31 janvier 1972, M. Pearce
arriva ù Salisbury dans une atmosphère
d'émeutes. Le 25 mai, M. Pearce dépo-
sait son rapport où il était dit que la
majorité (les Africains rejetaient le pro -
jet de règlement anglo-rliodésien. Nous
.sommes en août. Depuis mai, c'était
l'impasse. Politiquement donc , la crise
était ouverte. Il est dommage que dans
les sommets du sport , personne ne s'en
soit aperçu. L. GRANGER
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I neatre Ouvert musique et «off» en Avignon
Sous l'égide de l'ORTF, participant

ainsi 
^

activement au Festival officiel ,
« Théâtre ouvert » présentait cette année
un programme particulièrement riche,
choisi par Lucien Attoun, et complété
par quelques lectures « sauvages » pro-
posées spontanément par des comédiens
ou des auteurs. Rappelons que cette for-
mule est une expérience de lecture-spec-
tacle, permettant ainsi à l'auteur — c'estd'ailleurs une obligation — de collabo-
rer à une première lecture de sa pièce
par des comédiens, en général dirigés
par un metteur en scène.

Deux pièces furent spécialement inté-ressantes : « Saint Nicolas, mon bonatron » de Anne Perry-Bouquet , sorte
de constat de la vie d'une famille
d'ouvrier par la bouche de la fillette de
la famille et « Le Château dans les
champs » de Bernard Chartreux, pré-
sentée par le Théâtre de la reprise. Tout
d'abord destinée aux enfants, c'est une
histoire sous forme de conte, mais qui
ne se termine pas comme les contes de
notre enfance et qui , par le biais des
stéréotypes du genre, amène quelques
éléments critiques.

Avec le « Phénoménal Théâtre », le

spectacle touchait au gag puisque la
pièce s'intitulant « Le congrès des
auteurs », n'existait pas et devait être
écrite par les spectateurs eux-mêmes,
devenus ainsi « spectateurs ». Le jeu ne
pouvait pas dépasser l'amusement ou
alors donner lieu à de grandes considé-
rations sur l'indigence de l'imagination
du public, le manque d'auteurs dramati-
ques, et nombre d'autres généralités que
le débat a permis de soulever. Le théâtre
vu ainsi, tourne au jeu de société.

MUSIQUE
Le programme du Théâtre musical a

eu un retentissement spécial par le spec-
tacle de la Troupe Red Buddha :
« L'Homme qui venait de l'Orient »
présenté par 20 musiciens, danseurs,
acteurs japonais. Entièrement conçu et
créé par Stomu Yamashta, jeunê  per-
cussionniste de talent, cette présenta-
tion a eu en effet un succès considé-
rable, étonnant si l'on juge de la valeur
intrinsèque de l'œuvre. L'exotisme, assez
en vogue actuellement , a prévalu sur des
défaillances notoires quant aux moyens
utilisés, passablement teintés d'influence
occidentale et reléguant la tradition au
dernier rang.

Le Festival Off , greffé sur le
programme officiel , prend d'année en
année plus d'ampleur et par une sorte
d'interpénétration , il devient difficile de
déceler ce qui est « in » et ce qui est
« off ». Pour les jeunes troupes, arrivant
de tous les coins de France et d'ailleurs
— la Marna de New-York a donné
quelques représentations de Medea —
c'est à la fois un lieu de confrontation
une bourse aux spectacles et un public
potentiel. Plusieurs troupes ont d'ailleurs
une solide réputation et les festivaliers
suivent leur travail avec beaucoup
d'intérêt d'une année à l'autre. Nous
signalerons en particulier le « Théâtre de
la Salamandre » du Havre, qui durant
tout le Festival , a présenté chaque jour
trois spectacles différents , tous de
qualité.

Quel dilemme pour le passionné avec
un menu quotidien de 25 à 30 spec-
tacles différents, et 4 films aux Ren-
contres cinématographiques, dont plu-
sieurs inédits et deux rétrospectives
consacrées à Renoir et Buster Keaton, et
bien sûr l'attrait du farniente et du
pastis sur les terrasses de la place de
l'Horloge.

if

Scène de « L'Homme qui venait de l'Orient ».
(Avipress - If)

Ils tournent le dos au «p aradis
MEXICO (AFP). — Le gouvernement

mexicain a accordé l'asile politique aux
deux musiciens soviétiques du music hall
de Leningrad , Alejandro Ivanov et Yuri
Grodezki , annonce-t-on officiellement à
Mexico.

Les deux artistes avaient disparu sa-
medi dernier , ainsi que nous l'avons dit

et, depuis cette date, on ignorait où ils
se trouvaient.

La troupe du music-hall de Lenin-
grad , qui se produira à Mexico pendant
quinze jours encore aux termes de son
contrat , était arrivée directement d'Union
soviétique le 15 août dernier.
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Les cheminots italiens
reportent leur grève

ROME (AP). — Les syndicats de che-
minots ont reporté jusqu 'aux 4 et 5 sep-
tembre la grève de 24 heures qui devait
commencer aujourd'hui dans toute l'Italie.

Ils ont expliqué que le ministre des trans-
ports avait accepté de soumettre leurs re-
vendications au Parlement.

Les cheminots avaient déjà fait une grève
de 24 heures les 3 et 4 août.

'Il fait chaud à... Moscou
MOSCOU (AFP). — Moscou a connu

lundi pour la première fois depuis cent ans
une température de 36 degrés à l' ombre.

Selon l'agence Tass, cette chaleur excep-
tionnelle , due à un anticyclone que l'in-
fluence arctique ne parvient pas à tempérer ,
accablera encore les Moscovites dans les
prochains jours.

Maroc : journaux de l'opposition
saisis

RABAT (AFP). — Les deux quotidiens
du parti de l'Istiqlal (opposition marocaine),
« L'Opinion » (en langue française) et « Al
Alam » (en arabe) , ont été saisis par les
autorités marocaines au lendemain de la
conférence de presse du roi Hassan II.

Pas d'expulsion pour les
Asiatiques ougandais

KAMPALA (Reuter). — -Les Asiatiques
citoyens ougandais ne seront pas expulsés
d'Ouganda s'ils sont en mesure de le prou-
ver , documents à l' appui , a annoncé le pré-
sident Amin, revenant ainsi sur une décision
antérieure.

Prenant la parole à un déjeuner offert en
l'honneur du ministre soudanais des affaires
étrangères, M. Khaled, le général Amin a
déclaré que « les Asiatiques de nationalité
ougandaise n'auront pas à quitter le pays ».
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Sanglante mutinerie

en Argentine
BUENOS-AIRES (AFP). — Treize déte-

nus politiques ont été tués et six autres
grièvement blessés au cours d'une muti-
nerie qui a éclaté tôt , mardi matin , dans
la caserne du premier régiment d'infante-
rie de Trelew (1400 km au sud de Buenos-
Aires), annonce l' agence officielle « Telam ».

Ces 19 prisonniers politiques faisaient par-
tie du groupe de guérilleros qui , mardi
dernier , s'étaient emparés de l'aéroport de
Trelew, après avoir fomenté une révolte
clans la prison de Rawson , proche de cette
ville , où ils étaient incarcérés.

Selon l'agence « Telam », ces 19 prison-
niers , parmi lesquels figurent cinq fem-
mes, avaient tenté d'occuper les P.C. du
régiment , après avoir pris une sentinelle
en otage.

C'est alors que la garde serait entrée
en action ,, abattant 13 des mutins.

Le nombre des morts serait cependant
plus élevé , selon des informations non con-
firmées parvenues à Buenos-Aires. Certains
des blessés auraient succombé.

Fonds électoraux
du parti républicain

WASHINGTON (AP). — Selon le jour-
nal « Washington Post », qui cite « diverses
sources dignes de foi », les services de la
cour des comptes ont constaté des irré-
gularités portant sur près de 500.000 dol-
lars de fonds destinés à financer la cam-
pagne électorale du parti républicain.

Le journal révèle notamment qu 'une som-
me de 25.000 dollars provenant de ces
fonds a été déposée au compte bancaire
de l'un des suspects arrêtés après le mys-
térieux cambriolage au siège du parti dé-
mocrate , au mois de juin dernier.

Le reste des irrégularités concerne des
sommes non comptabilisées et les respon-
sables républicains estiment qu 'il ne s'agit
en fait que d'erreurs administratives.

La mort pour Michael X
PORT-OF-SPAIN (Trinidad) (Reuter). —

Abclul Malik , l' ancien dirigeant du « Pou-
voir noir » pics connu sous le nom de
« Michael X », a été condamné à mort par
pendaison à Port-of-Spain.

« Michael X » était inculpé de meurtres
avec préméditation perpétrés en février sur
les personnes d'un ressortissant de Trinidad
âgé de 25 ans, et d'une jeune Britannique ,
fille d'un ancien député , dont le corps avait
été retrouvé le 10 février également non
loin de la maison d'Abdul Malik.

Chou En-lai et Mao
HONG-KONG (AP). — Le journal

« Ming-pao », ordinairement bien informé
sur les affaires chinoises, rapporte que M.
Chou En-lai , premier ministre chinois, ne
fait pas partie des personnes en qui le pré-
sident Mao a le plus confiance.

Les trois personnalités jouissant de sa
confiance seraient dans l'ordre : Mme
Chiang-ching, femme du président , M. Yao
Wen-yuan , ancien rédacteur en chef du
« Wen Hui-pao » et vice-président du comité
révolutionnaire de Changhaï et M. Wang
Tung-hsing. Tous trois font partie du bu-
reau politique.

Sadate réhabilite les anciens
officiers

BUDAPEST (AP). — Le président Sadate
a entrepris de réhabiliter tous les officiers
qui furent déchargés de leur commandement
par le président Nasser , a annoncé l'agence
de presse hongroise MTI.

Le correspondant de l'agence au Caire
précise qu 'un décret promulgué par le pré-
sident Sadate réintègre dans leurs fonctions
tous les officiers condamnés ou chassés de
l'armée pour des raisons polit iques avant le
15 mai 1971.

Le Chili â l'heure du désordre
SANTIAGO (AP). — Le président

Allende a dû proclamer l'état d'urgence
dans la province de Santiago pour faire
face à la vague de mécontentement pro-
voquée par la pénurie de plus en plus
aiguë des denrées alimentaires.

La grande majorité des quelque 150.000
commerçants chiliens ont fait grève lundi
et des incidents se sont produits à San-
tiago , où les ménagères ont , une nou-
velle fois, manifesté en frappant sur des
casseroles. Des brigades de choc de la
police se sont heurtées à des manifes-

tants anticommunistes et à des jeunes
gens qui ont dressé des barricades le
long de l'avenue Providencia, l'une des
principales artères de la ville.

Les policiers ont chargé à la matra-
que et lancé des grenades lacrymogè-
nes pour disperser les protestataires qui
scandaient des slogans critiquant le ré-
gime marxiste du président Allende et
dénonçant ses efforts pour briser la grè-
ve des commerçants. Soixante arresta-
tions ont été opérées.


